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Les belles actions
des élus à l’honneur !

Ce mardi 14 novembre, au Domaine de l’Asnée, à Villers-lès-Nancy, avait lieu la huitième remise des  Lauriers des collectivités récompensant des projets 
marquants des collectivités de Meurthe-et-Moselle. Photo Patrice Saucourt Pages 2 - 12
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LES LAURIERS DES COLLECTIVITÉS LOCALES DE MEURTHE-ET-MOSELLE 2023

A l’issue de la cérémonie, les lauréats 
des lauriers des collectivités 2023 se 
sont rejoints sur la scène pour poser 
avec leurs trophées. Photo Patrice 
Saucourt

née à Villers-lès-Nancy.
Alors qu’une centaine d’invi-

tés avaient pris place dans la 
salle La Croisée ce mardi à 18h, 
Sébastien Georges, rédacteur 
en chef de l’Est Républicain, du 
Républicain Lorrain et de Vos-
ges Matin, a lancé officielle-
ment la soirée avec Gérald Re-
bora, directeur d’Ebra Médias 
Lorraine.  « Le groupe Ebra se 
veut être un lien entre les col-
lectivités », soulignait notam-
ment Sébastien Georges, en 
rendant hommage aux élus 
sans qui « rien ne peut se faire ».

Des élus qui ont été mis à 
l’honneur tout au long de la soi-
rée à travers les neuf trophées 
décernés dont « Mon plus beau 
Village » et les coups de cœur.

Les enjeux du dérèglement 
climatique

Invité d’honneur de cette hui-
tième édition, Martin de Lépi-
nau, le président de Neotera, 

une entreprise de conseils spé-
cialisée dans l’environnement, 
a évoqué pour sa part les en-
jeux environnementaux du dé-
règlement climatique en met-
tant en avant l’ importance 
d’avoir « des écosystèmes boi-
sés ». « Il ne faut pas avoir peur 
d’agir » lâchait-il, « on ne se 
trompe jamais en plantant un 
arbre ».

A voir les initiatives propo-
sées par les nominés, il faut 
croire que beaucoup ont pris 
l’enjeu environnemental à bras 
le corps.

Dans un registre plus ludique, 
un quizz sur la Meurthe-et-Mo-
selle était également proposé 
aux invités qui pouvaient voter 
avec leurs smartphones. L’oc-
casion de tester leurs connais-
sances sur le territoire. Un ter-
ritoire dont les initiatives et 
actions ont été mises à l’hon-
neur ce mardi soir…
● Anthony Guille

E lles œuvrent toute l’an-
née pour les habitants 
quelles que soient les dif-

ficultés et les obstacles. Les col-
lectivités locales ne sont pas 
toujours à la fête mais ce mardi 
était leur soirée.

Pour la huitième année, le 
groupe Ebra, Ebra Events, 
L’Est Républicain et le Républi-
cain Lorrain organisaient la cé-
rémonie des Lauriers des Col-
lectivités locales de Meurthe-
e t - M o s e l l e  d a n s  l e  c a d r e 
bucolique du domaine de l’As-

La huitième cérémonie des 
Lauriers des Collectivités 
locales de Meurthe-et-Mo-
selle s’est déroulée ce mardi 
14 novembre au domaine 
de l’Asnée à Villers-lès-Nan-
cy. Organisée par L’Est Ré-
publicain et le Républicain 
Lorrain (groupe Ebra), la 
soirée a mis à l’honneur les 
belles initiatives des élus…

Meurthe-et-Moselle 

Les collectivités sur 
le devant de la scène

Ainsi en ont décidé nos lectri-
ces et nos lecteurs. Située à 
19 km au sud de Nancy, sur la 
route de Lunéville, la commu-
ne de Rosières-aux-Salines est 
élue cette année plus « Beau 
village » de Meurthe-et-Mo-
selle. Une fierté non dissimu-
lée pour ce territoire de 2 900 
habitants plein de trésors. 
Comme ce somptueux Haras 
national créé au milieu du 
XVIIIe siècle par le marquis 
de la Galaizière, représentant 
du roi de France en Lorraine, 
chancelier de Lorraine de 1737 
à 1758. Propriété de la Région 
Grand Est, l’édifice, qui ac-
cueille régulièrement de 
grands événements régionaux 
équestres, a été construit en 
lieu et des places des ancien-
nes salines de la commune. 
Plusieurs projets attendent 

dans les cartons pour remet-
tre au centre de l’attention ce 
patrimoine inestimable. Dans 
le centre-ville, Rosières ren-
ferme quelques joyeux du 
XVIIIe comme la mairie et 
l’église Saint-Pierre, classée 

aux Monuments historiques. 
Cette commune l’est aussi par 
son calme. L’économie y est 
certaine, mais la mairie n’hé-
site pas à attirer l’attention des 
investisseurs pour venir 
développer des projets ici.

Rosières-aux-Salines, village préféré de nos lecteurs

Mon beau village : Rosières-aux Salines, trophée remis à M. 
Philippe Jonquet, maire de Custines. Photos Patrice Saucourt

L’union fait la force. C’est 
l’histoire de quatre commu-
nes, Essey, Saulxures, Sei-
champs et Pulnoy, qui ont 
proposé il y a une décennie 
une balade à travers leurs 
territoires. Une boucle ou 
plutôt plusieurs : différents 
parcours sont proposés. L’oc-
casion de (re)découvrir les 
richesses du patrimoine local, 
tout en participant à la pro-
motion des enjeux de la tran-
sition écologique associée aux 
bienfaits de l’activité physi-
que et sportive. La dernière 
édition, en juin, a rassemblé 
300 grands et petits, sur leurs 
deux jambes ou sur deux-
roues. Ici, point de compéti-
tion mais des randonnées à 
faire en famille, entre amis et 
voisins. Les quatre commu-

nes, elles, mutualisent leurs 
moyens pour inviter les ci-
toyens à privilégier les mobi-
lités douces et alternatives.

Essey, Pulnoy, Saulxures 
et Seichamps dans la boucle verte

Catégorie  « Animation du 
territoire » : Intercommunal 
Essey Pulnoy Seichamps 
Saulxures, pour la boucle 
verte Trophée à Bernard 
Lebrun, maire de Saulxures, 
Pascal Leurent, maire 
d'Essey. Juan Ramon 
Garcia, maire de Seichamps.

En 2019, le jury des villes et 
villages fleuris de passage à 
Custines fait remarquer à la 
municipalité que la cour de 
l’école élémentaire Louis-
Guingot est un peu trop 
bitumée. Déclic. L’idée de 
« renaturer » la cour est née. 
Reste à trouver les finance-
ments. « Il a fallu mouiller le 
maillot », sourit le maire 
Pierre Julien quatre ans plus 
tard. Jugée remarquable par 
l’Agence de l’eau Rhin-Meu-
se et considérée comme un 
« projet référent » par la 
Région Grand Est, la cour 
nouvelle génération imagi-
née avec ses utilisateurs a été 
inaugurée en juin dernier.

Désimperméabilisé, doté 
de préaux et d’espaces végé-
talisés, ainsi que d’une citer-
ne de 120 m3 pour récupérer 
l’eau de pluie, l’espace favo-

rise le développement de 
l’enfant tout en étant apte à 
s’adapter aux changements 
climatiques. D’un coût glo-
bal de 1 432 000 € hors taxes, 
le chantier a été subvention-

né à 80 % par l’État, l’Agence 
de l’eau Rhin-Meuse, la Ré-
gion Grand Est et le Départe-
ment. « Il ne reste que 20 % 
du coût à la charge de la 
commune. »

La cour de récréation renaturée de Custines

Catégorie « coup de cœur plus de 1000 habitants » : 
Custines. Trophée remis à Pierre Julien maire de Custines 
et Carine Tissier, conseillère municipale déléguée.

Longtemps, Dommartemont 
a été un village de vignerons. 
Avant que le phylloxéra ne 
dévaste les cultures. Il y a 20 
ans, la commune nichée sur 
un coteau exposé plein sud a 
décidé de renouer avec cette 
tradition viticole. 1 200 pieds 
d’auxerrois ont été plantés 
sur près de 3 000 m2. De 
quoi produire entre 500 à 
1 200 bouteilles chaque 
année. Un blanc « à boire 
bien frais », conseille le mai-
re Alain Lisenfelt, distribué 
aux habitants. Outre l’aspect 
patrimonial, cette initiative a 
eu la vertu de créer du liant 
entre voisins. La gestion de 
la vigne est confiée à l’asso-
ciation du Vignoble qui en 
assure l’exploitation gracieu-
sement. La taille est assurée 
par 70 bénévoles (le village 

compte 575 âmes), qui pour 
certains, ne se connaissaient 
pas. Et qui, désormais pren-
nent plaisir à se retrousser 
les manches ensemble. 

À la santé du Coteau Saint-
Martin !

Dommartemont préserve
et cultive son patrimoine viticole

Catégorie « préservation du 
patrimoine » : Trophée remis 
à Alain Liesenfelt, maire de 
Dommartemont, Jackie 
Chef, président du vignoble, 
et Jean-Louis Frefoire, 
secrétaire du vignoble.



Depuis 2020, la petite com-
mune de Thorey-Lyautey, 
au pied de la colline inspi-
rée de Sion-Vaudémont, à 
près de 40 km de Toul et de 
Nancy, se démène pour 
préserver la mémoire du 
maréchal Hubert Lyautey 
et les relations avec le Ma-
roc. 

Avec la Fondation Lyau-
tey, le territoire se mobilise 
au mieux pour rénover le 
parc et le château du mili-
taire. Chaque année, le 
château demeure visible au 
public.

LES LAURIERS DES COLLECTIVITÉS LOCALES DE MEURTHE-ET-MOSELLE 2023

Dans le Lunévillois, les pro-
jets d’implantations de cen-
trales photovoltaïques se 
précisent.  Le parc d’activités 
économiques de Grandrupt 
pourrait accueillir un projet 
photovoltaïque de grande 
ampleur. Cette zone située 
sur les communes de Raon-
l’Étape (88) et de Thiaville 
pourrait accueillir un pre-
mier grand champ de pan-
neaux photovoltaïques sur le 
territoire de la communauté 
de communes de Lunéville à 
Baccarat (CCTLB), avec une 
possible mise en service à 
horizon 2025-2026.

La fourchette de la surface 
dédiée à ce projet devrait 
atteindre environ 20 ha, soit 
20 % de la ZAE pour une 
puissance comprise entre 14 
et 20 mégawatts crête.

La production d’énergie 
annuelle devrait quant à elle 
être comprise entre 15 et 20 

GWh. Le projet comprendra 
des modules mis en place sur 
des structures représentant 
au total environ 92 000 m , 
ainsi que cinq postes de 
transformation et deux pos-

tes de livraison. Cette centra-
le alimenterait près de 9 000 
habitants soit tout le sud du 
territoire de la communauté 
de communes du territoire 
de Lunéville à Baccarat.

Le projet de parc photovoltaïque 
du territoire de Lunéville à Baccarat

Catégorie « Aménagement et développement du territoire » : 
Com Com de Lunéville à Baccarat, champ de panneaux 
photovoltaïques Trophée remis à  Jean-Paul François, Vice-
président à l'environnement, chargé des énergies 
renouvelables.

La ville de Nancy a entamé en 
2021 un programme de végé-
talisation des cours d’écoles. Il 
s’agit de supprimer une partie 
du bitume, notamment pour 
permettre l’infiltration des 
eaux, et de planter des végé-
taux pour apporter de l’ombre 
et de la fraîcheur. À Nancy, 
qui compte 44 écoles publi-
ques, l’objectif est d’avoir 
végétalisé 13 cours d’ici la fin 

de cette année scolaire, sa-
chant que ces cours sont 
ouvertes, dans la mesure du 
possible, au grand public 
chaque été. Comme des squa-
res. Pour les trois cours con-
cernées en 2023, le budget 
prévu était d’1,4 million d’eu-
ros. Indirectement, via l’ins-
tallation de jeux et de zones 
de repos, les enfants vivent les 
récréations autrement.

Des cours d’école plus vertes à Nancy

Catégorie « Innovation » : Nancy pour l'ouverture des cours 
d'école l'été. Trophée remis à Véronique Billot, adjointe à 
l'enfancet à l'éducation. Photos P.Saucourt

« Coup de cœur » à Thorey-Lyautey

« Coup de cœur, commune de moins de 1000 habitants » : 
trophée remis au maire du village, Philippe Lepape.

Premier réseau de chaleur 
alimenté par du biogaz (issu 
du centre d’enfouissement de 
Lesménils, en circuit court), le 
réseau de chaleur de Pont-à-
Mousson a franchi une étape 
importante dans son exten-
sion. En septembre, il est 
passé sous la Moselle pour 
alimenter la rive gauche de la 
ville. Cette opération inédite 

en France s’inscrit dans le 
cadre de l’extension du ré-
seau, qui permettra à 1 200 
nouveaux équivalents loge-
ments de bénéficier, dès 2024, 
d’une chaleur majoritaire-
ment produite à base d’éner-
gie renouvelable, avec l’ajout 
d’une chaufferie biomasse 
pour accroître les ressources 
énergétiques du réseau.

Le réseau de chaleur de Pont-à-Mousson

Catégorie « Transition écologique et développement durable » 
: Pont-à-Mousson. Trophée remis à Henry Lemoine, maire.

 Le conseil départemental de 
Meurthe-et-Moselle a  un 
budget de 900 millions d’€ 
pour remplir ses missions 
dont le soutien aux person-
nes en situation de handicap. 

Cette année, le Département 
a réservé plus de 102 mil-
lions d’€ pour cette politique 
conduite à travers la maison 
départementale des person-
nes en situation de handicap.

Le Département soutient le handicap

Catégorie « Solidarité ». Trophée remis à Catherine 
Boursier, vice-présidente déléguée à l'autonomie.



NE SOYEZ PLUS LE DERNIER AU COURANT
TÉLÉCHARGEZ 



M artin de Lépinau, 
comment faire 
aujourd’hui pour 

assimiler les enjeux 
environnementaux ?
« De mon côté, chez Neotera, 

j’accompagne des collectivités 
mais aussi des entreprises ou 
des écoles pour essayer de fai-
re en sorte que l’on puisse vi-
vre mieux en milieu urbain. 
Notamment grâce à des amé-
nagements durables. »

En quoi ça consiste ?
« Concrètement,  i l  s’agit 

principalement de désimper-
méabiliser et végétaliser les 
villes. En gros, moins de bé-
ton, plus d’arbres et des sols vi-
vants. »

En quoi la qualité des 
sols est-elle un indicateur 
de la bonne santé de notre 
planète ?

« Les sols sont très impor-
tants. Ils abritent au moins un 
quart de la biodiversité terres-
tre. On a un peu perdu cet atta-
chement au sol qui nous nour-
rit, il faut le rappeler. De nos 
jours, le changement climati-
que a fortement accentué la 
fréquence et l’intensité des ca-
tastrophes naturelles, de la sé-
cheresse aux pluies diluvien-
nes. Un sol vivant et en bonne 
santé aide à être plus résilient 
et à limiter les énormes dégâts 
qui sont de plus en plus pré-
sents. »

À quel point le béton, 
très présent dans les 
centres-villes et dans des 
zones industrielles pose 
souci ?
« Quand on coule une dalle 

de béton, on tue le sol, très ra-
pidement. Et peu importent 
les aménagements faits par la 
suite,  i l  faut  b eaucoup de 
temps pour que le sol vive à 
nouveau. Quand il y a trop de 
béton, se créent ce que l’on ap-
pelle des îlots de chaleur ur-
bains. La chaleur est stockée 
dans les matériaux qui la libè-
rent dès que la température 
redescend la nuit notamment. 
La végétalisation va abaisser 
ce phénomène. »

Comment ?
« Eh bien un arbre, en plus de 

l’ombre qu’il amène, rafraîchit 

la température de l’air grâce à 
l’évapotranspiration, proces-
sus par lequel l’eau terrestre 
est renvoyée dans l’atmosphè-
re sous forme gazeuse. D’autre 
part, les végétaux font de la 
photosynthèse, une fabrica-
tion de sucres à partir d’eau et 
de CO2 nécessitant de l’éner-
gie solaire qui ne sera donc pas 
stockée dans les sols. »

Quelle différence y a-t-il 
entre un sol végétalisé et 
un sol uniquement 
bétonné ?
« C’est compliqué d’apporter 

un chiffre précis parce que ce-
la va dépendre d’énormément 
de données. Mais plusieurs 
études évoquent parfois des 
différences de 2 à 6 degrés en-
tre une ville et un environne-
ment naturel, et une différen-
c e  p o u v a n t  a l l e r  j u s q u ’à 
20 degrés entre la températu-
re prise sur une route et celle 
prise à côté d’un arbre. Le pro-
blème, c’est que les végétaux 
ne doivent pas être isolés avec 
du bitume autour, pour leur 
survie, c’est très néfaste. Ça 
demande beaucoup d’eau. »

Sauf que les restrictions 
de l’usage de l’eau sont de 
plus en plus nombreuses 
en ce moment…
« C’est là tout le dilemme. Il 

faut arroser mais il faut faire 
des choix parce que l’eau est li-

mitée. Parce que le béton, en 
plus de créer des îlots de cha-
leur, empêche la percolation 
de l’eau. L’eau de pluie ne s’in-
filtre pas du tout dans le béton 
e t  ça  cré e de gros  r i s que s 
d’inondation. »

« Les arbres sont 
formidables ! En plus 
de réduire la chaleur 
et d’améliorer la ges-
tion des eaux pluvia-

les, ils filtrent l’air, 
fournissent un habitat 

à de nombreux ani-
maux et insectes, em-

bellissent les quar-
tiers… »

Les collectivités font-
elles preuve d’inventivité 
en ce qui concerne la 
végétalisation ?
« Il y a 35 000 communes en 

France et autant de visions. 
Les citoyens ont une vision as-
sez uniforme de la ville : du bé-
ton partout. Dans un livre que 
j’ai lu à mon enfant, la ville 
était résumée à du bitume, des 
ronds-points et des magasins. 
Forcément, ça crée déjà des 
biais cognitifs et on a du mal à 
imaginer la ville autrement. 
Mais de plus en plus de collec-
tivités tentent des choses et 
surtout, on commence à avoir 
une vraie volonté politique 

nationale avec de vraies inci-
tations à agir. »

Avez-vous des projets 
futurs dans le Grand Est ?
« Pas de projets fermes pour 

l’instant, mais oui, je suis en 
pourparlers avec des collecti-
vités du Grand Est. Par exem-
ple, on aimerait apporter de la 
verdure et de la biodiversité à 
un parc urbain situé sur un an-
cien crassier sidérurgique qui 
possède un sol très pauvre 
avec peu d’arbres. »

Quel est le plus gros 
problème lié à 
l’environnement ?
« Le changement d’usage des 

sols. Et ce n’est pas moi qui le 
dis mais l’IPBES, l’équivalent 
du GIEC de la biodiversité. En 
réalité, le changement climati-
que n’est pas un problème en 
soi. Le problème, ce n’est pas 
tant la température qui aug-
mente, mais les conséquences 
que cette hausse implique. Et 
notamment sur la perte de la 
biodiversité. La transition éco-
logique touche tout le monde, 
je voudrais insister sur le fait 
qu’on a besoin de gens pour 
travailler dans ces métiers ! »
● Propos recueillis 
par Marin Micard

Contact auprès de Martin de 
Lépinau via son adresse mail : 
contact@neotera-environne-
ment.com

Le grand témoin 

« La végétalisation pour adapter 
nos villes au changement climatique »

Martin de Lépinau est prési-
dent de Neotera, entreprise de 
conseils spécialisée en envi-
ronnement. Ingénieur agrono-
me de formation, il livre son 
avis sur la perte grandissante 
de la biodiversité et donne des 
solutions aux collectivités 
pour restaurer des écosystè-
mes et rendre les villes plus 
résilientes face aux évène-
ments météorologiques extrê-
mes. Il est le grand témoin des 
Lauriers des collectivités 54.

Martin de Lépinau, président de Neotera, tient à souligner l’importance de la végétalisation dans les villes. Photo Martin de Lépinau
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Six Lauriers ont été remis aux collectivités locales lors de cette 8e édition. Deux coups de cœur et le prix du « Plus beau village » de Meurthe-et-Moselle ont 
également été décernés. Photo Patrice Saucourt

La ville de Nancy, représentée par Véronique Billot, adjointe déléguée à l’enfance et à 
l’éducation, est lauréate dans la catégorie « Innovation » pour l’ouverture des cours d’école 
l’été. Un prix remis par Frédéric Coste (à gauche), directeur territoire Lorraine sud de 
Veolia. Photo Patrice Saucourt

« Le groupe Ebra se veut être le lien avec les collectivités », a 
dit Sébastien Georges, rédacteur en chef de L’Est 
Républicain, de Vosges Matin, et du Républicain Lorrain. 
Photo Patrice Saucourt

Dans la catégorie « Aménagement et développement du territoire », la comcom de Lunéville à 
Baccarat a reçu son prix des mains d’Hervé Delpierre, délégué régional Grand Est Altice France 
SFR (à gauche), pour son projet de champ de panneaux photovoltaïques. Le trophée a été remis 
à Jean-Paul François, vice-président à l’environnement, chargé des énergies renouvelables.

Dans la catégorie « Préservation du patrimoine », la 
commune du Grand Nancy, Dommartemont, l’a emporté 
pour la préservation du patrimoine viticole. Le trophée a 
été remis à Alain Liesenfelt, maire (au centre), Jackie Chef, 
président du vignoble, et Jean-Louis Frefoire, secrétaire du 
vignoble par Alexandre Bousard, directeur général de la 
SCP Le Nid (à droite). Photo Patrice Saucourt
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Le « Coup de cœur, commune de moins de 1 000 habitants » 
est allé à Thorey-Lyautey. Le trophée a été remis à Philippe 
Lepape, maire de la commune du Saintois (à droite) par 
Sébastien Georges et Gérald Rebora, directeur EBRA régie 
publicitaire L’Est Républicain, Le Républicain Lorrain, 
Vosges Matin. Photo Patrice Saucourt

Le prix de l’« Animation du territoire » est allé à quatre 
communes : Essey, Pulnoy, Seichamps et Saulxures, pour la 
boucle verte. Le trophée a été remis à Bernard Lebrun, 
maire de Saulxures, Pascal Leurent, maire d’Essey, Juan 
Ramon Garcia, maire de Seichamps. Photo Patrice Saucourt

Les lecteurs de L’Est Républicain ont choisi le village de 
Rosières-aux-Salines comme plus « Beau village » de 
Meurthe-et-Moselle. Le trophée a été remis à Philippe 
Jonquet, maire, qui a remercié L’Est Républicain pour 
« mettre le monde rural en avant. Nous défendons notre 
identité avec nos moyens ». Photo Patrice Saucourt

La ville de Pont-à-Mousson est lauréate dans la catégorie « Transition écologique et 
développement durable » pour l’amélioration du réseau de chaleur. Le trophée a été remis 
à Henry Lemoine, maire de Pont-à-Mousson, par Laurent Barbieri, président de Malézieux 
(2e en partant de la gauche). Photo Patrice Saucourt

Martin de Lépinau, 
président de Neotera, une 
entreprise de conseils 
spécialisée en 
environnement, était le 
grand témoin de cette 
soirée. Lors de sa 
conférence évoquant le 
dérèglement climatique, il 
s’est adressé aux élus 
présents dans la salle : « Il 
faut agir. Ne pas avoir peur 
de se tromper. De toute 
façon, on ne se plante 
jamais en plantant un 
arbre. » Photo Patrice Saucourt

La cérémonie s’est déroulée à Villers-lès-Nancy, à la maison 
de l’Asnée. Photo Patrice Saucourt

Dans la catégorie « Coup de cœur plus de 1 000 habitants », 
Custines remporte le trophée remis à Pierre Julien, maire, 
et Carine Tissier, conseillère municipale déléguée. 
Photo Patrice Saucourt

Rose-Marie Falque, 
présidente de l’association 
des maires de Meurthe-et-
Moselle, a félicité « tous les 
nominés, pas seulement les 
vainqueurs ». Elle a 
également encouragé ces 
collectivités qui œuvrent 
« pour le bien-être de leurs 
concitoyens ». Photo Patrice 
Saucourt Le Département est lauréat dans la catégorie « Solidarité » 

en raison de sa politique de soutien au handicap. Catherine 
Boursier, 1re vice-présidente déléguée à l’autonomie, a reçu 
le trophée des mains de Pascal Matteudi, président d’Acoris 
Mutuelles (à gauche). Photo Patrice Saucourt

Un cocktail était organisé à l’issue de la cérémonie. 
Photo Cédric Jacquot
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LE DÉPARTEMENT EST LÀ… ET BIEN LÀ ! 
Chaynesse Khirouni, sa présidente, rappelle que le Département est un échelon indispensable de 
démocratie locale, proche des habitants et en capacité de déployer des politiques publiques innovantes 
veillant à la cohésion de vastes bassins de vie. Entretien.

Vous avez souhaité, en 
préambule, évoquer les 
violences à l’égard des élus 
et des agents du service 
public…
Oui car c’est un sujet 
important, quotidien, qui 
fait écho aux Lauriers des 
collectivités. Ils récompensent 
de belles réalisations au 
service de toutes et tous mais 
n’oublions pas que, depuis 
des années, les violences à 
l’égard des élues et des élus 
sont en augmentation. Des 
atteintes verbales mais aussi, 
de plus en plus souvent, 
des violences physiques 
qui touchent également les 
agents du service public dans 
son ensemble. Ces femmes 
et ces hommes, identifiables 
et accessibles, deviennent la 
cible d’une colère profonde. 
L’école, la mairie… Ce 
sont des lieux au service de 
toutes et tous. Nous en avons 
plus que jamais besoin pour 
retisser du lien, remettre de 
l’humain dans une société 
fracturée. Nous prenons toute 
notre part : le Département 
de Meurthe-et-Moselle, ce 
sont des politiques publiques 
au premier rang desquelles 
les solidarités humaines 
et territoriales. Ce sont 3 
000 agents aux côtés des 
habitants, chaque jour, parfois 
nuit et jour. On l’oublie trop 
facilement : le Département 
est là bien avant que l’enfant 
naisse et à toutes les étapes de 
la vie et surtout face à tous les 
accidents de la vie.

En juin dernier, l’Assemblée 
départementale a délibéré 
sur ce que vous avez 
nommé «la fabrique des 
solidarités». Que cela 
signifie-t-il ?
Aujourd’hui, la solidarité 

apparait trop souvent comme 
facteur de suspicion et de 
division, là où elle devrait être 
le fondement d’un projet de 
société et donc de cohésion. 
Nous voulons renouer 
les liens qui permettent 
l’adhésion de toutes et de 
tous à notre contrat social 
et démocratique. C’est une 
responsabilité collective et 
un impératif républicain. La 
crise sanitaire l’a rappelé : 
les réponses sont dans les 
territoires ! Les rencontres 
territoriales que nous 
organisons chaque année sont 
des plus éclairantes : nous y 
voyons l’inépuisable énergie 
portée par les associations, 
les entreprises et les élus 
locaux de toutes sensibilités ; 
cette véritable ruche ne cesse 
de réinventer des liens par la 
coopération et l’imagination 
mises au service du collectif 
et tout particulièrement des 
populations les plus fragiles. 
C’est cela « la fabrique des 
solidarités ».

Vous évoquez l’innovation 
sociale comme marqueur 

meurthe-et-mosellan. 
Qu’entendez-vous par là ?
Nous avons une longue 
tradition et un bel héritage 
de travail partenarial avec 
l’ensemble des acteurs 
institutionnels et associatifs 
œuvrant dans le champ des 
solidarités et au-delà. Nous 
agissons ensemble et c’est 
pour moi essentiel. La finalité 
des politiques publiques de 
solidarité, c’est d’accueillir 
et d’écouter, d’être présent au 
plus près des personnes et de 
leurs besoins. C’est la raison 
pour laquelle, par exemple, 
nous avons avec audace 
décider d’expérimenter de 
nouvelles manières d’agir 
pour résorber le non-recours 
aux droits sociaux. Nous 
le faisons collectivement, 
parce que nous ne pouvons 
accepter qu’une personne 
sur trois ne sollicite pas le 
revenu de solidarité active 
et qu’une personne sur deux 
ne perçoive pas le minimum 
vieillesse. Ce sont des droits 
! Les populations les plus 
vulnérables décrochent et 
ce constat nous oblige à 

repenser notre manière de de 
faire. La solidarité est plus 
que jamais notre boussole. 
Les jeunes, la petite enfance, 
l’économie solidaire, l’habitat 
et l’éducation sont quelques-
uns des autres dossiers sur 
lesquels nous travaillons et qui 
déboucheront prochainement 
sur d’autres innovations !

CHIFFRES

6
C’est le nombre de 
territoires d’action du 
Département pour agir 
au plus près des réalités 
locales.

79
C’est le nombre 
de lieux d’accueil 
social de proximité 
du Département de 
Meurthe-et-Moselle.
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ACORIS MUTUELLES, AU CŒUR DU 
VIVANT !

ACORIS Mutuelles, c’est une philosophie de vie, 
simple et ambitieuse : des femmes et des hommes 
quotidiennement au service d’autres femmes et 
d’autres hommes !

Répondant aux besoins 
essentiels de protection sociale 
et d’assurance, ACORIS 
Mutuelles accompagne 
chacune et chacun face 
aux aléas de la vie. Digne 
héritière d’un mouvement 
humaniste qui a vu naître 
les structures mutualistes, 
ACORIS Mutuelles fonde sa 
légitimité et son engagement 
sur le respect de la dignité, 
la solidarité, la générosité, la 
bienveillance, mettant ainsi 
l’humain au cœur de son 
action. Ce que martèle son 
Président, Pascal Matteudi: 
« Nous sommes fiers de la 
façon dont nous concevons et 
effectuons notre métier. Nous 
composons une mutuelle 
libre, indépendante et à taille 
humaine. Nous n’avons pas 
d’actionnaires à rémunérer. 
Nos cotisations servent 
uniquement à l’amélioration 
de la qualité de notre travail 
au service de nos adhérents. 
Notre présence au cœur des 
territoires plaît et rassure. »
« Il est également de notre 
mission de nous occuper des 
populations les plus fragiles, 
qu’il s’agisse de ceux qui 
ont particulièrement besoin 
de notre compassion face à 
une vie toujours plus chère 
et plus cruelle, ou de nos 
anciens à qui nous devons 
faire montre d’un grand 
respect. Notre implication 
sans faille dans les dispositifs 
de la Complémentaire Santé 
Solidaire, notre présence 
auprès de nombreux CCAS et 
notre offre d’accueil via nos 
EPHAD (Hôtel Club à Saint-
Max et les Sablons à Pulnoy) 
ou notre Etablissement 

de Soins de Suite et de 
Réadaptation de Baccarat, 
ne sont-ils pas l’illustration 
vivante de la réalité de notre 
engagement local et social ? 
» ajoute-t-il.

Acteur de l’économie 
locale 
Par son choix original et fort 
du maintien de la présence 
de ses agences au cœur des 
villes, par son soutien et 
son accompagnement à la 
création d’entreprise via ses 
partenariats historiques avec 
les chambres consulaires et les 
associations d’entrepreneurs, 
comme le Réseau 
Entreprendre Lorraine, ou 
encore par son implication 
auprès des entreprises 
adhérentes qu’elle sollicite 
prioritairement en qualité 
de fournisseurs et dont elle 
propose de faire la promotion 
via son application mobile 
et son opération « Bons 
Plans », ACORIS Mutuelles 
prouve qu’elle sait s’investir 
pleinement dans un véritable 
rôle d’acteur de l’économie 
locale.
«Par exemple, en tant 
que donneur d’ordre pour 
les travaux d’entretien et 
de rénovation de notre 
patrimoine immobilier, 
nous cherchons toujours à 
privilégier l’entrepreneuriat 
local » ajoute Pascal Matteudi. 
Dernière illustration en 
date, les espaces de réunion 
(pouvant compter jusqu’à 110 
convives) et de coworking, 
situés idéalement à deux 
pas de la gare de Nancy, 
qu’ACORIS Mutuelles 
propose à la location à tous 

les acteurs de l’économie 
locale.

Partenaire des Lauriers des 
Collectivités locales
ACORIS Mutuelles se 
voit comme un partenaire 
légitime des collectivités 
locales et de leur implication 
auprès des populations 
et est particulièrement 
fière de mettre en avant 
leurs initiatives par le 
soutien qu’elle apporte à la 
manifestation des Lauriers 
des Collectivité locales depuis 
plusieurs années. « Nous 
ne sommes pas partenaires 
par hasard. Au-delà de 
l’opportunité de promouvoir 
nos engagements, nous 
nous reconnaissons dans 
cet événement, car nous 
nous sentons proches des 
collectivités locales. Comme 

elles, notre mutuelle est gérée 
par des élus qui travaillent au 
service de l’intérêt collectif 
et qui ont à cœur de valoriser 
leur territoire. Nous avons 
un ADN commun. Si je ne 
l’avais précisé, je parie que 
vous l’auriez deviné ! » 
souligne, non sans une pointe 
d’humour, Pascal Matteudi.

ACORIS MUTUELLES :

120 000
adhérents

Un réseau de 21 
agences en Lorraine et 
Franche-Comté
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ALTICE FRANCE SFR RENFORCE SA PRÉSENCE 
EN MEURTHE-ET-MOSELLE

SFR accompagne les collectivités 
locales depuis plusieurs années 
dans l’aménagement numérique 
des territoires en investissant 
fortement dans le déploiement 
Très Haut Débit sur ses réseaux 
fixes et mobiles. En Meurthe-et-
Moselle, SFR propose ses offres 
fibre dans 318 000 logements et 
locaux professionnels, 99,9% du 
département est couvert par la 4G et 
plus de 80 communes bénéficient de 
la 5G dont dernièrement Lunéville. 

Sur le marché B2B, SFR Business 
accompagne les entreprises et 
entités publiques de toute taille dans 
leur transformation numérique. SFR 
Business apporte une réponse à la 
pointe des exigences de connectivité 
des services de l’Etat (RIE 2.0 – 
Réseau Interministériel de l’Etat) 
et met son expertise en matière 

de cybersécurité à la disposition 
des collectivités et ministères, par 
le biais du marché UGAP Cyber 
qui lui a été confié jusqu’en 2026. 
Après l’UGAP, SFR Business a été 
sélectionné par La Centrale d’Achat 
de l’Informatique Hospitalière 
(CAIH) pour fournir des solutions 
de cybersécurité, d’équipements 
de réseaux filaires et WiFi et de 
maintenance d’infrastructures 
réseaux. SFR Business apporte des 
réponses adaptées en fonction des 
besoins de chaque type d’entreprise, 
avec un réseau de proximité 
comprenant notamment 400 experts 
sécurité certifiés répartis sur toute la 
France. Ainsi SFR Business est un 
allié incontournable des entreprises 
dans la lutte contre les attaques 
informatiques.

Depuis octobre dernier, SFR 

Business renforce sa proximité 
avec les professionnels (artisan, 
commerçant, auto-entrepreneur ou 
dirigeant de TPE) en distribuant ses 
offres dans les boutiques SFR dont 
la nouvelle boutique SFR de Frouard 
ouverte le 14 octobre dernier.

https://www.sfrbusiness.fr/offres-pro/
https://alticefrance.com/ 

Altice France est un acteur incontournable des télécoms et des médias en France avec SFR, 
2ème opérateur français, et des marques médias emblématiques comme BFM et RMC. 

L’ENTREPRISE MALÉZIEUX, L’ESPRIT DE 
SERVICE DEPUIS PLUS DE 70 ANS !

En effet, en Moselle MALEZIEUX 
est même parfois un terme générique 
désignant notre métier comme 
frigo ou Kärcher, mais une dizaine 
de sociétés viennent compléter 
ses activités avec notamment 
INERA GRAND EST (Contrôle 
des réseaux), TELEREP EST 
(Réhabilitation des réseaux sans 
tranchée) et MALEZIEUX Industrie 
(Décapage et hydrodémolition).
Des PME autonomes qui, en 
synergie, représentent la force d’un 
groupe.

Quels sont les métiers de 
MALEZIEUX ?
• Les services aux collectivités 
pour l’entretien des réseaux et des 
installations d’assainissement.
• Les services aux professionnels 
comme la maintenance d’installations 

et la prise en charge des déchets.
• L’Hygiène et la Maintenance 
Immobilière de parcs immobiliers 
(activités 3D comprises).
• Les services aux particuliers pour 
l’ensemble de nos prestations.
MALEZIEUX réalise en Lorraine 27 
M€ de CA, grâce à 200 collaborateurs 
répartis sur 10 sites au plus près de 
nos clients.

Que représente pour 
MALEZIEUX le service aux 
collectivités ?
Tout d’abord la fierté de travailler 
pour la collectivité et, concrètement, 
30% du CA, voire près de 50% si l’on 
inclut la sous-traitance auprès des 
groupes. Je me suis même laissé dire 
que sous-traiter à MALEZIEUX, 
c’est un gage de qualité pour ces 
derniers… Mais cela reste entre 

Laurent BARBIERI, vous êtes le Président du groupe dont fait partie MALEZIEUX, la société la 
plus ancienne jouissant d’une forte notoriété.

nous !
Pour conclure, outre le curage des 
réseaux, tous nos savoir-faire peuvent 
se décliner auprès des collectivités, 
des prestations industrielles aux 
travaux de plomberie, en passant 
par la réhabilitation et le contrôle 
des réseaux, la 3D et l’aspiration des 
terres.

Une nouvelle boutique SFR a ouvert 
dans le centre commercial de Frouard, 
pour toujours plus de proximité
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les quartiers prioritaires 
en des lieux attractifs et 
inclusifs. Il s’agit d’une 
étape importante dans la 
réduction des inégalités 
urbaines et dans la 
construction d’un quartier 
plus équitable et durable.

Plus d’infos : 
commercialisation@le-nid.fr 
Tél 07.71.43.18.11

VEOLIA, ENTREPRISE DE RÉFÉRENCE DE LA 
TRANSFORMATION ÉCOLOGIQUE

L’eau est un véritable marqueur du 
changement climatique. À l’échelle 
de la planète, les problèmes de 
disponibilité et de qualité de l’eau 
deviennent préoccupants. Sur notre 
territoire, nous devons affronter 
des épisodes d’inondations et de 
sécheresses de plus en plus nombreux 
et intenses.
En se positionnant comme 
l’entreprise de référence de la 
transformation écologique, Veolia 
s’engage à accélérer et massifier les 
solutions existantes, tout en créant 
celles de demain.
Préserver la ressource en eau. Puiser 
uniquement ce dont nous avons 
besoin implique des efforts du côté 
des consommateurs, mais également 
de forts engagements dans la 

détection des fuites en réseaux.

Réutiliser les eaux usées. Au lieu 
d’être rejetées, les eaux usées traitées 
peuvent être recyclées pour certains 
usages de la ville, de l’agriculture ou 
de l’industrie.

Valoriser les boues en énergie 
renouvelable. Dans les stations 
d’épuration, les boues permettent la 
production de biométhane, un biogaz 
qui est ensuite valorisé par injection 
dans le réseau de gaz naturel.

Rendre les usines du cycle de l’eau 
autonomes en énergie. Veolia agit 
pour optimiser les consommations 
d’énergie des installations et tend à 
les rendre autonomes en implantant 

Moins d’eau 
prélevée

Plus d’eau 
recycléerecyclée
En recyclant les eaux usées, les territoires peuvent préserver la 
ressource en eau, économiser l’énergie et se sécuriser face aux 
sécheresses. Relevons ensemble les défis de la transformation 
écologique et de l’indépendance énergétique.

Découvrez nos solutions sur veolia.fr/energie

Campagne-énergie_format-40x30cm.indd   12Campagne-énergie_format-40x30cm.indd   12 01/03/2023   14:2601/03/2023   14:26

Face à l’urgence écologique, Veolia déploie des solutions innovantes et performantes pour 
œuvrer à l’adaptation radicale des modes de consommation et de production de l’eau.

par exemple des panneaux 
photovoltaïques sur les bâtiments 
d’exploitation ou à proximité.

Sauvegarder la qualité de l’eau 
à l’état naturel. Prévenir les 
déversements de polluants chimiques 
dans les rivières et les fleuves, c’est 
protéger la biodiversité et aussi la 
santé de tous.

LE NID, AU SERVICE DE L’ACCESSION 
ABORDABLE À LA PROPRIÉTÉ
Forte de son expérience 
de bientôt 70 ans et de son 
savoir-faire en production 
de logements abordables en 
accession à la propriété, Le 
Nid propose des solutions 
de logements aux familles 
ou jeunes ménages primo-
accédants qui souhaitent 
devenir propriétaires dans 
le cadre d’un parcours 
résidentiel sécurisé.

C’est ainsi que la société 
a construit plus de 4.000 
logements depuis ses 
débuts, en majorité des 
petites maisons de ville 
avec garage et jardin, 
sur le territoire du Grand 
Nancy, mais aussi dans la 
1ère couronne. Au travers 
de son activité, Le Nid 
a façonné des morceaux 
de villes, des quartiers 
dans de nombreuses 
communes telles que 
Tomblaine, Saulxures-

lès-Nancy, Saint-Nicolas-
de-Port, Champigneulles, 
Malzéville…etc.
Sa plus grande réalisation a 
été l’émergence du quartier 
de Clairlieu à Villers-lès-
Nancy qui fut en son temps 
la plus grande opération 
d’accession abordable 
horizontale d’Europe avec 
la construction de 1.328 
maisons.
Conformément à sa raison 
d’être et à sa mission 
d’intérêt général, Le Nid 
apporte des solutions aux 
collectivités locales pour 
favoriser la mixité sociale 
et le parcours résidentiel 
grâce aux dispositifs du 
PSLA (location-accession), 
de la VEFA sociale en 
secteur ANRU ou QPV, 
de la SCI APP (accession 
progressive) et bientôt en 
BRS.
C’est dans cet esprit 
que Le Nid participe 

à l’aménagement du 
territoire de Nancy et la 
requalification du quartier 
Plateau de Haye en 
proposant son nouveau 
programme « White Haye 
» composé de 28 maisons 
individuelles en habitat 
groupé. En combinant des 
logements abordables, 
une architecture durable 
et une revitalisation du 
tissu urbain local, ce 
projet offre une approche 
globale pour transformer 
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Inondations

Les Vosges 
sous les eaux

La crue soudaine des rivières a provoqué des inondations en chaîne dans les Vosges. La montée des eaux pourrait 
maintenant menacer Nancy et Metz. Photo Jerôme Humbrecht Page 7

Les SUV 
dans 
le collimateur 
du collectif des 
dégonfleurs 54

Grand Nancy  P. 4
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  Meurthe-et-Moselle  / Lauriers des collectivités 

A l’issue de la cérémonie, les lauréats 
des lauriers des collectivités 2023 se 
sont rejoints sur la scène pour poser 
avec leurs trophées. Photo Patrice 
Saucourt

née à Villers-lès-Nancy.
Alors qu’une centaine d’invi-

tés avaient pris place dans la 
salle La Croisée ce mardi à 18h, 
Sébastien Georges, rédacteur 
en chef de l’Est Républicain, du 
Républicain Lorrain et de Vos-
ges Matin, a lancé officielle-
ment la soirée avec Gérald Re-
bora, directeur d’Ebra Médias 
Lorraine.  « Le groupe Ebra se 
veut être un lien entre les col-
lectivités », soulignait notam-
ment Sébastien Georges, en 
rendant hommage aux élus 
sans qui « rien ne peut se faire ».

Des élus qui ont été mis à 
l’honneur tout au long de la soi-
rée à travers les neuf trophées 
décernés dont « Mon plus beau 
Village » et les coups de cœur.

Les enjeux du dérèglement 
climatique

Invité d’honneur de cette hui-
tième édition, Martin de Lépi-
nau, le président de Neotera, 

une entreprise de conseils spé-
cialisée dans l’environnement, 
a évoqué pour sa part les en-
jeux environnementaux du dé-
règlement climatique en met-
tant en avant l’ importance 
d’avoir « des écosystèmes boi-
sés ». « Il ne faut pas avoir peur 
d’agir » lâchait-il, « on ne se 
trompe jamais en plantant un 
arbre ».

A voir les initiatives propo-
sées par les nominés, il faut 
croire que beaucoup ont pris 
l’enjeu environnemental à bras 
le corps.

Dans un registre plus ludique, 
un quizz sur la Meurthe-et-Mo-
selle était également proposé 
aux invités qui pouvaient voter 
avec leurs smartphones. L’oc-
casion de tester leurs connais-
sances sur le territoire. Un ter-
ritoire dont les initiatives et 
actions ont été mises à l’hon-
neur ce mardi soir…
● Anthony Guille

E lles œuvrent toute l’an-
née pour les habitants 
quelles que soient les dif-

ficultés et les obstacles. Les col-
lectivités locales ne sont pas 
toujours à la fête mais ce mardi 
était leur soirée.

Pour la huitième année, le 
groupe Ebra, Ebra Events, 
L’Est Républicain et le Républi-
cain Lorrain organisaient la cé-
rémonie des Lauriers des Col-
lectivités locales de Meurthe-
e t - M o s e l l e  d a n s  l e  c a d r e 
bucolique du domaine de l’As-

La huitième cérémonie des 
Lauriers des Collectivités 
locales de Meurthe-et-Moselle 
s’est déroulée ce mardi 14 no-
vembre au domaine de l’Asnée 
à Villers-lès-Nancy. Organisée 
par L’Est Républicain et le 
Républicain Lorrain (groupe 
Ebra), la soirée a mis à l’hon-
neur les belles initiatives des 
élus…

Meurthe-et-Moselle 

Les collectivités sur 
le devant de la scène

Ainsi en ont décidé nos lectri-
ces et nos lecteurs. Située à 
19 km au sud de Nancy, sur la 
route de Lunéville, la commu-
ne de Rosières-aux-Salines est 
élue cette année plus « Beau 
village » de Meurthe-et-Mosel-
le. Une fierté non dissimulée 
pour ce territoire de 2 900 
habitants plein de trésors. 
Comme ce somptueux Haras 
national créé au milieu du 
XVIIIe siècle par le marquis de 
la Galaizière, représentant du 
roi de France en Lorraine, 
chancelier de Lorraine de 1737 
à 1758. Propriété de la Région 
Grand Est, l’édifice, qui ac-
cueille régulièrement de 
grands événements régionaux 
équestres, a été construit en 
lieu et des places des ancien-
nes salines de la commune. 
Plusieurs projets attendent 

dans les cartons pour remettre 
au centre de l’attention ce 
patrimoine inestimable. Dans 
le centre-ville, Rosières ren-
ferme quelques joyeux du 
XVIIIe comme la mairie et 
l’église Saint-Pierre, classée 

aux Monuments historiques. 
Cette commune l’est aussi par 
son calme. L’économie y est 
certaine, mais la mairie n’hési-
te pas à attirer l’attention des 
investisseurs pour venir déve-
lopper des projets ici.

Rosières-aux-Salines, village préféré de nos lecteurs

Mon beau village : Rosières-aux Salines, trophée remis à M. 
Philippe Jonquet, maire de Custines. Photos Patrice Saucourt

En 2019, le jury des villes et 
villages fleuris de passage à 
Custines fait remarquer à la 
municipalité que la cour de 
l’école élémentaire Louis-
Guingot est un peu trop 
bitumée. Déclic. L’idée de 
« renaturer » la cour est née. 
Reste à trouver les finance-
ments. « Il a fallu mouiller le 
maillot », sourit le maire 
Pierre Julien quatre ans plus 
tard. Jugée remarquable par 
l’Agence de l’eau Rhin-Meu-
se et considérée comme un 
« projet référent » par la 
Région Grand Est, la cour 
nouvelle génération imagi-
née avec ses utilisateurs a été 
inaugurée en juin dernier.

Désimperméabilisé, doté 
de préaux et d’espaces végé-
talisés, ainsi que d’une citer-
ne de 120 m3 pour récupérer 
l’eau de pluie, l’espace favo-

rise le développement de 
l’enfant tout en étant apte à 
s’adapter aux changements 
climatiques. D’un coût glo-
bal de 1 432 000 € hors taxes, 
le chantier a été subvention-

né à 80 % par l’État, l’Agence 
de l’eau Rhin-Meuse, la Ré-
gion Grand Est et le Départe-
ment. « Il ne reste que 20 % 
du coût à la charge de la 
commune. »

La cour de récréation renaturée de Custines

Catégorie « coup de cœur plus de 1000 habitants » : 
Custines. Trophée remis à Pierre Julien maire de Custines 
et Carine Tissier, conseillère municipale déléguée.

L’union fait la force. C’est 
l’histoire de quatre commu-
nes, Essey, Saulxures, Sei-
champs et Pulnoy, qui ont 
proposé il y a une décennie 
une balade à travers leurs 
territoires. Une boucle ou 
plutôt plusieurs : différents 
parcours sont proposés. L’oc-
casion de (re)découvrir les 
richesses du patrimoine local, 
tout en participant à la promo-
tion des enjeux de la transition 
écologique associée aux bien-
faits de l’activité physique et 
sportive. La dernière édition, 
en juin, a rassemblé 300 
grands et petits, sur leurs deux 
jambes ou sur deux-roues. Ici, 
point de compétition mais des 
randonnées à faire en famille, 
entre amis et voisins. Les 
quatre communes, elles, 

mutualisent leurs moyens 
pour inviter les citoyens à 
privilégier les mobilités dou-
ces et alternatives.

Essey, Pulnoy, Saulxures 
et Seichamps dans la boucle verte

Catégorie  « Animation du 
territoire » : Intercommunal 
Essey Pulnoy Seichamps 
Saulxures, pour la boucle 
verte Trophée à Bernard 
Lebrun, maire de Saulxures, 
Pascal Leurent, maire 
d'Essey. Juan Ramon Garcia, 
maire de Seichamps.

Longtemps, Dommartemont 
a été un village de vignerons. 
Avant que le phylloxéra ne 
dévaste les cultures. Il y a 20 
ans, la commune nichée sur 
un coteau exposé plein sud a 
décidé de renouer avec cette 
tradition viticole. 1 200 pieds 
d’auxerrois ont été plantés 
sur près de 3 000 m2. De 
quoi produire entre 500 à 
1 200 bouteilles chaque 
année. Un blanc « à boire 
bien frais », conseille le mai-
re Alain Lisenfelt, distribué 
aux habitants. Outre l’aspect 
patrimonial, cette initiative a 
eu la vertu de créer du liant 
entre voisins. La gestion de 
la vigne est confiée à l’asso-
ciation du Vignoble qui en 
assure l’exploitation gracieu-
sement. La taille est assurée 
par 70 bénévoles (le village 

compte 575 âmes), qui pour 
certains, ne se connaissaient 
pas. Et qui, désormais pren-
nent plaisir à se retrousser 
les manches ensemble. 

À la santé du Coteau Saint-
Martin !

Dommartemont préserve
et cultive son patrimoine viticole

Catégorie « préservation du 
patrimoine » : Trophée remis 
à Alain Liesenfelt, maire de 
Dommartemont, Jackie Chef, 
président du vignoble, et 
Jean-Louis Frefoire, 
secrétaire du vignoble.
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Dans le Lunévillois, les pro-
jets d’implantations de cen-
trales photovoltaïques se 
précisent.  Le parc d’activités 
économiques de Grandrupt 
pourrait accueillir un projet 
photovoltaïque de grande 
ampleur. Cette zone située 
sur les communes de Raon-
l’Étape (88) et de Thiaville 
pourrait accueillir un pre-
mier grand champ de pan-
neaux photovoltaïques sur le 
territoire de la communauté 
de communes de Lunéville à 
Baccarat (CCTLB), avec une 
possible mise en service à 
horizon 2025-2026.

La fourchette de la surface 
dédiée à ce projet devrait 
atteindre environ 20 ha, soit 
20 % de la ZAE pour une 
puissance comprise entre 14 
et 20 mégawatts crête.

La production d’énergie 
annuelle devrait quant à elle 
être comprise entre 15 et 20 
GWh. Le projet comprendra 
des modules mis en place sur 

des structures représentant 
au total environ 92 000 m , 
ainsi que cinq postes de 
transformation et deux pos-
tes de livraison. Cette centra-
le alimenterait près de 9 000 
habitants soit tout le sud du 
territoire de la communauté 
de communes du territoire 
de Lunéville à Baccarat.

Le projet de parc photovoltaïque 
du territoire de Lunéville à Baccarat

Catégorie « Aménagement et 
développement du territoire 
» : Com Com de Lunéville à 
Baccarat, champ de 
panneaux photovoltaïques 
Trophée remis à  Jean-Paul 
François, Vice-président à 
l'environnement, chargé des 
énergies renouvelables.

Depuis 2020, la petite com-
mune de Thorey-Lyautey, au 
pied de la colline inspirée de 
Sion-Vaudémont, à près de 
40 km de Toul et de Nancy, 
se démène pour préserver la 
mémoire du maréchal Hu-
bert Lyautey et les relations 
avec le Maroc. Avec la Fonda-
tion Lyautey, le territoire se 
mobilise au mieux pour 
rénover le parc et le château 
du militaire. Chaque année, 
le château demeure visible 
au public.

« Coup de cœur »
à Thorey-Lyautey

« Coup de cœur, commune de 
moins de 1000 habitants » : 
trophée remis au maire du 
village, Philippe Lepape.

La ville de Nancy a entamé en 
2021 un programme de végé-
talisation des cours d’écoles. Il 
s’agit de supprimer une partie 
du bitume, notamment pour 
permettre l’infiltration des 
eaux, et de planter des végé-
taux pour apporter de l’ombre 
et de la fraîcheur. À Nancy, qui 
compte 44 écoles publiques, 
l’objectif est d’avoir végétalisé 
13 cours d’ici la fin de cette 
année scolaire, sachant que 
ces cours sont ouvertes, dans 
la mesure du possible, au 
grand public chaque été. 
Comme des squares. Pour les 
trois cours concernées en 
2023, le budget prévu était 
d’1,4 million d’euros. Indirec-

tement, via l’installation de 
jeux et de zones de repos, les 
enfants vivent les récréations 
autrement.

Des cours d’école plus vertes à Nancy

Catégorie « Innovation » : 
Nancy pour l'ouverture des 
cours d'école l'été. Trophée 
remis à Véronique Billot, 
adjointe à l'enfancet à 
l'éducation. Photos P.Saucourt

Premier réseau de chaleur 
alimenté par du biogaz (issu 
du centre d’enfouissement 
de Lesménils, en circuit 
court), le réseau de chaleur 
de Pont-à-Mousson a franchi 
une étape importante dans 
son extension. En septembre 
dernier, il est passé sous la 
Moselle pour alimenter la 
rive gauche de la ville. Cette 
opération inédite en France 
s’inscrit dans le cadre de 
l’extension du réseau, qui 
permettra à 1 200 nouveaux 
équivalents logements de 
bénéficier, dès 2024, d’une 
chaleur majoritairement 
produite à base d’énergie 

renouvelable, avec l’ajout 
d’une chaufferie biomasse 
pour accroître les ressources 
énergétiques du réseau.

Le réseau de chaleur de Pont-à-Mousson

Catégorie « Transition 
écologique et développement 
durable » : Pont-à-Mousson. 
Trophée remis à M.Henri 
Lemoine, maire.

 Le conseil départemental de 
Meurthe-et-Moselle a  un 
budget de 900 millions d’€ 
pour remplir ses missions 
dont le soutien aux personnes 
en situation de handicap. 
Cette année, le Département a 
réservé plus de 102 millions 
d’€ pour cette politique con-
duite à travers la maison dé-
partementale des personnes 
en situation de handicap.

Le Département soutient le handicap

Catégorie « Solidarité ». 
Trophée remis à Catherine 
Boursier, vice-présidente 
déléguée à l'autonomie.

346609800

COLLECTIONNEUR achète

Discrétion assurée. Paiement immédiat
Tél. 06.12.86.55.17

• Grand vins de Bourgogne, Bordeaux,
Champagne, Cognac, Whiskies
même très vieux et/ou imbuvables.

• Services de vaisselle
• Argenterie et ménagères

t

374718500

AVEC LE SOUTIEN DE

ORGANISÉ PAR

MERCI À NOS PARTENAIRES !

23
DEMEURTHE-ET-MOSELLE
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L e 4 novembre 2019, le 
tout  nouveau centre 
d’imagerie médicale du 

groupe Radiolor accueillait 
ses premiers patients, au sein 
d’un tout nouveau bâtiment 
de 3 500 m  signé par l’archi-
tecte Françis Moulet, sur le si-
te des anciennes casernes Klé-
ber, à Essey-lès-Nancy.

Ce plateau d’imagerie médi-
cale de pointe comprenant, 
notamment, une salle de ra-
diologie et de mammogra-
phie, une salle avec une IRM 
(Imagerie par résonance ma-
gnétique), une salle avec un 
scanner, et une salle équipée 
d’une cabine EOS permettant 
l’étude en trois dimensions 
d’un patient en position de-
bout, a été le premier occu-
pant du Pôle médical Pasteur-
Kléber.

Le site s’est ensuite enrichi 
en 2020 d’un cabinet de con-

sultations occupé par une 
trentaine de médecins spécia-
lisés en chirurgie orthopédi-
que, digestive, ORL, pneumo-
l o g i e ,  n e u r o c h i r u r g i e  e t 
médecine du sport, d’un servi-
ce de soins de suite et réadap-
tation, puis, en 2022, d’un cen-
t r e  m é d i c a l  d e  s o i n s 
immédiats (CMSI). Aujour-
d’hui, le Groupe Louis-Pas-
teur Santé, en partenariat avec 
Radiolor, envisage d’étendre 
le pôle médical, en doublant sa 
surface bâtie qui est actuelle-
ment de 4 025 m2.

Ouverture en 2026
« La maîtrise d’œuvre a été 

confiée au Groupe 1 000 Lor-
raine », explique Christophe 
Baillet, président du Groupe 
Louis-Pasteur Santé. « Il s’agit 
d’un projet à 10 millions d’eu-
ros qui répond aux besoins des 
patients. Nous avons obtenu le 
permis de construire au début 
de l’été. L’appel d’offres ou-
vert aux entreprises sera lancé 
au début de l’année 2024 et les 
t r a v a u x  d é m a r r e r o n t  e n 
mars 2024. Nous espérons une 
ouverture de l’extension en 
septembre 2026. »

Le projet prévoit l’agrandis-
sement du centre de consulta-
tions médico-chirurgicales, 
avec la réalisation de nouvel-

les salles de consultations au 
rez-de-chaussée, au premier 
étage et au deuxième étage, 
l’extension du service de soins 
de suite et de réadaptation au 
premier étage et du service de 
radiologie au rez-de-chaus-
sée.

Surface doublée
« Nous allons concrètement 

faire passer le pôle médical de 
4 025 m2 à 7 702 m2 », précise 
Christophe Baillet. « L’exten-
sion prendra place dans la 
continuité du volume exis-
tant, avec une arête supplé-
mentaire reliée au bâtiment 
existant par la création d’un 
passage. Le projet prévoit éga-
lement, dans une première 
phase, de rajouter 87 places de 
stationnement aux 201 déjà 
existantes, puis encore 81 sup-
plémentaires sur une nouvelle 
parcelle du site. »

Après son extension, le Pôle 
médical Pasteur-Kleber, qui 
accueille actuellement 800 
patients quotidiennement, 
pourra en accueillir 1 200 par 
jour. « Le nombre de méde-
cins hors CMSI passera à 45, 
avec l’arrivée de cardiologues, 
angiologues, rhumatologues, 
et de médecins du sport sup-
plémentaires. »
● Jean-Christophe Vincent

Essey-lès-Nancy 

Le Pôle médical Pasteur-Kléber 
va doubler sa surface 
Le Groupe Louis-Pasteur 
Santé prévoit d’étendre son 
pôle médical, sur le site des 
anciennes casernes Kléber, 
avec l’agrandissement du 
centre de consultations médi-
co-chirurgicales, des services 
de soins de suite et de réa-
daptation de radiologie. Un 
chantier à 10 millions d’euros 
qui démarrera en 2024.

L’extension du Pôle médical Pasteur-Kléber va permettre 
de doubler la surface. Photo Groupe Louis-Pasteur Santé

I l y a celles et ceux qui asper-
gent les œuvres d’art et le 
patrimoine de peinture. 

Plus discrets, il y a celles et ceux 
s’attaquant, de nuit, aux biens 
privés. En l’occurrence les voi-
tures, et plus particulièrement 
les SUV et autres 4x4 et véhicu-
les tout-terrain. Qu’ils soient 
thermiques, électriques ou hy-
brides.

Dans la nuit de lundi à mardi, 
des activistes écologistes, se ré-
clamant du collectif internatio-
nal Tyre Extinguishers, sont 
passés à l’action dans la Métro-
pole du Grand Nancy. Notam-
m e n t  r u e  E r n e s t-A l b e r t ,  à 
Laxou, et son prolongement 
nancéien, la rue de Santifontai-
ne. Là, plusieurs propriétaires 
de voitures ont découvert, au 
petit matin, leurs pneumati-
ques, situés du côté du trottoir, 
dégonflés. Tous ont déposé une 
main courante auprès de la po-
lice nationale. Pour l’un d’eux, il 

s’agit de la septième fois !

Quel bilan ?
Reste à savoir combien de vé-

hicules ont ainsi été ciblés. Dans 
un mail adressé aux rédactions, 
la branche locale du collectif en 
revendique quatre-vingt. Un 
palmarès non confirmé par les 
autorités. Toutes les victimes 
ne s’étant probablement pas 
manifestées. 

Et pour cause. Aucune dégra-
dation, au sens juridique du ter-
me, n’est à déplorer. « Malgré 
tout, il faut avoir conscience 

que c’est dangereux et qu’ils 
mettent en danger la vie d’au-
trui. Les propriétaires peuvent 
ne pas le voir. Rouler avec des 
pneumatiques dégonflés est 
très dangereux », prévient la po-
lice nationale.

D a n s  l e  m a i l ,  d e s  p h o t o s 
étaient jointes. Sur l’une d’elles, 
l’on voit un homme s’affairant 
sur la valve d’une roue d’un SUV 
allemand. Une image ne prove-
nant pas de l’expédition nancé-
ienne puisqu’on la retrouve 
dans des parutions datant de 
2022.

Pas nouveau
Ce type d’action n’est pas nou-

veau.  Au début des anné es 
2000, une association écologis-
te sévissait déjà dans les rues 
nancéiennes. Trois décennies 
plus tard, le mouvement s’est 
donc structuré, à l’échelon 
mondial. Le mode opératoire 
est le même mais les activistes 
se distinguent avec un message 
laissé sur le pare-brise des véhi-
cules visés. « Ne le prenez pas 
personnellement. Vous n’êtes 
pas notre cible, c’est votre véhi-
cule », rassurent-ils… Égrenant 
les impacts de ces modèles sur 
le climat, les populations, le voi-
sinage… Affirmant que « les 
SUV sont grotesques et sont de 
la vanité pure »… Et conseillant 
de se déplacer « sans conduire 
de tank, en marchant, en vélo 
ou en prenant les transports pu-
blics ».

Reste désormais à savoir si des 
suites seront données par le 
parquet et si des images des ca-
méras de vidéo protection se-
ront exploitées si des plaintes 
venaient à être déposées. Con-
tacté ce mardi après-midi, le 
procureur de la République n’a 
pas donné suite à nos sollicita-
tions.
● Yannick Vernini

Nancy

Des activistes dégonflent les pneus 
de 80 SUV en une nuit
Dans la nuit de lundi à 
mardi, un collectif d’ac-
tivistes a dégonflé les 
pneumatiques de plu-
sieurs SUV et de 4x4. Si 
aucune dégradation 
n’est à signaler, la police 
insiste sur la mise en 
danger d’autrui.

Le collectif semble laisser tranquilles les petites 
citadines. Photo Aude Lambert

Histoire d’entretenir le suspen-
se avant l’annonce complète de 
sa programmation prévue au 
cœur de l’hiver, le Jardin du 
Michel a dévoilé un nouveau 
nom d’artiste présent pour sa 
19e édition qui se déroulera du 
31 mai au 2 juin prochain. Et 
quel nom ! Avec Grand Corps 
Malade, c’est l’un des conteurs 
les plus captivants de sa géné-
ration qui occupera la grande 
scène touloise le dimanche 2 
juin. 15 ans après son premier 
passage, le slameur frappe 
donc à nouveau à la porte du 
Michel. « C’est les bras ouverts 
et le sourire aux lèvres qu’on 
l’accueille avec son nouvel 
album Reflets, reflets d’une 
époque, reflets de son public ».

Rejoignant sur la prochaine 
affiche Royal Republic, Feder, 
Tiken Jah Fakoly, Tagada Jo-
nes, Bianca Costa et 2 TH, 
Grand Corps Malade confirme 
que la fiesta 2024 promet d’être 
un savoureux mélange de 
saveurs. Car, même s’il a bien 
du mal à conserver les secrets, 
le Michel garde encore des 
annonces sous le coude…
● D. H.

Grand Corps Malade, le roi 
du slam, se produira au JDM 
le 2 juin prochain.  Photo 
Yann Ohran

Toul ● Grand Corps 
Malade sera à l’affiche 
du Jardin du Michel

Info Jeunes Grand Est en parte-
nariat avec la Région Grand 
Est, la Délégation régionale 
académique à la jeunesse, à 
l’engagement et aux sports 
(DRAJES) et la ville de 
Vandœuvre organisent le 
samedi 18 novembre prochain 
un évènement unique en 
Grand Est, à savoir un forum 
régional des élus jeunesse du 
Grand Est.

Cette journée sera placée 
sous le thème de l’Accès aux 
droits et de l’information des 
jeunes. Elle rassemblera des 
maires, des adjoints aux maires, 
des conseillers municipaux, 
des directions jeunesse et des 
jeunes locaux. « Une occasion 
unique », indiquent les organi-
sateurs, « qui permettra aux 
élus jeunesse de la région de se 
rencontrer, d’échanger et de 
débattre autour des questions 
actuelles et cruciales, telles que 
l’engagement, la participation 
des jeunes, le « aller-vers », la 
structuration de réseaux d’ac-
teurs et l’éducation aux mé-
dias ». Cette journée sera par 
ailleurs ponctuée de nombreux 
témoignages, de conférences et 
d’ateliers-débats.

Mercredi 18 novembre à partir de 
9 h 30, domaine du Charmois à 
Vandoeuvre.

Vandœuvre ● Les élus 
jeunesse du Grand Est 
se réunissent



5

MMO05 - V1

Mercredi 15 novembre 2023
 Meurthe-et-Moselle Economie

 

main Tesse, le directeur du 
site. Lindal Briey frôle ainsi, 
f in  20 22,  le s  9 0 mil l ions 
d’euros de chiffre d’affaires, 
et compte 227 salariés.

Entrée en transition
Un  c o n t e x t e  i d é a l  p o u r 

prendre un virage de taille. 
« Des projets se terminent et 
d’autres vont démarrer, mais 
notre place en atelier est li-
mitée. Donc nous entrerons, 
en 2024, dans une phase de 
transition. » Pour aller vers 
quoi ? La création de deux 
pôles d’expertise dédiés à 
l’emboutissage et à la soudu-
re  d e  p o c h e s  s u r  v a lve s . 
Longtemps généraliste, ha-
bituée à la conception de 
produits standardisés, l’usi-
ne vise désormais la spéciali-
sation dans d’autres types de 
valve, comme celle à poche, 
ainsi que les diffuseurs spé-
c i f i q u e s  à  c e s  p r o d u i t s . 
« Quand le produit contenu 
est trop visqueux, il se mé-
lange mal avec le gaz propul-
seur, c’est pour cela qu’il faut 
utiliser une poche, qui sert 
aussi de barrière de protec-
tion pour le produit. C’est le 
cas du gel à raser par exem-
ple, de la crème solaire, ou 

investi - plus de 10 millions 
d’euros,- notamment dans 
deux nouvelles presses à in-
jecter reçues cette année. 
L’objectif  :  démarrer une 
nouvelle ligne de production 
en 2024. « Pour la produc-
tion des sprays nasaux, nous 
avions recours à la sous-trai-
tance et nous avons pour 
projet de rapatrier la produc-
tion ici. » Mais pour grandir, 
il faudra que l’effectif suive. 
« Nous n’avons pas prévu de 
recruter davantage en 2024, 
peut-être en 2025, lorsque 
les machines seront à pleine 
cadence. »

M a i s  d a n s  u n  p r e m i e r 
temps, l’urgence est de com-
bler les postes toujours va-
cants et difficiles à pourvoir. 
«  On p eine à  trouver de s 
techniciens de maintenance, 
il y a trop peu de candidats. 
La situation est compliquée, 
nous avons le budget pour en 
embaucher quatre dans l’im-
médiat, mais aucun candi-
dat. Ce sera notre gros défi 
pour l’avenir. » 

En attendant, ils emploient 
une vingtaine d’intérimai-
res, et misent sur l’apprentis-
sage.
● Élise Dubourg

S pécialiste des solutions 
pour le conditionne-
ment d’aérosols depuis 

1959, le groupe allemand 
Lindal gagne toujours plus 
de terrain sur le marché in-
ternational. 

À l’usine de Briey, en Meur-
the-et-Moselle, sont conçus 
valves, sprays et autres diffu-
seurs utilisés pour les aéro-
sols de produits cosméti-
ques, ménagers, ou encore 
alimentaires. Sanytol, Mon-
savon, Axe, Dove… Autant de 
marques qui comptent sur la 
conception de ces petits élé-
ments indispensables. Et de-
puis plusieurs années, l’usi-
ne briotine ne cesse de se 
développer. « Nous avons 
multiplié notre chiffre d’af-
faires par 1,5 ces dix derniè-
res années », indique Ro-

Lindal, entreprise alle-
mande aujourd’hui dé-
ployée à l’international, 
est l’une des leaders du 
conditionnement des 
aérosols. Son usine à 
Briey ne cesse de se dé-
velopper, atteignant 
presque les 90 millions 
d’euros de chiffre d’affai-
res.

de s gels  douche s comme 
ceux de Rituals. Il n’y a que 
deu x entrepri s e s  dans le 
groupe qui en conçoivent, et 
c’est ici que l’on fabrique les 
plus gros volumes. » Lindal a 
ainsi arrêté la production de 

produits Adidas, pour les 
remplacer par des diffuseurs 
pour Rituals.

Recrutement : un des 
gros défis

Ils ont aussi massivement 

L’entreprise de la semaine

Sanytol, Axe ou Rituals : leurs sprays 
sont conçus chez Lindal à Briey

Romain Tesse, directeur de l’usine briotine de l’entreprise 
allemande Lindal. Photo Élise Dubourg

Trois salles de cinéma réparties 
sur deux sites et un magasin 
proposant aussi bien des pro-
duits dérivés qu’un petit café. 
Voici les différents commerces 
que dirige Maurice Carlotti. Ac-
compagné de Magali Maréchal, 
sa femme, l’homme de 52 ans a 
déjà une longue carrière derriè-
re lui.

De la Corse à la Lorraine
Originaire de Corse, Maurice 

Carlotti se souvient avec le sou-
rire de ses premiers pas dans le 
cinéma itinérant dans les Alpes-
Maritimes. « Je partais avec un 
projecteur à pellicule chargé à 
l’intérieur d’une camionnette 
et je parcourais l’arrière-pays 
pour diffuser des films dans les 
villages. » Plus tard, il repère 
une petite annonce pour la re-
prise d’un cinéma à Pont-à-
Mousson. « C’était une belle op-
portunité d’affaires et je voulais 
voir autre chose. »

Prévue pour durer deux ou 
trois ans au départ, l’aventure 
mussipontaine s’est finalement 
poursuivie. « Je me plais ici. » Et 
pas la peine de lui demander si 
le soleil du sud ne lui manque 
pas un peu car il l’affirme, il a 
« trouvé auprès des gens d’ici 
toute la chaleur » dont il a be-
soin.

D’autant que professionnelle-

ment, « la gestion d’un cinéma 
dans le sud est plus complexe », 
souligne-t-il, le soleil ne pous-
sant pas forcément les foules à 
fréquenter les salles obscures.

« Créer un espace de 
convivialité »

Quatorze ans après la reprise 
du Concorde, Maurice Carlotti 
porte un regard fier sur ce qu’il a 
accompli. « Après dix années 
d’exploitation nous avons com-
mencé à recevoir des équipes 
de film, c’est une vraie récom-
pense pour notre travail. »

Une réussite qui a conduit à 
l’ouverture un commerce appe-
lé La Boutique juste à côté du ci-

néma. À l’intérieur des produits 
dérivés mais aussi un bar. Un 
concept qui permet de prolon-
ger la séance mais pas que. 
« L’idée est de permettre aux 
gens de s’approprier le lieu, de 
créer un espace de conviviali-
té. »

L’année dernière, une nouvel-
le étape a été franchie avec la re-
prise du Ciné-Vilar de Blénod.

Aujourd’hui, celui qui a été to-
talement adopté par les habi-
tants de la commune s’engage 
dans une multitude de projets 
et compte bien continuer à faire 
sourire petits et grands bien au-
delà des portes de ses cinémas.
● Camille Bouza

Le dirigeant de la semaine 

Maurice Carlotti, une volonté
de faire bien plus que du cinéma

Maurice Carlotti et Magali Maréchal sont à la tête du 
Concorde depuis bientôt 14 ans. Photo Camille Bouza

Dans le magasin King Jouet de 
Dommartin-lès-Toul, comme 
dans tous les autres que comp-
te l’enseigne nationale, un 
nouveau label, imaginé par la 
marque, vient de faire son ap-
parition. « Pour encourager 
les comportements d’achat 
vertueux, le label Jouet Score, 
mis en place avec le soutien 
d’EcoMaison, permet aux cli-
ents d’évaluer d’un simple 
coup d’œil le degré d’écores-
ponsabilité d’un jeu ou d’un 
jouet, selon la matière dans la-
quelle il est fabriqué, son pa-
ckaging (ou absence de packa-
ging) et son origine », explique 
ainsi Alisson, une des vendeu-
ses. Un plus non négligeable 
lorsque l’on sait que 47 % de 
ces acheteurs reconnaissent 

porter de l’attention au carac-
tère écoresponsable des jeux 
et jouets.

Une seconde vie donnée 
aux jouets

Le leader des spécialistes des 
jouets en France avait déjà été 
précurseur en matière d’achat 
et revente de jouets d’occa-
sion, avec le lancement il y a 
un an et demi de l’enseigne 
King’Okaz. Les jouets de se-
conde main étant tous véri-
fiés, désinfectés, nettoyés, au 
besoin reconditionnés et re-
vendus aux alentours de 50 % 
de leur prix neuf. Depuis peu, 
il a étendu à son site internet la 
commercialisation de ces 
jouets de seconde main.
● Didier Humbert

L’histoire de la semaine 
Jouet Score : King Jouet joue la 
carte d’un Noël écoresponsable

Après la commercialisation de jouets de seconde main, 
King Jouet lance son label Jouet score. Photo Didier Humbert
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  Région    

Le nombre

60
Soit le nombre de 
propositions d’action déjà 
identifiées depuis le 
lancement de l’initiative 
Grand Est Région verte au 
mois de juillet dernier, en 
vue de la mise en place 
d’une planification 
environnementale 
régionale. Dans la phase 
qui s’ouvre désormais, les 
autres échelons des 
collectivités locales en 
Région vont être intégrés 
à la concertation, avant 
mise en œuvre à l’été 2024. 

Franck Leroy, président du 
conseil régional du Grand 
Est. Photo Karim Siari

che Région verte y ayant été 
initiée dès le 6 juillet dernier 
par la volonté de Franck Le-
roy, président de la Région, et 
Josiane Chevalier, préfète du 
Grand Est et du Bas-Rhin, 
c’est-à-dire sans attendre le 
coup d’envoi de l’exécutif.

Une anticipation qui per-
met aujourd’hui d’être « en 
avance » sur nos territoires, 
ce qui ne sera pas du luxe : le 
Grand Est aura à prendre sa 
part dans les efforts attendus 
en matière environnementa-
le à l’horizon 2030.

En substance, nous devrons 
n o t a m m e n t  r é d u i r e  d e 
20 millions de tonnes nos 
émissions (sur les - 138 mil-
lions de tonnes ambitionnées 
au niveau national). En la ma-
tière, comme sur le volet bio-
diversité, sur un territoire ri-
che en forêts et  qui est  la 
première région agricole 
française, nous devrons réali-
ser « dans les 7 ans à venir des 
efforts équivalents à ceux qui 
ont été réalisés entre 1990 
et 2022 », a souligné Christo-
phe Béchu.

Dialogue contre 
verticalité

Pour y parvenir, un maître-
mot : planification. La France 
a été le premier pays à lancer 
cette démarche et entend dé-

L es défis majeurs à rele-
ver sont au nombre de 
trois : réduction de nos 

émissions de gaz à effet de 
serre, réduire la pression sur 
notre biodiversité et s’adap-
ter, humains et infrastructu-
res, à un réchauffement pro-
bable de +4 °C à l ’horizon 
2100 en France. Voilà, en sub-
stance le rappel introductif 
auquel s’est livré Christophe 
Béchu, ministre de la Transi-
tion écologique et de la Cohé-
sion des Territoires, devant 
un parterre de 200 élus, res-
ponsables économiques et de 
la société civile réunis au cen-
tre Schuman à Metz pour le 
lancement de la première 
Cop territoriale au niveau na-
tional.

Un choix du Grand Est qui 
n’a rien de fortuit, la démar-

Avec quelques heures d’avance 
sur la Guadeloupe, la région 
Grand Est a lancé mardi à 
Metz, en présence de Christo-
phe Béchu, ministre de la 
Transition écologique et de la 
Cohésion des Territoires, la 
première Cop territoriale en 
France. Une démarche concer-
tée pour atteindre, notam-
ment, les objectifs ambitieux 
de réduction des émissions de 
gaz à effet de serre que s’est 
fixés le pays.

cliner aujourd’hui cette am-
bition dans chaque région. 
Une planification qui doit 
s’entendre comme « une sor-
te de rétroplanning destiné à 
nous permettre d’atteindre 
les objectifs fixés ».

Cela, non pas dans une dé-
marche centralisée à l’excès 
mais plutôt dans le dialogue, 

le ministre ayant eu soin de 
souligner la qualité de celui 
qui s’est établi sur le sujet de-
p u i s  d e s  m o i s  d é j à  a v e c 
Franck Leroy et la Région 
Grand Est.

Pas de verticalité excessive 
donc mais au contraire, un 
échange dans lequel « nous 
devons assumer que certains 

secteurs pourront contribuer 
aux baisses d’émissions par 
exemple, de manière plus ai-
sée que d’autres, parce que 
les esprits  sont prêts,  les 
technologies matures ».

Bref : la page n’est pas blan-
che, elle est cadrée, mais elle 
reste largement à écrire.
● Hervé Boggio

Grand Est 

Environnement : « planifier »
pour faire autant en 7 ans qu’en 32…

Christophe Béchu, ministre de la Transition écologique et de la Cohésion des Territoires, 
était à Metz le 14 novembre pour le lancement de la première Cop régionale. Photo Karim 
Siari

Le travail dans le Grand Est 
a déjà largement commen-
cé. À la faveur de la phase de 
diagnostic, l’identification 
des principaux secteurs 
ayant déjà réalisé de gros 
efforts en matière de réduc-
tion des émissions de gaz à 
effet de serre a quelque 
chose de contre-intuitif… 
Ainsi l’industrie, souvent 
pointée du doigt, est-elle et 
d’assez loin la plus grosse 
contributrice à l’effort pour 
le moment dans notre ré-
gion. 

Certes, le fait que 13 des 50 
principaux sites émetteurs 
en France soient implantés 
dans notre région offre 
encore des possibilités 
d’amélioration. Mais en 
diminuant de moitié ses 
émissions entre 1990 
et 2022, le secteur est tout 
de même en pointe, ferme-
ture de sites compris. 

Partage avec tous les 
échelons territoriaux

De même, la question des 
puits de carbone, essentiel-
lement les forêts, très pré-
sentes dans le Grand Est, a 
été évoquée car, malgré une 
augmentation relative des 
surfaces boisées dans notre 
région, l’efficacité pour 
capturer les émissions est 
en baisse, sous l’effet du 

réchauffement climatique. 
Le chat se mord la queue…

Pour poursuivre la démar-
che et mobiliser l’ensemble 
des territoires et leurs ac-
teurs, la préfète de Région 
Josiane Chevalier et le prési-
dent Franck Leroy ont tracé 
mardi les contours de la 
méthode qui va désormais 
présider aux débats prévus 
jusqu’à l’été 2024, date à 
laquelle la mise en œuvre 
du plan d’action devra débu-
ter. Le travail conduit à 
l’échelon régional depuis 

juillet dernier va être parta-
gé dans les semaines qui 
viennent « notamment avec 
les EPCI (établissements 
publics de coopération 
intercommunale, ndlr) et 
les communes », a précisé 
Franck Leroy. 

Ces échanges, placés sous 
la responsabilité des préfets 
de chaque département, 
devront permettre de déter-
miner quelles seront les 
actions qui seront finale-
ment retenues parmi les 60 
qui ont déjà été présélec-

tionnées et surtout, qui 
portera quoi. Pour cela, des 
outils diagnostic, d’aide à la 
décision etc. seront à dispo-
sition, fournis par le secré-
tariat général à la planifica-
tion écologique, mais aussi 
la Région, afin de disposer 
des éléments partagés com-
muns et parvenir à construi-
re puis porter des projets 
cohérents, complémentai-
res, acceptés, suffisamment 
ambitieux pour atteindre les 
objectifs assignés.
● H. B.

Cop territoriale : une méthode et des avancées 

Franck Leroy, président du conseil régional du Grand Est, et Josiane Chevalier, préfète de 
Région Grand Est, autour de Christophe Béchu, ministre de la Transition écologique et de la 
Cohésion des territoires, ont présenté l’état d’avancement des travaux lancés depuis juillet 
dernier et décliné la méthode qui sera employée pour poursuivre désormais. Photo Karim Siari
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L’affaire a été placée sous la 
lumière par les médias ces 
derniers jours : un curé de 
Metz a bénéficié d’un classe-
ment sans suite de plusieurs 
plaintes déposées par des pa-
roissiennes à son encontre, 
p o u r  d e s  f a i t s  s u p p o s é s 
d’abus de faiblesse, du temps 
où il officiait en Moselle-est.

Mais Me  Thomas Hellen-
brand, l’avocat d’une plai-
gnante, a remis une pièce 
dans la machine judiciaire en 
introduisant un recours au-
près du procureur général de 
Metz. Celui-ci n’était pas joi-
gnable lundi. Mardi, le haut 
magistrat a apporté des pré-
cisions au Républicain Lor-
rain, au-delà de ses déclara-
t i o n s  re c u e i l l i e s  p a r  n o s 
confrères du Parisien et de 
l’AFP.

Françoi s  Pérain rép ond 
tout d’abord à M e  Hellen-
brand, lequel s’étonnait de 

voir, « malgré la présomption 
d’innocence », le maintien du 
curé au contact des fidèles : 
« On parle d’abus de faibles-
s e ,  e t  n o n  d ’a g r e s s i o n s 
sexuelles ».

Le procureur général pour-
suit, à propos du dossier : 
« Le parquet de Sarreguemi-
nes a trouvé deux procédures 
distinctes, toutes deux clas-
sées sans suite et concernant 
deux plaignantes différentes. 
Nous sommes toujours en 
train d’instruire le recours de 
Me Hellenbrand concernant 
des faits remontant à 2014-
2015. Nous sommes notam-
ment en train de vérifier si la 
prescription n’est pas acqui-
se. »

On rappelle aussi ce princi-
pe, inscrit dans les Tables de 
la loi (pénale) : toute person-
ne est présumée innocente 
jusqu’à sa condamnation.
● G. I.

Metz 
Curé rattrapé par les affaires : 
recours en cours d’examen

la décrue pour procéder aux 
opérations de dessèchement 
du côté de Saint-Étienne-lès-
Remiremont. « On observe, 
on essaie d’anticiper et on 
demande du renfort quand il 
le faut. »

Ce mardi soir, petit à petit, 
les postes de commande-
ment avancés comme le cen-
tre opérationnel départe-
mental étaient levés. Preuve 
que le retour à la normale se 
précise enfin.

● Capucine Cardot

L a vigilance jaune inon-
dations, déclenchée ce 
lundi, ne laissait guère 

présager de telles consé-
quences. Pourtant, au cours 
de la nuit, le jaune est passé 
au orange pour le tronçon 
Moselle Amont, et les crues 
ont malheureusement suivi.

Un peu partout dans le dé-
partement, les Vosgiens ont 
été témoins de la montée des 
cours d’eau qui sortaient de 
leur l it .  Parmi les consé -
quences les plus visibles et 
les plus importantes : une 
route s’est effondrée à Rupt-
sur-Moselle, 500 foyers ont 
été privés d’électricité, plu-
sieurs routes ont été coupées 
et pusieurs entreprises ont 
eu les pieds dans l’eau. Sans 
compter les glissements de 
terrains et les caves inondées 
puisque, entre 21 h et 17 h ce 
mardi, les sapeurs-pompiers 
ont dû intervenir à plus de 
240 reprises.

Pour faire face à ces nom-
breuses opérations, leur or-
ganisation a dû être revue. 
Afin de déterminer l’ordre 
des priorités, quatre postes 
de commandement avancés 
ont été mis en place dès la fin 
de soirée de ce lundi à Remi-
remont, au Syndicat, à Gé-
rardmer et à Saulxures-sur-
Moselotte.

La situation s’améliorant, 

ce dernier a été désactivé au 
cours de la matinée de mardi. 
Tout au long de la journée, 
les effectifs  des sapeurs-
pompiers se sont ainsi dépla-
cés en fonction des crues.

Chômage technique
et boue

« Ces postes de commande-
ment avancés permettent de 
dispatcher plus facilement 
les appels », révèle le com-
mandant Boigey-Diemer, 
aux commandes des opéra-
tions de secours dans le sec-
teur de la montagne. « On a 
eu pas mal d’inondations ; la 
Moselotte est sortie de son lit 
et on a eu quelques interven-
tions à Gérardmer, mais rien 
d e  g r a v e  »,  r é s u m e - t - i l . 
« C’est surtout le lycée pro-
fessionnel de Saulxures-sur-
Moselotte qui est complète-
ment inondé et maintenant 
rempli de boue. C’est la ré-
serve départementale des sa-
peurs-pompiers qui inter-
v i e n t  d é s o r m a i s  p o u r  l e 
remettre d’aplomb. »

Le commandant confie aus-
si que la vallée de la Moselot-
te, dans le secteur de Vagney, 
a été particulièrement tou-
chée.  Avec, entre autres, 
l’entreprise Bleuforêt à l’ar-
rêt forcé, mais pas que (lire 
par ailleurs).

« Toutes les caves de la rue 
d’Alsace à Vagney ont été 
inondées. Cette nuit, le lit de 
la rivière, c’était la route. » La 
situation n’était guère mieux 
du côté de Remiremont. « De 
l’eau dans les sous-sols et pas 
mal de boue. Sur le bas de la 
Filature, il y a une vingtaine 
de personnes au chômage 
technique, notamment au ci-
néma Le Majestic. » Et en fin 
de matinée, il fallait attendre 

Lorraine

Les Vosges face à une crue historique
Dans les Vosges, certains 
cours d’eau sont amplement 
sortis de leur lit dans la nuit 
de lundi à mardi, créant 
parfois d’importants dégâts. 
Les sapeurs-pompiers sont 
intervenus à 240 reprises, 
pour des opérations unique-
ment en lien avec ce que l’on 
peut désormais qualifier de 
crue vicennale.

À Châtel-sur-Moselle, l’eau s’est invitée dans les rues de la commune. Photo Jérôme Humbrecht

Près de Saint-Dié-des-Vosges, à Saulcy-sur-Meurthe,
une digue a été emporté. Photo Florent Seiler

▶ Sur le web
Plus de photos
sur estrepublicain.fr

sur place pour constater les 
installations électriques.

Selon le directeur industri-
el, André Leidelinger, présent 
à Bleuforêt depuis 40 ans, 
cette crue est « inédite » par 
son ampleur. « Il y a eu des 
épisodes pluvieux en 1990 
et 2001 mais comme ça ja-
mais. Heureusement, il n’y a 

pas de dégâts sur les machi-
nes, ni sur le stock de matière 
première. Seuls des pieds de 
palettes et des cartons au sol 
ont été touchés », rassurait le 
Vosgien. Le redémarrage de 
la production n’était pas 
encore défini à l’heure où 
nous écrivions ces lignes.
● R.B.

Située à Vagney, au bord de la 
Moselotte, l’usine de Bleufo-
rêt s’est retrouvée les pieds 
dans l’eau ce mardi matin. La 
mésaventure a débuté lundi 
vers 23 h-minuit pour l’équi-
pe de nuit qui a constaté 
l’inondation d’une partie des 
ateliers. La production et les 
machines ont été logique-
ment stoppées vers minuit et 
la vingtaine de salariés ren-
voyés chez eux. L’électricité a 
également été coupée, c’est 
donc avec les lampes fronta-
les que l’équipe de journée a 
pris le relais pour nettoyer les 
locaux.

Ce mardi matin, l’heure 
était donc au nettoyage où les 
aspirateurs à eau et raclettes 
circulaient entre les machi-
nes. Hasard du calendrier, 
l’entreprise venait tout juste 
de remettre en service son 
canal d’alimentation relié à la 
Moselotte qui a subi d’impor-
tants travaux depuis plu-
sieurs mois. Une équipe 
d’Enedis est également venue 

L’usine de Bleuforêt de Vagney à l’arrêt

L’eau s’est répandue partout entre les machines.
Photo Jérôme Humbrecht
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Bölöni, ancien entraîneur de 
Nancy, est pensionnaire de Li-
gue 1 alors que l’ASNL galère 
deux étages plus bas, en Natio-
nal.

Budget de 5 millions d’€ 
cette saison

Doté du plus gros budget de 
cette troisième division lors de 
la saison 2022-2023 (10 mil-
lions d’€), le club nancéien, coa-
ché successivement par Albert 
Cartier puis Benoît Pedretti et 
présenté un peu hâtivement 
comme l’un des favoris pour la 
montée en L2, a été relégué en 
National 2 - avec la perspective 
de perdre le statut profession-
nel - avant d’être repêché.

Et cette saison 2023-2024 est 
encore pire sur le plan sportif 
p u i s q u e  l e s  «  R o u g e s  e t 
B l a n c s  »,  q u i  r e s t e n t  s u r 
8 matchs sans victoire (cham-
pionnat et Coupe confondus), 
sont tout simplement avant-
derniers de National. Diable-
ment inquiétant surtout quand 
on sait que le budget de l’actuel 
exercice (5 millions d’€) pour-
rait bien être amputé de façon 
conséquente…

L’ex-médecin réclame 
380.000 €

Plusieurs salariés du club ré-

cemment licenciés ont en effet 
fait le choix de poursuivre le 
club en justice. Frédéric Muel, 
qui a été médecin du club pen-
dant 14 ans, estime qu’il a été 
victime de « harcèlement mo-
ral » et réclame 380.000 €. Mi-
chel Jadot, ancien intendant du 
club, devrait également saisir 
le conseil de prud’hommes.

Nommé directeur général de 
l’ASNL en juin 2022, le Belge 
Thorsten Theys – cela ressem-
ble diablement à un prénom de 
Viking… - vient également d‘as-
signer le club nancéien devant 
le tribunal judiciaire. Il contes-
te la résiliation du contrat de 
service qui le liait à l’ASNL par 
l’intermédiaire de « LEAP BV », 
une société lui appartenant. 
Cette résiliation par le conseil 
d’administration du club était 
intervenue le 4 septembre der-
nier.

Me Mangeot : « L’ASNL
l’a mis au placard »

Q u e l q u e s  j o u r s  pl u s  t ô t , 
Chien Lee, l’un des actionnai-
re s,  avait  é crit  à  Thorsten 
Theys pour l’informer de ce 
projet de rupture et avait listé 
les griefs que l’ASNL lui repro-
chait. « Ces prétendues fautes 
sont totalement contestées par 
mon client », avance Me Etien-

A u milieu des années 80, 
q u a n d  l e  F C  Me t z  e t 
l ’A SN L  fer rai l la ient 

dans ce qui s’appelait encore la 
Division 1, une demi-dizaine de 
supporters du club mosellan 
avait instauré une bien curieu-
se tradition : se retrouver, une 
fois qu’ils étaient sûrs et cer-
tains que leur club préféré al-
lait terminer le championnat 
devant les Nancéiens, le lende-
main soir dans un bar pour fê-
ter dignement l’événement…

Tout cela n’a plus lieu d’être à 
l’heure actuelle. Depuis quel-
ques années, les fans messins 
ne se réunissent plus pour, tels 
des Vikings, boire des bières et 
de l’hydromel dans le crâne de 
leurs ennemis préférés. Et pour 
cause, les deux clubs ne boxent 
plus du tout dans la même caté-
gorie… Cette saison, par exem-
ple, Metz, coaché par Laszlo 

Évincé par le conseil d’admi-
nistration début septembre, 
l’ex-dirigeant estime qu’il n’a 
pas commis de fautes et 
demande réparation en 
justice, comme vont le faire 
Frédéric Muel, l’ancien mé-
decin, et Michel Jadot, l’in-
tendant. D’autres procédu-
res à l’encontre du club sont 
par ailleurs dans les tuyaux.

ne Mangeot qui avait noté des 
retards de salaires depuis dé-
c e m b r e  2 0 2 2 .  «  D e p u i s 
mai 2023, Thorsten Theys a 
tout simplement été privé de 
s e s  m o y e n s  d e  t r a v a i l l e r, 
l’ASNL l’a mis au placard », as-
sure l’avocat qui poursuit : « Il 
n’était plus destinataire des 
mails, n’était plus dans la bou-
cle de prise de décision, n’avait 
plus de contact avec les action-
naires ». Thorsten Theys récla-
me 240.000 € d’indemnité de 

résiliation - somme qui corres-
pond à deux ans de rémunéra-
tion -, mais aussi 77.000 € de re-
tards de salaires et de pénalités.

Joint téléphoniquement ce 
mardi, Nicolas Holveck, le pré-
sident de l’ASNL, a indiqué 
qu’il n’était « pas informé » de 
l’action de l’ancien directeur 
général et qu’il ne commentait 
« jamais une procédure en 
cours. »
● Eric Nicolas
et Christophe Gobin

Thorsten Theys, en août 2022, lors d’un match amical face au 
club belge de Molenbeek. Photo Alexandre Marchi

Lorraine 

ASNL : Thorsten Theys, l’ancien 
directeur général, réclame 317.000 €

U ne forte demande et de 
grosses difficultés de 
recrutement : telle est, 

en résumé, la situation du mar-
ché de l’emploi des cadres dans 
le Grand Est. Une étude récente 
de l’Apec dresse le portrait-ro-
bot de ces cadres présents et 
disponibles sur le territoire afin 
de tenter de mieux accompa-
gner les entreprises dans leurs 
processus de recrutement grâ-
ce à une connaissance plus fine 
des profils disponibles.

Une enquête qui confirme des 
données connues mais lève 
également quelques lièvres. 
Quantitativement, les choses 
sont claires et simples : quelque 
250 000 cadres travaillent dans 
le Grand Est, dont une large ma-
jorité dans le Bas-Rhin (83 000) 
loin devant la Moselle (38 020) 
et le Haut-Rhin (35 110). Par 

ailleurs, plus de 28 000 deman-
deurs d’emploi sont à la recher-
che d’un emploi de cadre. L’an 
passé, les entreprises de la ré-
gion ont recruté 13 130 cadres 
exactement.

Singularité industrielle
Même s’ils sont plus nom-

breux qu’au national à exercer 
des responsabilités hiérarchi-
ques (46 % contre 41 %), les ca-
dres du Grand Est  sont,  en 
moyenne, moins diplômés 
(46 % d’entre eux ont un bac + 5 
contre 54 % au national). Ils ont 
également une rémunération 
inférieure à la moyenne natio-

nale (autour de 50 000 €/an 
contre 52 000 €/an au national). 

Dans le Grand Est, 30 % des ca-
dres exercent dans le secteur 
des services à forte valeur ajou-
tée : dans les activités juridi-
ques et comptables, mais aussi 
la banque et les assurances no-
tamment ; ou encore dans les 
services informatiques, com-
munication et médias, ingénie-
rie, recherche et développe-
ment. 

Véritable singularité régiona-
le :  26 % de cadres sont em-
ployés dans l’industrie, une 
proportion qui reste nettement 
plus élevée que celle constatée 

sur l’ensemble du territoire où 
celle-ci n’est que de 17 %.

Florence Heitz, déléguée ré-
gionale de l’Apec Grand Est, 
confirme ainsi : « Le Grand Est 
se distingue des autres régions 
en matière de tissu économique 
et d’attractivité : le profil des ca-
dres de la région y est nécessai-
rement singulier. Et dans une 
population aussi importante en 
volume, les réalités des cadres 
sont bien sûr plurielles. » 

Dans ce contexte, pour le qua-
trième trimestre 2023, 10 % des 
entreprises envisagent de re-
cruter au moins un cadre. Une 
proportion en baisse de 2 points 
par rapport au trimestre précé-
dent.  Dans le même temps, les 
tensions de recrutement res-
tent à un niveau élevé puisque 
75 % des entreprises qui envisa-
gent de recruter au moins un 
cadre anticipent des difficultés. 
Du côté des cadres justement, 
presque 40 % envisagent une 
mobilité externe dans les 12 pro-
chains mois. Sans surprise, dans 
un contexte qui reste marqué 
par un taux d’inflation soutenu 
même s’il ralentit, la rémunéra-
tion s’affirme comme la princi-
pale motivation de ces derniers 
pour changer d’entreprise.
● H. B.

Grand Est 

Tension sur le marché de l’emploi
des cadres dans la région
L’agence pour l’emploi
des cadres (Apec) a recensé 
2 652 offres d’emploi cadre
au mois de septembre dernier, 
soit 26 % de hausse par rapport 
au niveau d’avant-crise, contre 
+2 % en moyenne nationale. Un 
dynamisme qui se heurte aux 
difficultés de recrutement des 
entreprises. Une étude récente 
de l’Apec dresse le bilan.

Le marché de l’emploi des cadres dans le Grand Est
est pris entre forte demande des entreprises et difficultés
de recrutement. Photo Ludovic Laude

Metz Événements organise 
un salon vintage, les same-
di 18 et dimanche 19 novem-
bre de 10 h à 18 h, au parc des 
Expositions, pour les ama-
teurs d’une autre époque. 
Plus de 70 exposants propose-
ront aux visiteurs mobilier, 
décoration vintage, art de la 
table, friperie, accessoires 
vintages, ou encore jeux 
anciens. Des animations 
seront organisées lors de ce 
salon : concerts, jeux d’un 
autre temps, expositions. De 
quoi ravir les amoureux de 
l’époque. Entrée : 5 €.

Metz ● S’immerger
dans un esprit vintage 
au Parc des expos
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chefs français ou européens ve-
naient quant à elles de Tunisie. 

Seules les broderies et les fini-
tions sont effectuées dans les 
ateliers d’Épinal, à quelques 
pas de nouveaux entrepôts où 
sont désormais stockés les pro-
duits Chef Works. De quoi faire 
tiquer quand même certains 
cuisiniers sur le bilan carbone 
et l’impact environnemental de 
la marque Bragard.

La menace d devoir payer 
8,7 M d’€  ?

Laquelle tente donc de déve-
lopper son chiffre d’affaires à 
l’export. Notamment aux États-
Unis, un marché gigantesque 
peu habitué toutefois aux pro-
duits haut de gamme. Un mar-
ché américain où Bragard 
Group a récupéré la licence ex-
clusive que possédait, normale-
ment jusqu’en 2028, Benjamin 
Bragard, le petit-fils du créa-
teur de la marque. 

Ce dernier attend que la cour 
d’appel statue sur le conten-
tieux qui a vu le tribunal de Pa-
ris lui accorder en janvier der-
nier 8,7 M d’euros d’indemnités 
pour rupture abusive de con-
trat. Si ce jugement venait à être 
confirmé en appel, cela n’aide-
rait évidemment pas le nou-
veau directeur Alain Glehello à 
redorer le bilan financier de 
Bragard Group.
● Philippe Nicolle

D epuis septembre der-
nier, Bragard Group, ap-
partenant depuis 2020 

à un actionnaire unique, le 
groupe américain Chef Works 
(150 M d’€ de chiffre d’affaires 
et 350 salariés), a un nouveau 
d i r e c t e u r  e n  l a  p e r s o n n e 
d’Alain Glehello. Ayant œuvré 
chez Sodexo pendant plus de 
quinze ans et comme conseiller 
aux États-Unis ces dernières an-
nées, ce dernier prend donc la 
succession de Guy Bœuf.

 Après cinq ans à la tête de la 
société vosgienne, celui que 
tous les salariés d’Épinal sur-
nommaient « Magnum » a été 
écarté et nommé « président 
d’honneur » en charge de la 
« représentation de la marque à 
l’international ». Quelle est la 
feuille de route confiée à Alain 
Glehello par Chef Works ? Diffi-
cile de le savoir. Malgré plu-
sieurs relances et demandes 
d’entretien, c’est silence radio 
du côté du siège spinalien tout 

Après cinq ans à la tête de 
Bragard à Épinal, Guy Bœuf 
a été prié de laisser la place 
à Alain Glehello à la de-
mande de son actionnaire 
unique américain Chef 
Works. L’objectif est d’atta-
quer le marché mondial 
grâce à l’ouverture d’une 
usine de 1 300 ouvriers au 
Bangladesh.

comme du côté de Guy Bœuf. 
Mais il est logique de penser 
que les Américains souhaitent 
plus que tout relancer l’histori-
que marque française qui équi-
pe encore de nombreux cuisi-
niers étoilés de l’Hexagone.  Car 
Bragard a été très impacté par la 
crise liée au Covid, qui l’a con-
traint à souscrire un prêt garan-
ti par l’État (PGE) alors que Guy 
Bœuf s’était lancé à l’attaque du 
marché mondial. L’appui de la 
force commerciale de Chef 
Works, présent dans 80 pays, 
devait justement aider Bragard 
Group à développer son chiffre 

d’affaires à l’international. 

130 salariés au lieu de 229 
en 2021  ?

N ’ayant publié ses bilans 
qu’une fois lors des six derniè-
res années, Bragard affichait 
ainsi en 2021 un chiffre d’affai-
res en net recul (17,5 M d’€ con-
tre 29 M d’€ en 2016) et un défi-
cit d’1,2 M d’euros. Et alors que 
la masse salariale a pourtant 
fondu aussi vite que le nombre 
de salariés (11 M d’€ en 2016, 
6,7 M d’€ en 2021).

Combien sont-ils d’ailleurs 
ces salariés ? Bragard Group 

concède un chiffre de 130. Alors 
que Bragard SAS était à 229 il y a 
deux ans ! Ce qui est certain, 
c’est que les salariés présents à 
Épinal sont nettement moins 
nombreux que les 1 300 ouvri-
ers de la nouvelle usine ouverte 
en début d’année au Bangla-
desh où sont confectionnés les 
p r o d u i t s  B r a g a r d  e t  C h e f 
Works. Des produits qui doi-
vent donc être envoyés dans le 
monde entier alors que Guy 
Bœuf rassurait, lorsqu’il était 
encore aux commandes, en 
précisant que les fameuses ves-
tes Bragard portées par les 

Alain Glehello (à g.) est le nouveau directeur de Maison Bragard en lieu et place de Guy 
Bœuf (à dr.) qui a été « promu » président d’honneur. Photos VM

Vosges 

Une usine au Bangladesh et
un nouveau directeur pour Bragard

« C’est ma première expérien-
ce avec le verre. Lorsque je suis 
venu à Meisenthal, j’ai tout de 
suite été fasciné par le ballet des 
verriers », explique Jean-Simon 
Roch. Après un long travail en 
relation avec ces derniers pour 
créer Stella, il ne cache pas son 
« envie de mener d’autres pro-
jets de ce type avec des artisans 
qui maîtrisent leur art. »

Dévoilée ce lundi 13 novem-
bre, cette nouvelle boule sera 

commercialisée à partir du jeu-
di 16 novembre à la boutique du 
site verrier de Meisenthal au ta-
rif de 24 €, hormis pour les rou-
ges.

La boule de Noël de Meisen-
thal sera également en vente à 
partir du 24 novembre sur les 
marchés de Noël de Strasbourg, 
Sarreguemines, Metz, Nancy, 
Forbach, Colmar, ainsi qu’à Sé-
lestat et à Paris.
● Thomas Lepoutre

Elle nous invite à entrer dans 
la danse, la nouvelle boule de 
Noël du centre international 
d’art verrier de Meisenthal. 
Nommée Stella en référence 
aux étoiles de la danse, cette 
boule ronde présente les ondu-
lations qu’une robe peut avoir 
lorsqu’elle tourne.

Cette symbolique du mouve-
ment est justement un des as-
pects auxquels Jean-Simon 
Roch, le designer qui a conçu 
cette boule 2023, s’est attaché. 
« Elle a été conçue pour tour-
ner, pour être en mouvement », 
explique-t-il.

Une mobilité facilitée par les 
impératifs des souffleurs de 
verre. « Au départ, je voulais un 
fond plat, mais après discussion 
avec les souffleurs, ils m’ont ex-
pliqué que l’arrondi serait plus 
judicieux pour la répartition du 
verre au moment du souffla-
ge. » Et « finalement, ce fond 
rond facilite la rotation », se ré-
jouit le designer.

Ce choix du mouvement évo-
que bien entendu la fête et la 
joie des réveillons, mais aussi 
une autre sorte de danse, moins 
connue du grand public, celle 
des verriers.

Moselle

À Meisenthal, la boule de Noël 
Stella entre dans la danse

Stella, la nouvelle boule de Noël produite artisanalement
à Meisenthal, sera commercialisée au tarif de 24 euros.
Photo DNA/Laurent Réa

Le collectif « Tour de France pour la Santé » de Moselle organisait 
ce vendredi 10 novembre l’étape messine de ce tour singulier afin 
de protester contre le projet de Loi de Financement de la Sécurité 
sociale 2024 qu’ils estiment synonyme de « nouveau tour de vis 
budgétaire : doublement des franchises médicales sur les médica-
ments et les consultations, nouveau plan d’économies sur l’hôpital 
public, déremboursement de certains médicaments etc. »

Selon le collectif, dont les membres locaux étaient réunis devant 
la gare ce vendredi, ce projet de budget est un vecteur « d’effon-
drement de notre système de santé et de la Sécurité Sociale.

Metz ●  Le tour de France pour la santé a fait étape

Le film Napoléon réalisé par Ridley Scott sera projeté le vendredi 
15 décembre (20 h) lors d’une séance de cinéma inédite : au sein de 
l’église de Plombières-les-Bains. Même si le Napoléon de Ridley 
Scott n’est pas le Napoléon III qui avait ses habitudes  dans la Ville 
Impériale, l’église de la commune devrait être le lieu parfait pour 
cette projection exceptionnelle.  Un écran de 7 mètres de large 
sera mis en place et seules les places dans la nef seront accessibles 
pour offrir la meilleure visibilité possible aux spectateurs. 

Vosges ●  « Napoléon »
de Ridley Scott projeté à Plombières
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  France Monde  Le fait du jour 

La mesure phare du projet 
est la transformation de Pôle 
emploi en France Travail, 
qui doit mieux coordonner 
les différentes strates avec 
lesquelles les chômeurs 
doivent composer. 
Photo Sipa/Mourad Allili

C’est le point sans doute le 
plus polémique du projet : 
l’obligation d’activité imposée 
à l’allocataire du revenu de 
solidarité active (RSA), sous 
peine de sanction. Le ministre 
du Travail Olivier Dussopt 
avait d’abord promis qu’elle ne 
serait pas dans la loi, mais la 
droite a conditionné un vote 
positif à son inclusion dans le 
texte.

« Ce n’est pas .
du travail gratuit, 
ni du bénévolat, 
mais des 
activités 
de formation 
ou d’insertion »

Olivier Dussopt

Elle figure à l’article 2 : l’allo-
cataire du RSA aura l’obliga-
tion de justifier « une durée 
hebdomadaire d’activité d’au 
moins quinze heures », qui 
comportera « notamment des 
actions de formation, d’ac-
compagnement et d’appui ». 
Sa durée peut être réduite, 
mais « sans pouvoir être nul-

le », dans certains cas précis : 
personnes handicapées, 
« parent isolé sans solution de 
garde pour un enfant de moins 
de douze ans »…

« Un régime de punition »
La gauche et les syndicats 

ont fortement critiqué cette 
obligation assortie de sanc-
tion. « C’est un régime de 
coercition, d’infantilisation, 
de punition », avait protesté le 
député Pierre Dharréville 
(PCF, Bouches-du-Rhône). 
« Stigmatiser les allocataires 
du RSA [qui rassemble 
1,89 million de foyers selon la 
Drees, N.D.L.R.] peut être un 
créneau politique, dénonçait 
la secrétaire générale de la 
CFDT Marylise Léon dans le 
Nouvel Obs. Vous parlez de 
droits et de devoirs, très bien. 
Mais quels seront les droits 
des allocataires du RSA si 
l’accompagnement social n’est 
pas au rendez-vous ? »

Ce reproche a le don d’éner-
ver Thibaut Guilluy, Haut-
commissaire à l’emploi et 
architecte de France Travail. 
« Dire qu’on stigmatise, c’est 
n’importe quoi ! Ce qui est 
stigmatisant, c’est d’abandon-
ner un grand nombre de béné-
ficiaires du RSA à l’allocation 

et rien d’autre, comme si un 
chèque de 606 euros par mois 
suffisait comme preuve de 
solidarité », déclarait-il mardi 
devant l’Ajef (l’association des 
journalistes économiques et 
financiers).

« Des actes positifs 
et répétés »

Mais en quoi consisteront 
ces quinze heures d’activité ? 
Thibaut Guilluy pointe les 
trois pages du rapport sur 

France Travail qui énumèrent 
pas loin d’une centaine « d’ac-
tivités » éligibles. « Il faut des 
actes positifs et répétés de 
recherche d’emploi… Et ce qui 
nous importe, ce n’est pas les 
15 heures. La philosophie, c’est 
de dire : une personne sans 
activité doit, chaque jour qui 
passe, faire un pas de plus vers 
son autonomie et le retour à 
l’emploi. »

Le Haut-commissaire mon-
tre enfin la même souplesse 

sur la durée de cette activité : 
« Certains départements vont 
dire que c’est 15 heures mini-
mum pour tout le monde, 
d’autres vont l’adapter à cer-
taines situations, aux person-
nes les plus éloignées de l’em-
ploi… À ce stade de 
l’expérimentation, c’est figure 
libre. Ensuite, on évaluera les 
pratiques, et il peut y avoir 
plusieurs moyens d’être effi-
cace. » À voir maintenant la 
mise en œuvre.

Élisabeth Borne et Olivier Dussopt, artisans du projet « pour le plein emploi ». 
Photo Sipa/Tomas Stevens-pool

Des allocataires du RSA stigmatisés ou non ?

*hors Mayotte. Source: Insee (novembre 2023).

Le taux de chômage
En France*, en % de la population active
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« C’ est à notre por-
t é e  !  »  E n 
juillet 2022, la 

nouvelle Première ministre Éli-
sabeth Borne confirmait de-
vant l’Assemblée l’objectif fixé 
par le candidat Macron : attein-
dre le plein emploi, réduire le 
taux de chômage de 7,4 % au 
moment de sa réélection, à 5 %. 
Un objectif apparemment ac-
cessible, après avoir déjà dimi-
nué le taux de deux points sous 
le premier quinquennat.

France Travail à la 
manœuvre

La pièce maîtresse de l’offen-
sive anti-chômage a été adop-
tée mardi soir par le Parlement : 
la loi « pour le plein emploi » du 
ministre du Travail Olivier Dus-
sopt. Elle va transformer Pôle 
Emploi en France Travail, et lui 
confier la tâche de coordonner 
les innombrables institutions 
et organismes qui peuvent con-
tribuer à faire d’un chômeur un 

salarié ou un entrepreneur.
La liste est longue, des mis-

sions locales gérées par les mu-
nicipalités aux formations pilo-
tées par les Régions, en passant 
par les dispositifs sociaux com-
me le revenu de solidarité acti-
ve (RSA) des Départements, et 
bien sûr l’État et ses dépendan-
ces… « Pour accompagner une 
personne vers l’emploi, vous 
devez traiter des questions de 
développement économique, 
mais aussi de mobilité des per-
sonnes, de logement, de garde 
d’enfant… Ça touche à tous les 
espaces de la vie », explique 
Thibaut Guilluy, Haut-com-
missaire à l’emploi qui pilote le 
projet France Travail.

L’autre mesure phare du pro-
jet est le contrat d’engagement 
proposé aux allocataires du 
RSA. Il met l’accent sur l’accom-
pagnement vers l’emploi, mais 
fixe des conditions assorties de 
sanctions qui ont provoqué de 
vives oppositions (l ire par 
ailleurs).

Les emplois 
du Vieux-Port

Ce projet n’est pas la seule ar-
me anti-chômage du gouverne-
ment. Il a fortement poussé les 
partenaires sociaux à réformer 
l’assurance chômage à plu-
sieurs reprises, leur imposant 
le principe de la « contracyclici-

té »  :  des règles plus dures 
quand le chômage baisse, plus 
souples quand il monte. Et il a 
massivement investi dans la 
formation et l’apprentissage.

5 % 
Le projet de loi fixe le cap 
d’un taux de chômage à 5 % 
d’ici 2027.

La conviction d’Emmanuel 
Macron est fondée sur un déca-
lage rappelé mardi devant l’As-
semblée par le ministre du Tra-
v a i l  :  «  L e  p a r a d o x e 
d’entreprises qui peinent à re-
cruter alors même que le nom-
bre de demandeurs d’emploi 
reste important ». Près de la 
moitié des chefs d’entreprise 
(48 %) disent ainsi rencontrer 
des difficultés de recrutement, 
selon la dernière enquête de la 
Banque de France. Cela ame-
nait le président à répondre en 
juin à une Marseillaise déplo-
rant le chômage de son fils : 
« Moi, je vous promets : je fais le 
tour du Vieux-Port ce soir avec 
vous, je suis sûr qu’il y a dix of-
fres d’emploi ».

« Mais quels emplois ? » inter-
rogeait aussitôt la secrétaire gé-

nérale de la CFDT Marylise Lé-
on. Elle précisait peu après 
dans un entretien au Nouvel 
Obs : « Ce que nous craignons, 
c’est que la philosophie [du pro-
jet de loi] soit la même que pour 
la réforme de l’assurance chô-
mage : le retour à l’emploi coû-
te que coûte, peu importe le-
q u e l  e t  d a n s  q u e l l e s 
conditions. »

Sous la menace 
de la rigueur

Alors, est-il possible d’arriver 
au plein emploi ? Cela devient 
en tout cas plus difficile avec la 
stagnation actuelle du taux de 
chômage autour de 7 %, que de-
vrait confirmer mercredi l’In-
see. Voire une légère remontée 
d’ici 2025, comme l’anticipent 
la Banque de France et l’Obser-
vatoire français des conjonctu-
res économiques (OFCE).

Mais le gouvernement main-
tient l’objectif, plus volontaris-
te que jamais. Il n’a guère le 
choix, ayant fondé toute sa stra-
tégie budgétaire d’ici 2027 sur 
une baisse du chômage ame-
nant croissance économique et 
réduction du déficit. Si ça mar-
che, il ne sera pas nécessaire de 
passer par la case « rigueur » 
pour diminuer la dette. Mais si 
le chômage devait malgré tout 
augmenter…
● Dossier de Francis Brochet

Social

Le plein emploi est-il 
possible en France ?
Le Parlement a adopté mardi 
le projet de loi « pour le plein 
emploi ». Mais cet objectif, fixé 
par le président de la Républi-
que pour 2027, est-il accessi-
ble, et à quel prix, alors que le 
chômage tend à remonter, 
comme pourrait l’illustrer le 
taux au troisième trimestre 
publié ce mercredi par l’Insee ?

Peut-on viser en même 
temps le plein emploi et le 
bon emploi, comme 
l’affirme Élisabeth Borne ?
« À première vue, les 

deux  objectifs sont difficile-
ment compatibles. Les métiers 
en tension et les emplois va-
cants à Pôle Emploi, où se 
trouvent les principaux réser-
voirs d’emplois, sont des mé-
tiers de service peu qualifiés. 
Ils permettent de vivre, mais à 
peine, et ne sont pas souhaités 
par une majorité de Français, 
qu’ils soient de première ou de 
dixième génération – d’où le 

recours à la main-d’œuvre 
immigrée. Il y a cependant des 
solutions à cette tension entre 
plein emploi et bon emploi. À 
long terme, c’est la réindustria-
lisation, qui crée des emplois 
où le travail paie – mais elle va 
prendre des décennies. À court 
terme, il faudrait un big-bang 
de la fiscalité permettant de 
mieux rémunérer le travail, par 
une baisse des impôts et des 
cotisations sociales sur les 
revenus et salaires les plus 
faibles. »

Un bon emploi est d’abord 
et seulement un emploi qui 
paie ?
« Une bonne paie est une 

condition nécessaire à un bon 
emploi. Mais ce n’est pas suffi-
sant, l’emploi doit aussi avoir 
une dimension d’utilité, de 
dignité. Et je ne suis pas sûr 
que cela relève du gouverne-
ment, plutôt du regard que 
chacun d’entre nous porte sur 
ces jobs. Il faut revaloriser ce 
que David Goodhart appelle 
‘‘les métiers du cœur et de la 
main’’ par rapport aux métiers 
de la tête – les métiers du soin, 
les métiers artisanaux, indus-
triels… Voulons-nous valoriser 
seulement l’argent ou aussi 

l’utilité sociale d’un emploi ? 
L’évolution prendra du temps, 
mais la tendance est là, dans la 
prise en compte croissante de 
l’utilité sociale du boulot. »

Le problème est que 
l’argent, surtout en France, 
ne vient pas toujours 
d’abord du travail…
« Oui, et on peut faire l’hypo-

thèse que la société du travail 
est en train de disparaître. 
Travailler ne suffit plus pour 
augmenter son niveau de vie : 
dans les années 60 et 70, grâce 
à l’augmentation forte et régu-
lière du pouvoir d’achat, il 
fallait travailler quinze ans 
pour doubler son niveau de 
vie ; dans les conditions d’au-
jourd’hui, il faut soixante-dix 
ans. Ensuite, la majorité de ce 
que nous avons ne vient pas de 
notre travail mais de notre 
héritage : la fortune héritée 
représente maintenant 60 % du 
patrimoine total, contre 35 % 
dans les années 70. N’oublions 
pas, enfin, que dans notre 
société, ceux qui ne travaillent 
pas – les retraités – vivent en 
moyenne mieux que ceux qui 
travaillent… Tous ces éléments 
changent fondamentalement 
le rapport des gens au travail. »

« L’emploi doit aussi avoir une dimension 
d’utilité, de dignité »

Questions à ▶ 
Antoine Foucher 
Président du cabinet Quintet

L’évolution du chômage, longtemps à la hausse après la 
crise financière de 2008 suivie de la crise de l’euro, est en 
baisse régulière depuis 2015 – hors l’épisode du Covid. Mais 
elle marque un palier depuis 2021. Pour atteindre les 5 % en 
2027, l’économie française devra créer environ 700 000 
emplois sur la période. Or, sur les douze derniers mois, elle 
a créé 138 000 emplois, avec une intensité décroissante – le 
solde est négatif de 17 700 emplois au troisième trimestre 
de cette année. Facteur positif, la démographie, qui va 
diminuer l’augmentation « naturelle » de la population 
active. Facteur négatif, les effets des réformes des retraites, 
dont la dernière, qui augmente la population active. Et bien 
sûr, dominant tout cela, l’évolution générale de l’économie. 
Infographie Visactu
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La mesure phare du projet 
est la transformation de Pôle 
emploi en France Travail, 
qui doit mieux coordonner 
les différentes strates avec 
lesquelles les chômeurs 
doivent composer. 
Photo Sipa/Mourad Allili

C’est le point sans doute le 
plus polémique du projet : 
l’obligation d’activité imposée 
à l’allocataire du revenu de 
solidarité active (RSA), sous 
peine de sanction. Le ministre 
du Travail Olivier Dussopt 
avait d’abord promis qu’elle ne 
serait pas dans la loi, mais la 
droite a conditionné un vote 
positif à son inclusion dans le 
texte.

« Ce n’est pas .
du travail gratuit, 
ni du bénévolat, 
mais des 
activités 
de formation 
ou d’insertion »

Olivier Dussopt

Elle figure à l’article 2 : l’allo-
cataire du RSA aura l’obliga-
tion de justifier « une durée 
hebdomadaire d’activité d’au 
moins quinze heures », qui 
comportera « notamment des 
actions de formation, d’ac-
compagnement et d’appui ». 
Sa durée peut être réduite, 
mais « sans pouvoir être nul-

le », dans certains cas précis : 
personnes handicapées, 
« parent isolé sans solution de 
garde pour un enfant de moins 
de douze ans »…

« Un régime de punition »
La gauche et les syndicats 

ont fortement critiqué cette 
obligation assortie de sanc-
tion. « C’est un régime de 
coercition, d’infantilisation, 
de punition », avait protesté le 
député Pierre Dharréville 
(PCF, Bouches-du-Rhône). 
« Stigmatiser les allocataires 
du RSA [qui rassemble 
1,89 million de foyers selon la 
Drees, N.D.L.R.] peut être un 
créneau politique, dénonçait 
la secrétaire générale de la 
CFDT Marylise Léon dans le 
Nouvel Obs. Vous parlez de 
droits et de devoirs, très bien. 
Mais quels seront les droits 
des allocataires du RSA si 
l’accompagnement social n’est 
pas au rendez-vous ? »

Ce reproche a le don d’éner-
ver Thibaut Guilluy, Haut-
commissaire à l’emploi et 
architecte de France Travail. 
« Dire qu’on stigmatise, c’est 
n’importe quoi ! Ce qui est 
stigmatisant, c’est d’abandon-
ner un grand nombre de béné-
ficiaires du RSA à l’allocation 

et rien d’autre, comme si un 
chèque de 606 euros par mois 
suffisait comme preuve de 
solidarité », déclarait-il mardi 
devant l’Ajef (l’association des 
journalistes économiques et 
financiers).

« Des actes positifs 
et répétés »

Mais en quoi consisteront 
ces quinze heures d’activité ? 
Thibaut Guilluy pointe les 
trois pages du rapport sur 

France Travail qui énumèrent 
pas loin d’une centaine « d’ac-
tivités » éligibles. « Il faut des 
actes positifs et répétés de 
recherche d’emploi… Et ce qui 
nous importe, ce n’est pas les 
15 heures. La philosophie, c’est 
de dire : une personne sans 
activité doit, chaque jour qui 
passe, faire un pas de plus vers 
son autonomie et le retour à 
l’emploi. »

Le Haut-commissaire mon-
tre enfin la même souplesse 

sur la durée de cette activité : 
« Certains départements vont 
dire que c’est 15 heures mini-
mum pour tout le monde, 
d’autres vont l’adapter à cer-
taines situations, aux person-
nes les plus éloignées de l’em-
ploi… À ce stade de 
l’expérimentation, c’est figure 
libre. Ensuite, on évaluera les 
pratiques, et il peut y avoir 
plusieurs moyens d’être effi-
cace. » À voir maintenant la 
mise en œuvre.

Élisabeth Borne et Olivier Dussopt, artisans du projet « pour le plein emploi ». 
Photo Sipa/Tomas Stevens-pool

Des allocataires du RSA stigmatisés ou non ?

*hors Mayotte. Source: Insee (novembre 2023).

Le taux de chômage
En France*, en % de la population active
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« C’ est à notre por-
t é e  !  »  E n 
juillet 2022, la 

nouvelle Première ministre Éli-
sabeth Borne confirmait de-
vant l’Assemblée l’objectif fixé 
par le candidat Macron : attein-
dre le plein emploi, réduire le 
taux de chômage de 7,4 % au 
moment de sa réélection, à 5 %. 
Un objectif apparemment ac-
cessible, après avoir déjà dimi-
nué le taux de deux points sous 
le premier quinquennat.

France Travail à la 
manœuvre

La pièce maîtresse de l’offen-
sive anti-chômage a été adop-
tée mardi soir par le Parlement : 
la loi « pour le plein emploi » du 
ministre du Travail Olivier Dus-
sopt. Elle va transformer Pôle 
Emploi en France Travail, et lui 
confier la tâche de coordonner 
les innombrables institutions 
et organismes qui peuvent con-
tribuer à faire d’un chômeur un 

salarié ou un entrepreneur.
La liste est longue, des mis-

sions locales gérées par les mu-
nicipalités aux formations pilo-
tées par les Régions, en passant 
par les dispositifs sociaux com-
me le revenu de solidarité acti-
ve (RSA) des Départements, et 
bien sûr l’État et ses dépendan-
ces… « Pour accompagner une 
personne vers l’emploi, vous 
devez traiter des questions de 
développement économique, 
mais aussi de mobilité des per-
sonnes, de logement, de garde 
d’enfant… Ça touche à tous les 
espaces de la vie », explique 
Thibaut Guilluy, Haut-com-
missaire à l’emploi qui pilote le 
projet France Travail.

L’autre mesure phare du pro-
jet est le contrat d’engagement 
proposé aux allocataires du 
RSA. Il met l’accent sur l’accom-
pagnement vers l’emploi, mais 
fixe des conditions assorties de 
sanctions qui ont provoqué de 
vives oppositions (l ire par 
ailleurs).

Les emplois 
du Vieux-Port

Ce projet n’est pas la seule ar-
me anti-chômage du gouverne-
ment. Il a fortement poussé les 
partenaires sociaux à réformer 
l’assurance chômage à plu-
sieurs reprises, leur imposant 
le principe de la « contracyclici-

té »  :  des règles plus dures 
quand le chômage baisse, plus 
souples quand il monte. Et il a 
massivement investi dans la 
formation et l’apprentissage.

5 % 
Le projet de loi fixe le cap 
d’un taux de chômage à 5 % 
d’ici 2027.

La conviction d’Emmanuel 
Macron est fondée sur un déca-
lage rappelé mardi devant l’As-
semblée par le ministre du Tra-
v a i l  :  «  L e  p a r a d o x e 
d’entreprises qui peinent à re-
cruter alors même que le nom-
bre de demandeurs d’emploi 
reste important ». Près de la 
moitié des chefs d’entreprise 
(48 %) disent ainsi rencontrer 
des difficultés de recrutement, 
selon la dernière enquête de la 
Banque de France. Cela ame-
nait le président à répondre en 
juin à une Marseillaise déplo-
rant le chômage de son fils : 
« Moi, je vous promets : je fais le 
tour du Vieux-Port ce soir avec 
vous, je suis sûr qu’il y a dix of-
fres d’emploi ».

« Mais quels emplois ? » inter-
rogeait aussitôt la secrétaire gé-

nérale de la CFDT Marylise Lé-
on. Elle précisait peu après 
dans un entretien au Nouvel 
Obs : « Ce que nous craignons, 
c’est que la philosophie [du pro-
jet de loi] soit la même que pour 
la réforme de l’assurance chô-
mage : le retour à l’emploi coû-
te que coûte, peu importe le-
q u e l  e t  d a n s  q u e l l e s 
conditions. »

Sous la menace 
de la rigueur

Alors, est-il possible d’arriver 
au plein emploi ? Cela devient 
en tout cas plus difficile avec la 
stagnation actuelle du taux de 
chômage autour de 7 %, que de-
vrait confirmer mercredi l’In-
see. Voire une légère remontée 
d’ici 2025, comme l’anticipent 
la Banque de France et l’Obser-
vatoire français des conjonctu-
res économiques (OFCE).

Mais le gouvernement main-
tient l’objectif, plus volontaris-
te que jamais. Il n’a guère le 
choix, ayant fondé toute sa stra-
tégie budgétaire d’ici 2027 sur 
une baisse du chômage ame-
nant croissance économique et 
réduction du déficit. Si ça mar-
che, il ne sera pas nécessaire de 
passer par la case « rigueur » 
pour diminuer la dette. Mais si 
le chômage devait malgré tout 
augmenter…
● Dossier de Francis Brochet

Social

Le plein emploi est-il 
possible en France ?
Le Parlement a adopté mardi 
le projet de loi « pour le plein 
emploi ». Mais cet objectif, fixé 
par le président de la Républi-
que pour 2027, est-il accessi-
ble, et à quel prix, alors que le 
chômage tend à remonter, 
comme pourrait l’illustrer le 
taux au troisième trimestre 
publié ce mercredi par l’Insee ?

Peut-on viser en même 
temps le plein emploi et le 
bon emploi, comme 
l’affirme Élisabeth Borne ?
« À première vue, les 

deux  objectifs sont difficile-
ment compatibles. Les métiers 
en tension et les emplois va-
cants à Pôle Emploi, où se 
trouvent les principaux réser-
voirs d’emplois, sont des mé-
tiers de service peu qualifiés. 
Ils permettent de vivre, mais à 
peine, et ne sont pas souhaités 
par une majorité de Français, 
qu’ils soient de première ou de 
dixième génération – d’où le 

recours à la main-d’œuvre 
immigrée. Il y a cependant des 
solutions à cette tension entre 
plein emploi et bon emploi. À 
long terme, c’est la réindustria-
lisation, qui crée des emplois 
où le travail paie – mais elle va 
prendre des décennies. À court 
terme, il faudrait un big-bang 
de la fiscalité permettant de 
mieux rémunérer le travail, par 
une baisse des impôts et des 
cotisations sociales sur les 
revenus et salaires les plus 
faibles. »

Un bon emploi est d’abord 
et seulement un emploi qui 
paie ?
« Une bonne paie est une 

condition nécessaire à un bon 
emploi. Mais ce n’est pas suffi-
sant, l’emploi doit aussi avoir 
une dimension d’utilité, de 
dignité. Et je ne suis pas sûr 
que cela relève du gouverne-
ment, plutôt du regard que 
chacun d’entre nous porte sur 
ces jobs. Il faut revaloriser ce 
que David Goodhart appelle 
‘‘les métiers du cœur et de la 
main’’ par rapport aux métiers 
de la tête – les métiers du soin, 
les métiers artisanaux, indus-
triels… Voulons-nous valoriser 
seulement l’argent ou aussi 

l’utilité sociale d’un emploi ? 
L’évolution prendra du temps, 
mais la tendance est là, dans la 
prise en compte croissante de 
l’utilité sociale du boulot. »

Le problème est que 
l’argent, surtout en France, 
ne vient pas toujours 
d’abord du travail…
« Oui, et on peut faire l’hypo-

thèse que la société du travail 
est en train de disparaître. 
Travailler ne suffit plus pour 
augmenter son niveau de vie : 
dans les années 60 et 70, grâce 
à l’augmentation forte et régu-
lière du pouvoir d’achat, il 
fallait travailler quinze ans 
pour doubler son niveau de 
vie ; dans les conditions d’au-
jourd’hui, il faut soixante-dix 
ans. Ensuite, la majorité de ce 
que nous avons ne vient pas de 
notre travail mais de notre 
héritage : la fortune héritée 
représente maintenant 60 % du 
patrimoine total, contre 35 % 
dans les années 70. N’oublions 
pas, enfin, que dans notre 
société, ceux qui ne travaillent 
pas – les retraités – vivent en 
moyenne mieux que ceux qui 
travaillent… Tous ces éléments 
changent fondamentalement 
le rapport des gens au travail. »

« L’emploi doit aussi avoir une dimension 
d’utilité, de dignité »

Questions à ▶ 
Antoine Foucher 
Président du cabinet Quintet

L’évolution du chômage, longtemps à la hausse après la 
crise financière de 2008 suivie de la crise de l’euro, est en 
baisse régulière depuis 2015 – hors l’épisode du Covid. Mais 
elle marque un palier depuis 2021. Pour atteindre les 5 % en 
2027, l’économie française devra créer environ 700 000 
emplois sur la période. Or, sur les douze derniers mois, elle 
a créé 138 000 emplois, avec une intensité décroissante – le 
solde est négatif de 17 700 emplois au troisième trimestre 
de cette année. Facteur positif, la démographie, qui va 
diminuer l’augmentation « naturelle » de la population 
active. Facteur négatif, les effets des réformes des retraites, 
dont la dernière, qui augmente la population active. Et bien 
sûr, dominant tout cela, l’évolution générale de l’économie. 
Infographie Visactu
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D epuis le début du mou-
v e m e n t  # M e T o o  e n 
2017, la libération de la 

parole des femmes victimes de 
violences sexuelles s’est confir-
mée devant les tribunaux. Se-
lon des chiffres obtenus en ex-
clusivité par notre journal 
auprès du ministère de la Justi-
ce, les mises en cause et les con-
damnations pour agressions 
sexuelles et viols ont nettement 
augmenté ces cinq dernières 
années. Les procédures pour 
viols reçues par les parquets 
sont en hausse de 80 %, avec 
12 941 mises en cause en 2017 et 
23 251 en 2022. L’augmentation 
est constante d’année en année. 
Les condamnations pour viol 
ont connu une hausse plus mo-
dérée (+ 30 %) avec 746 person-
nes condamnées en 2017, contre 
969 en 2022. À noter que la du-
rée moyenne des peines pro-
noncées pour viol a légèrement 
gonflé, avec 10,5 années en 2017 
et 11,1 en 2022.

Le nombre de personnes mi-
ses en cause pour agression 
sexuelle est lui aussi en aug-
mentation constante  ave c 
22 327 procédures en 2017 et 
29 713 en 2022. Les condamna-
tions ont connu une augmenta-
tion de 30 % : 3 659 ont été pro-
noncées en 2017 et 4 685 en 
2022.

À noter que la hausse des pro-
cédures et des condamnations 
est encore plus importante 

pour les agressions sexuelles et 
viols conjugaux, ainsi que pour 
les infractions sexuelles inces-
tueuses.

94 000 viols ou 
tentatives de viol par an

« On est sur la bonne voie, il y a 
des efforts du gouvernement 
comme le dispositif hors les 
murs qui permet depuis 2021 de 
déposer plainte dans les Mai-
sons des femmes, les hôpitaux, 
les pharmacies », juge Emma-
nuelle Bomba, juriste à la Mai-
son des femmes de Saint-Denis 
et présidente de l’association 
Des femmes et des droits.

Pour autant, le nombre de pro-
cédures et de condamnations 
reste bien inférieur au nombre 
réel d’infractions. Au moins 
94 000 femmes âgées de 18 à 
75  ans seraient chaque année 
victimes de viols ou de tentati-
ves de viol, selon le site gouver-
nemental ‘‘Arrêtons les violen-
c e s ’ ’.  «  C e r t a i n e s  f e m m e s 
subissent des pressions ou sont 
dissuadées de porter plainte par 

leur agresseur. Il y a un manque 
de moyens humains pour pren-
dre en charge les victimes fem-
mes. Et 80 % des plaintes pour 
viols sont classées sans suite 
[selon le Haut conseil à l’égalité, 
N.D.L.R.] car les infractions sont 
insuffisamment caractérisées, 
il n’y a pas assez de preuves », 
déplore Emmanuelle Bomba. 
La juriste insiste sur la nécessité 
d’approfondir les enquêtes con-
cernant les violences sexuelles, 
ainsi que sur le besoin d’une 
« formation adéquate » pour les 
policiers et gendarmes chargés 
de recueillir les plaintes.

Des revendications que les as-
sociations féministes porteront 
lors de la marche annuelle con-
tre les violences sexistes et 
sexuelles, organisée dans de 
nombreuses villes de France le 
25 novembre prochain.
● Juliette Mitoyen

Un numéro d’appel national, 
le 3919, est dédié à l’écoute et à 
l’orientation des femmes victi-
mes de violences. Appel gratuit 
et anonyme, service accessible 
24h/24 et 7 jours sur 7.

Justice

Violences sexuelles : depuis #MeToo, 
les condamnations explosent
Les volumes de procédures 
judiciaires ouvertes et de 
condamnations pour des faits 
de viols ou de violences 
sexuelles observent une aug-
mentation constante depuis 
2017 et le lancement du hash-
tag #MeToo, d’après des chif-
fres recueillis en exclusivité 
par notre journal auprès du 
ministère de la Justice.

De 2017 à 2022, les procédures reçues par les parquets pour 
des faits de viols ont augmenté de 80 %. Photo Sipa/Isa Harsin

Un accord a été trouvé : l’État a 
promis de la « stabilité » pour 
les factures d’énergie des con-
sommateurs après un accord 
conclu mardi avec EDF, qui po-
se les contours de la nouvelle 
régulation du prix de l’électri-
cité et vise à préserver la soute-
nabilité financière de l’entre-
prise.

70 euros le MWh pour 
l’électricité nucléaire

L’accord fixe un niveau de 
prix moyen autour de 70 euros 
le MWh pour l’électricité nu-
cléaire, à partir de 2026 et pour 
15 ans. Dans ce mécanisme, les 
éventuels revenus supplémen-
taires engrangés par EDF en 
cas de dérapage des prix sur le 
marché seront reversés pour 
partie aux consommateurs.

Cet accord, a promis Bruno 

Le Maire, permettra au con-
sommateur une « protection 
permanente » sur les prix de 
l’électricité, aux entreprises de 
préserver leurs « atouts de 
compétitivité », et à EDF de 
« garantir le financement de 
ses investissements futurs, en 
particulier dans les nouveaux 
réacteurs nucléaires ». « EDF 
est une entreprise nationali-
sée, mais EDF doit être renta-
ble, nous ne sommes pas en 
Union soviétique », a souligné 
le ministre, qui se refusait à 
voir le groupe vendre son élec-
tricité à « prix cassé ».

Cet accord s’inscrit dans la 
continuité d’un accord sur la 
réforme du marché européen 
de l’électricité. Concrètement, 
il pose les bases de la future ré-
gulation du prix de l’électricité 
alors que le mécanisme actuel, 

dit de l’Arenh, qui profite aux 
consommateurs particuliers et 
clients industriels, s’arrête fin 
2025. Pour les industriels qui 
achètent leur électricité avec 
deux ans d’avance, il y avait ur-
gence à trouver un nouveau 
cadre. Cette nouvelle organi-
sation reposera sur « un méca-
nisme de plafonnement des 
prix pour protéger les consom-
mateurs », qui sera activé « dès 
lors que les prix d’EDF seraient 
significativement supérieurs 
au prix d’équilibre moyen de 
70 euros le MWh », a expliqué 
la ministre de la Transition 
énergétique. Dès que le prix 
m o y e n  d é p a s s e r a  l e s  7 8  à 
80 euros le MWh, 50 % des re-
venus supplémentaires en-
grangés par EDF au-delà de ce 
seuil iront « à la collectivité », 
donc aux consommateurs.

Énergie 

Prix de l’électricité : promesse de 
« stabilité » après l’accord avec EDF

Ê tre en soutien aux sinis-
trés des inondations. 
Mardi, Emmanuel Ma-

cron s’est rendu dans le Pas-de-
Calais, dévasté par plusieurs 
jours de pluies, de crues et 
d’inondations, dont les habi-
tants épuisés redoutent une 
nouvelle montée des eaux. Il 
était accompagné de Brigitte 
Macron, des ministres de l’Agri-
culture Marc Fesneau, de la 
Transition écologique Christo-
phe Béchu, et aux PME Olivia 
Grégoire.

Le président de la République 
a annoncé un « fonds de sou-
tien » de 50 millions d’euros aux 
collectivités du département, 
ainsi qu’un autre « fonds excep-
tionnel de soutien » pour les 
agriculteurs touchés, y compris 
ceux de Bretagne et Norman-
die.

244 villes en situation 
de catastrophe naturelle

Les annonces du président ar-
rivent dans un contexte d’in-
quiétude de la population. Lun-
di, France Assureurs a estimé à 
1,3 milliard d’euros le montant 
des dommages causés par les 
tempêtes Ciaran et Domingos. 
Florence Lustman, la présiden-
t e  d e  l a  f é d é r a t i o n  s ’ e s t 
d’ailleurs dite favorable mardi 
matin à l’augmentation de la 
surprise liée aux catastrophes 
naturelles, passant de 12 % à 
18 %, pour « financer le régime » 
déficitaire. Emmanuel Macron 
a ainsi acté le classement de 

244  communes en situation de 
catastrophe naturelle, 214 dans 
le Pas-de-Calais, et « une tren-
taine dans le Nord ».

Selon le préfet du Pas-de-Ca-
lais, Jacques Billant, 5 000 ha-
bitations ont été touchées par 
ces inondations « exceptionnel-
les » et 1 400 personnes ont été 
évacuées depuis le 6 novembre.

Le département est repassé en 
vigilance rouge aux crues, en 
raison de « pluies très intenses » 
mardi après-midi. L’alerte con-
cernait la rivière Liane, dans la 
région de Boulogne-sur-Mer, a 
indiqué Météo-France, qui crai-
gnait « un épisode potentielle-
ment supérieur aux crues de la 
semaine dernière ». Les autres 
cours d’eau du département 
restaient en vigilance orange. 
La Haute-Savoie est également 
pass é e  en vigi lance rouge 
crues, mardi soir. 

Météo-France a placé en vigi-
lance orange crues sept autres 
départements : la Charente-
Maritime, le Doubs, le Jura, le 
Nord, les Vosges, Pas-de-Calais 
et la Vendée.

Climat 
Macron au soutien 
des sinistrés du Pas-de-Calais
Le président de la Républi-
que était en déplacement 
mardi dans le Pas-de-Ca-
lais, où il a rencontré les 
sinistrés des intempéries. Il 
a annoncé un fonds d’aide 
de 50 millions d’euros pour 
les collectivités.

Blendecques (photo) fait 
partie des communes les plus 
touchées. Ph. Sipa/F. Greuez

Le gouvernement a choisi de prolonger en 2024 la possibilité 
de payer toutes ses courses alimentaires avec des titres-restau-
rant. Le plafond d’utilisation de 25 euros par jour restera aussi 
inchangé. Une annonce qui intervient après la bronca de parle-
mentaires et d’usagers. En effet, depuis août 2022, l’utilisation 
des titres-restaurants était étendue à tous les produits alimen-
taires. Mais cette dérogation devait prendre fin le 31 décem-
bre 2023, avant le rétropédalage du gouvernement.

Alimentation ● Les titres-restaurant pourront 
continuer à payer les courses en 2024

Les sénateurs ont adopté mardi une version durcie du projet de loi 
immigration, à 210 voix contre 115. Après une semaine de débats au 
sein de la chambre haute, à majorité de droite, le texte n’a plus 
grand-chose à voir avec la version initiale du gouvernement. Les 
sénateurs lui ont imprimé un sérieux tour de vis : la réforme pen-
che désormais nettement sur le volet répressif. Une quantité de 
mesures ont été ajoutées pour faciliter les expulsions d’étrangers 
« délinquants », simplifier les procédures d’éloignement et décou-
rager les entrées sur le territoire. Le texte est désormais transmis à 
l’Assemblée, où l’exécutif tentera de trouver une voie de passage.

Sénat ● Immigration : une version plus répressive votée

Le parquet a requis mardi 30 mois de prison avec sursis, 
70 000 euros d’amende et trois ans d’inéligibilité avec sursis 
contre François Bayrou. Le centriste et dix autres cadres et élus 
centristes sont jugés pour complicité de détournement de 
fonds publics dans l’affaire des assistants d’eurodéputés de 
l’UDF et du MoDem. Tous sont soupçonnés d’avoir utilisé 
entre 2005 et 2017 des fonds européens pour rémunérer des 
assistants parlementaires qui travaillaient pour leur parti.

Procès ● Prison avec sursis requise contre Bayrou
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« P l u s  q u e  d e s  v o i -
sins.  »  Le slogan 
parfois utilisé pour 

qualifier la relation franco-suis-
se devrait largement resservir 
ce mercredi à Berne et ce jeudi 
en Suisse romande. Emmanuel 
Macron effectue sa première vi-
site d’État en Confédération 
helvétique. À côté des échanges 
sur l’Ukraine ou le Proche-
Orient, ou des relations UE/
Suisse, celle-ci a un programme 
qui reflète la densité des liens. 
150 000  Français vivent en Ro-
mandie, bien plus qu’à Londres 
ou Bruxelles. Il y a surtout 600 
kilomètres de frontière, et des 
sujets que la géographie impo-
se, comme la gestion des eaux 
du Rhône, au menu des discus-
sions ce mercredi avec le Con-
seil fédéral.

Elle est en effet du ressort ex-
clusif de la Suisse via le lac Lé-
man. Dans le contexte de ré-
chauffement climatique, les 
deux pays négocient donc un 
nouveau cadre de coopération, 
qui vise à sécuriser un débit 

d’eau pour l’agriculture ou la 
centrale nucléaire du Bugey.

220 000 frontaliers

De Mulhouse à la Haute-Sa-
voie, 220 000 frontaliers fran-
çais travaillent aussi en Suisse, 
notamment dans la santé, qui 
sera au menu de la discussion 
bilatérale. « Nous réfléchirons 
aux moyens de renforcer notre 
coopération sanitaire, qui passe 
évidemment par un rééquili-
brage des flux de personnels, 
une meilleure intégration de 
l’offre de soins et de la forma-
tion entre la France et la Suisse » 
confirme l’Élysée.

Même si ça ne débouche pas 
sur du concret tout de suite, 

l’impulsion est bienvenue vu le 
manque de personnel dans les 
régions frontalières françaises. 
Comme la lettre d’intention qui 
sera signée entre les agences de 
mobilité étudiantes, pour ren-
forcer les échanges. Et puis il y 
aura aussi une grosse séquence 
économique et technologique. 
Elle passera notamment par un 
rendez-vous au centre europé-
en de re cherche nucléaire 
(Cern), à Genève et un autre 
avec des start-up. Sans oublier 
un « déjeuner attractivité ». La 
France pouvant même se tar-
guer d’avoir avec la Suisse, l’un 
de ses rares excédents commer-
ciaux importants, 3 milliards 
d’euros en 2022…
● Sébastien Colson

Diplomatie 

Les sujets frontaliers au cœur de la 
visite d’Emmanuel Macron en Suisse
Emmanuel Macron effectue 
sa première visite d’État en 
Suisse ce mercredi. Les 
sujets frontaliers seront au 
cœur des discussions, de la 
gestion du Rhône à la for-
mation et l’accès à la santé…

Emmanuel Macron sera accueilli à Berne par le président de la 
Confédération Alain Berset (à gauche). Photo Sipa/Michel Euler

Photo Sipa/AP

Le nombre de victimes de mines antipersonnel a augmenté de 
plus de 50 % l’an dernier en raison notamment de leur utilisation 
en Birmanie et à la suite de l’invasion russe en Ukraine, selon le 
rapport annuel de l’Observatoire des mines publié mardi. Selon le 
rapport, 4 710 personnes ont été blessées ou tuées par des mines 
mais aussi par des restes explosifs de guerre (REG), contre 5 544 
en 2021. Mais il y a eu l’an dernier d’« importantes lacunes » dans 
la collecte de données en Afghanistan, précise l’observatoire. Par 
ailleurs, les données relatives à l’Ukraine n’ont pas encore été 
suffisamment ventilées pour permettre de distinguer les victi-
mes de mines antipersonnel par rapport à d’autres munitions en 
raison de la complexité de la situation de conflit en cours.

Conflit ● Mines : +50 % de victimes dans le monde

Madagascar s’enfonce dans la crise politique alors que le premier 
tour de l’élection présidentielle est prévu ce jeudi. Un collectif qui 
rassemble dix candidats de l’opposition a appelé mardi les Malga-
ches à ne pas se rendre aux urnes. Treize candidats sont en lice, 
dont le président sortant Andry Rajoelina, 49 ans, qui espère une 
victoire au premier tour. La presse a révélé que le chef d’État 
sortant avait discrètement acquis la nationalité française en 2014. 
Selon l’opposition, Rajoelina a de ce fait perdu sa nationalité mal-
gache : il ne peut donc selon elle plus gouverner ni être éligible à 
un second mandat.

Madagascar ● J-1 avant la présidentielle : 
la crise politique s’aggrave

Plus d’une centaine de secou-
ristes équipés d’excavatrices 
étaient à l’œuvre, mardi, dans 
le nord de l’Inde, pour tenter 
de libérer les 40 ouvriers 
piégés depuis dimanche dans 
l’effondrement d’un tunnel 
routier en construction. Bien 
que délicats, les travaux pour 
creuser un passage d’évacua-
tion progressaient et les 
secouristes espéraient pou-
voir extraire les ouvriers ce 
mercredi.

Accident  ● Les 40 ouvriers indiens
 toujours pris au piège dans un tunnel

LE GOÛT DU FRAIS, ÇA SE DÉFEND TOUS LES JOURS

DU 14 AU 18 NOVEMBRE 2023

(1) Nombre moyen de références basé sur le relevé de 27 magasins E.Leclerc de 4 000 – 6 500m2 réalisé en 2019. Pour connaître la liste des magasins et des drives participants, les dates et les modalités,
appelez : du lundi au samedi de 9 h à 19 h. Voir détails et liste des magasins concernés sur le site www.e.leclerc/e/frais-trad
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TOUT CE QUI COMPTE POUR VOUS
EXISTE À PRIX E.LECLERC

LE KG

15€
,90

COMTÉ JURAFLORE FRUITÉ AOP*
35% DE MAT. GR.**
7 MOIS D’AFFINAGE
Au lait de vache cru. 
*AOP : Appellation d’Origine Protégée. **Mat. Gr. : % de matière grasse sur produit fini.

COMTÉ JURAFLORE FRUITÉ AOP* 

NOUS VOUS PROPOSONS
+ DE 150 FROMAGES ET
SPÉCIALITÉS DE NOS RÉGIONS(1)

POUR VOTR E SANTÉ , PR AT IQUE Z UNE ACT I V I T É PHYS IQUE R ÉGUL I ÈR E . WWW.MANGERBOUGER . FR

368386700



14

TTE14 - V1

Mercredi 15 novembre 2023France Monde  
 

Pourquoi parler d’un 
monde de « l’interrègne » ?
« Un ordre du monde a cessé 

de fonctionner, sans que l’on 
voit bien quel nouvel ordre 
pourrait émerger. Nous som-
mes dans un entre-deux, et il est 
très difficile de penser et d’agir 
dans cet interstice, car nous 
avons perdu nos repères. »

Dominante de l’époque, 
la rivalité entre la Chine 
et les États-Unis…

« L’affrontement entre ces 
deux nations-mondes structure 
en effet la période. Il faut y ajou-
ter deux autres dimensions. La 
première est l’anthropocène, 
qui fait une grande différence : 
ce ne sont plus seulement les 
pièces et les règles du jeu qui 
changent, c’est l’échiquier lui-
même qui change – la Terre est 
devenue un acteur géopoliti-
que. On le voit dans les deux 
conflits de Gaza et de l’Ukraine, 
avec la place prise par la ques-
tion de l’énergie. Autre dimen-
sion structurante, ce que l’éco-
nomiste américain Branko 
Milanovic appelle la grande 
c o n v e r g e n c e  :  l e s  c l a s s e s 
moyennes occidentales ten-
dent à s’appauvrir et perçoivent 
qu’à l’échelle mondiale, les pau-
vres deviennent moins pau-
vres. Cela contribue à expliquer 
la fragilité de nos systèmes et le 
populisme. »

Dans ce contexte de 
rivalité Chine-États-Unis, 
comment interpréter la 
rencontre de Joe Biden 
avec Xi Jinping à San 
Francisco ?
« Nous sommes entrés dans 

une ‘‘deuxième guerre froide’’. 
Celle-ci a une différence fonda-
mentale avec la première : l’Eu-
rope, qui était l’une des princi-
p a l e s  f r o n t i è r e s  d e 
l’affrontement entre la Russie et 
les États-Unis, se trouve désor-

mais rejetée dans les marges de 
la rivalité. Son foyer encore tiè-
de est l’espace pacifique, le con-
trôle des nouvelles technolo-
gies, des semi-conducteurs de 
Taïwan et des terres rares. »

Comment ces dimensions 
agissent-elles sur les 
conflits de Gaza et de 
l’Ukraine ?
« Je partirai des cartes qui re-

présentent le positionnement 
des pays du monde face à ces 
deux conflits. Elles sont assez 
semblables car elles font appa-
raître un Occident uni dans le 
soutien à l’Ukraine et à Israël, 

une petite partie des pays qui 
soutiennent le Hamas et Pouti-
ne et une immense majorité qui 
choisit de ne pas prendre parti. 
Et dans les deux cas, la Chine se 
réfugie dans l’ambiguïté en 
s’appuyant sur la notion de ‘‘Sud 
global’’ contre l’Occident, afin 
de transformer les règles du jeu. 
Et cela pose problème à l’Euro-
pe qui, à la différence des États-
Unis ou du Japon, est immédia-
tement partie  prenante de 
l’échange avec le Sud à travers 
la Méditerranée, l’Afrique… Si 
elle rompt avec le Sud, elle se re-
trouvera dans une position très 

inconfortable, comme on le voit 
avec Gaza. »

L’Europe doit-elle se 
désaligner des États-Unis ?
« Non, elle doit comprendre 

que deux axes structurent le 
monde. Un axe est-ouest, où son 
intérêt stratégique évident est 
de soutenir et intégrer l’Ukrai-
ne. Mais aussi un axe sud-nord 
indispensable pour penser sa 
transition énergétique, sa tran-
sition démographique, son rôle 
dans le futur. Elle doit jouer la 
complémentarité entre ces 
deux axes. »
● Propos recueillis 
par Francis Brochet

Politiques de l’interrègne et 
Fractures de la guerre étendue, Le 
Grand Continent (Gallimard).

Diplomatie

Chine-États-Unis : « Une deuxième guerre froide »
Rencontre ce mercredi des 
présidents américain et chi-
nois, Joe Biden et Xi Jinping, 
la première depuis un an. Elle 
se déroule à San Francisco, 
comme pour souligner que 
l’Europe est décidément en 
marge du nouvel ordre inter-
national en train de se consti-
tuer, explique Gilles Gressani, 
directeur du Grand Continent.

Xi Jinping et Joe Biden, en novembre 2022, en marge 
du sommet du G20 à Bali. Photo Sipa/AP/Alex Brandon

Ce sera leur premier entre-
tien depuis un an et il est très 
attendu. En raison des ten-
sions autour de Taïwan, du 
commerce ou de la mer de 
Chine… les discussions entre 
Joe Biden et Xi Jinping à San 
Franciso ce mardi promet-
tent d’être mouvementées. 
Mais le président américain 
a prévenu : « Ce que nous 
essayons de faire, c’est 
d’améliorer nos relations. »

« Améliorer » 
les relations

Gilles Gressani. 
Photo Grand Continent

(1) À l’issue de la garantie constructeur (3 ans / 100000 km), les véhicules Toyota de moins de 10 ans OU 160000 km, au premier des deux termes atteint, sont éligibles à cette nouvelle garantie Toyota Relax.
(2)Réalisation de l’entretien de votre Toyota dans le réseau agréé selon les préconisations constructeur figurant dans le carnet d’entretien et de garantie du véhicule. Si l’entretien constructeur est réalisé au-delà
de l’échéance d’entretien préconisée, un délai de carence d’un mois entre en vigueur au déclenchement de la nouvelle garantie Toyota Relax. TOYOTA France, SAS au capital de 2123127€-20 boulevard de la
République – 92423 VAUCRESSON Cedex. RCS Nanterre 712 034 040. © 2023 Toyota. Voir conditions sur Toyota.fr

RESPIREZ AVEC
LA GARANTIE
TOYOTA RELAX
Jusqu’aux 10 ans ou 160000km (1)

de votre véhicule, l’entretien de
votre Toyota vous fait bénéficier
d’une garantie additionnelle !

PRENEZ RENDEZ-VOUS
DÈSMAINTENANT !

LA GARANTIE TOYOTA RELAX

=1 1ENTRETIEN (2)

CONSTRUCTEUR TOYOTA
NOUVELLE GARANTIE (1)

ADDITIONNELLE TOYOTA

374917800
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Le journal de 
Nancy

Nancy ●  Le chantier de transformation de l’Hôtel de la 
Reine une nouvelle fois reporté…

Pont-Saint-Vincent ●  Alerte intrusion : un 
exercice grandeur nature au lycée

Vandœuvre-lès-Nancy ●  Pour célébrer le label « Quatre fleurs », décroché à l’issue du passage du jury des 
villes et villages fleuris cet été, la commune a créé un hortensia spécial, la belle Vandopérienne

Photo Fréderique Braconnot

372488800
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▶ Les obsèques
avec

■Aujourd’hui
Dieulouard
Marie-Thérèse MARON, église 
à 10 h 30.
Ludres
Geneviève LAMBOLEZ, chapelle 
de l’EHPAD Sainte-Thérèse 
à 14 h 45.
Nancy
- Agnès MINCK, 
chapelle Saint-Joseph à 14 h.
- Marguerite MINCK, chapelle 
de la maison Saint-Joseph à 14 h.
Toul
Monique CREPIN, église à 10 h.

■Demain
Chaudeney-sur-Moselle
Robert HENRY, l’église à 10 h.
Villers-lès-Nancy
Andrée HECKLER, 
église Saint-Fiacre à 10 h.
Xirocourt
Christiane TROMPETTE, église 
à 14 h.

Dans le cadre de travaux sur 
le réseau d’eau potable, l’ali-
mentation en eau sera inter-
rompue vendredi 17 novem-
bre de 9 h à 11 h rue de Laxou 
entre avenue Général-Leclerc 
et avenue du Château.

Nancy ● Coupure d’eau

vail remarquable. C’est pour-
quoi nous avons choisi de les ai-
der matériellement en leur re-
mettant respectivement un 
don de 5 000 € et de 1 500 €.

« Le nombre de consultations 
s’élève à 25 000 par an, précise 
le Dr Anne Borsa-Dorian. Les 
gestes de soins sont potentiel-
lement douloureux. Notre sou-
ci constant et de soulager la 
douleur (distraction, hypno-
analgésie, l’analgésie par réali-
té virtuelle, musique, contre 
stimulations sensorielles…), 
certaines de ces méthodes exi-
gent des équipements oné-
reux ».

« En avril dernier, nous avons 
détaillé les difficultés rencon-
trées par les familles concer-
nées par la maladie d’Alzhei-
m e r  e t  l e s  m a l a d i e s 
apparentées, a confié pour sa 
part Michel Vuillemin s’agis-
sant de sa structure. Des ate-
liers (art-thérapie, musicothé-
rapie, sophrologie, tennis de 

A u quotidien, nos mem-
bres s’investissent pour 
la collectivité et l’envi-

ronnement, a expliqué Elyane 
Person, présidente du Rotary 
Jean Prouvé. Ils rencontrent, 
échangent avec des décideurs, 
observent les associations et 
organismes qui, à leurs yeux, 
méritent d’être soutenus maté-
riellement. Leur attention s’est 
portée sur le service des urgen-
ces pédiatriques du CHRU de 
Nancy et l’association France 
Alzheimer qui réalisent un tra-

Les rotariens du club Jean 
Prouvé à Nancy, invitaient le 
Dr Anne Borsa-Dorion, chef 
des urgences pédiatriques du 
CHRU Nancy ; Delphine Ban-
ton, cadre de santé puéricul-
trice ; Michel Vuillemin et 
Sophie Mazur, respectivement 
président et vice-présidente 
de l’association France Alzhei-
mer 54. pour une remise de 
chèque de plus de mille euros.

table, travail de l’argile, cuisine, 
heure du conte, jeux de mémoi-
re…) sont opérationnels. Outre 
Nancy-Pulnoy, deux antennes 
sont opérationnelles, l’une à 
Toul et l’autre à Lunéville. Les 
besoins sont importants néces-
sitent des aides financières.  »

Urgences pédiatriques, 
4 rue du Morvan, plateau de 
Brabois, tél 03 83 85 85 85 –
France Alzheimer 54, 
2 rue du Golf, 54425 Pulnoy, 
tél 06 49 44 31 95, site : https://
www.francealzheimer.org/
meurtheetmoselle

Au nom du Rotary club Nancy Jean Prouvé, Nicole Duval 
Ehrenfeld et Elyane Person, respectivement past-
présidente et présidente, ont remis un chèque de 1 500 € à 
France Alzheimer 54, et 5 000 € aux urgences pédiatriques 
du CHRU-Nancy.

Nancy 

6 500 € pour les urgences pédiatriques 
du CHRU et à France Alzheimer 54

mement consé quents ».  Et 
d’ajouter : « Une fois qu’on 
commence, tout doit s’enchaî-
ner. »

Alors pour ne pas trop pertur-
ber la saison estivale de l’hôtel, 
le début du chantier est désor-
mais programmé « à la rentrée 
2024 ». Soit avec près d’un an de 
retard sur les dernières prévi-
sions. « Je ne vais pas vous dire : 
‘C’est super, on commence plus 
tard’. Mais on comprend, c’est 
un chantier complexe », formu-
le Charles Simpson, gérant de 
l’établissement, qui doit atten-
dre le coup d’envoi des travaux 
réalisés par la Ville pour lancer 
ses opérations.

La société, qui ne souhaite pas 
dévoiler le montant des opéra-
tions, doit prendre en charge la 
rénovation intérieure de l’hôtel 
quatre étoiles pour permettre 
sa montée en gamme. Maintes 
fois annoncés depuis une dizai-
ne d’années, les travaux vont-ils 
vraiment être réalisés par le 
groupe hôtelier ? « Je n’ai aucun 
doute, affirme Franck Muratet. 
Ils veulent faire un beau truc, 
qui respecte l’esprit des lieux. » 
L’établissement de 44 cham-
bres, qui espère ne pas fermer 
durant ce chantier, pourrait 
être, à l’horizon 2026, le pre-
mier cinq étoiles de Lorraine.
● Guillaume Decourt

2007. Reprise du prestigieux 
établissement par le groupe 
hôtelier Ferré. La Ville reste 
propriétaire.

2015. Après une période de 
conflits, notamment judiciai-
res, entre le bailleur, la mairie 
de Nancy, et son locataire 
privé, la situation s’apaise et 
les deux parties se tournent 

vers l’avenir.
2017. Lors d’un conseil 

municipal, le maire d’alors, 
Laurent Hénart, présente un 
protocole d’accord pour un 
investissement de 13 millions 
d’euros, dont dix sont à la 
charge du groupe hôtelier.

2018. Des travaux sont lan-
cés, mais la dépollution, no-

tamment en termes d’amian-
te, s’éternise. Puis, en 2020, 
c’est le début de la crise Covid.

2023. Le maire de Nancy, 
Mathieu Klein, et le gérant de 
l’hôtel signent un document 
qui redéfinit le projet de 
transformation de l’établisse-
ment, afin de démarrer les 
travaux « sans plus attendre ».

Des travaux qui se font attendre

A u cœur de l’hiver der-
nier, le maire de Nancy 
et le gérant de l’Hôtel de 

la Reine signaient un document 
afin de redéfinir le projet de 
transformation de l’établisse-
ment. Un investissement de 
6,5 millions d’euros pour la Vil-
le et des travaux qui devaient 
commencer « sans plus atten-
dre ». Le début des opérations 
était prévu pour fin 2023, mais 
une nouvelle fois, le chantier 
est reporté…

En cause, tout d’abord : les 
fondations du bâtiment, cons-
truit sur un terrain maréca-
geux. « Des pieux en bois, qui 
ont pourri avec le temps, doi-

vent être remplacés par des 
pieux en béton », commence 
Franck Muratet, adjoint au mai-
re. « Malheureusement, après 
des études géotechniques, 
l’étendue à couvrir est plus 
grande que prévu. »

Avant de pointer du doigt la 
Drac. Comprendre : direction 
régionale des affaires culturel-
les, qui va mener des fouilles 
dans les entrailles de la place 
Stanislas. « Ils veulent s’assurer 
que les nouvelles fondations 
n’endommagent pas d’éven-
tuels vestiges… On ne l’avait pas 
imaginé, on pensait que tout 
était connu », souffle l’élu.

Des travaux 
« extrêmement 
conséquents »

Franck Muratet reconnaît 
également que certains permis 
de construire sont encore en 
cours d’instruction. « On les au-
ra début 2024 », affirme-t-il. Les 
travaux réalisés par la Ville 
pourraient alors commencer, 
mais la mairie ne veut pas con-
fondre vitesse et précipitation. 

« On s’occupe notamment des 
fondations, des planchers, de la 
toiture, on crée une verrière in-
térieure », énumère l’adjoint, 
qui évoque « des travaux extrê-

Au Grand hôtel de la Rei-
ne, les travaux qui doivent 
permettre de décrocher 
une 5e étoile devaient 
commencer fin 2023. Fi-
nalement, il n’en sera 
rien… Le coup d’envoi du 
chantier est désormais 
attendu en septem-
bre 2024. La livraison, fin 
2026.

Maintes fois annoncée, la rénovation du prestigieux hôtel est une nouvelle fois 
reportée. Photo Patrice Saucourt

Nancy

La transformation de l’Hôtel
de la Reine encore reportée
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Q u’elles soient réalisées 
par des amateurs ou des 
artistes professionnels, 
les représentations de 

la ville de Nancy sont innom-
brables et variées… Mais le re-
gard que propose Maxime Ger-
m a i n  S a n t i a g o  e s t  p l u t ô t 
original. Après avoir réalisé l’an 
dernier un film en 3D sur l’ex-
position de 1909 à Nancy, cet 
architecte nancéien spécialiste 
de la modélisation 3D à travers 
sa société MGS 3D va présenter 
à partir de lundi prochain qua-
tre affiches de Nancy réalisées 
sur ordinateur.

La Place Stanislas et les 
Magasins Réunis

« Cela a représenté deux mois 
et demi de travail » note-t-il ce 
lundi en dévoilant en avant-
première son travail à l’Office 
du Tourisme de Nancy où se-
ront exposées ses œuvres dans 

le cadre d’une exposition-ven-
te.

Les quatre affiches représen-
tent la place Stanislas au XVIIIe 
siècle (avec la statue de Louis 
X V et pas celle de Stanislas 
donc…) de jour comme de nuit, 
et deux représentations des Ma-
gasins Réunis, qui se trouvaient 
à l’emplacement actuel du Prin-
temps. « Pourquoi les Magasins 
réunis ? Parce qu’on a un Patri-
moine Art Nouveau de cette 

époque très emblématique » 
notait le Nancéien, « on a des 
cadrages et des bâtiments con-
nus des Nancéiens et qui ont 
fait la renommée mondiale de 
Nancy ».

Pour réaliser ces quatre affi-
ches, Maxime Germain Santia-
go a effectué un gros travail de 
recherches en amont avant de 
passer au numérique pour mo-
déliser minutieusement les 
lieux. « En fait, je vais reconsti-

tuer tout un décor comme au 
théâtre ou au cinéma » détaille-
t-il, « mais au lieu que ce soit 
physique, c’est virtuel ».

30 euros l’affiche
Fidèlement reproduites tout 

en offrant une vision artistique, 
ces représentations ont tapé 
dans l’œil de l’Office du Touris-
me nancéien qui va proposer 
une exposition-vente de ses 
créations. « C’est un travail de 

création artistique avec égale-
ment l’utilisation d’outils tech-
nologiques du XXIe siècle et 
c’est cela qui nous intéresse » 
note Vincent Dubois, marke-
ting manager de Destination 
Nancy, qui gère l’Office du Tou-
risme, « on souhaite valoriser à 
la fois l’histoire et le patrimoine 
mais aussi en apportant un côté 
innovant en s’appuyant sur les 
forces vives du territoire dont 
Maxime fait partie ».

Concrètement, les affiches 
vont être exposées à partir de 
lundi et vendues au grand pu-
blic. Le tarif ? 30 euros l’affiche 
de format 50X70 et 50 euros les 
deux. Quatre-cent exemplaires 
seront proposés à la vente dans 
un premier temps. « Mais cette 
exposition-vente servira de 
prélude à une exposition plus 
grande » reprend Vincent Du-
bois.

En juin prochain, l’architecte 
proposera ainsi une dizaine de 
sujets avec notamment la place 
Saint-Epvre et d’autres visions 
du Nancy au XVIIIe siècle. « Je 
vais me cantonner à l’époque 
du XVIIIe siècle et à la Belle 
Epoque, jusqu’à 1914 » pré-
vient-il.

Avec, toujours, ce souci de fai-
re revivre des lieux historiques 
avec des outils d’aujourd’hui…
● Anthony Guille

Nancy 

La ville de Nancy entre 2D et 3D
Spécialiste de la création 
3D, l’architecte nancéien 
Maxime Germain Santiago 
a réalisé quatre affiches 
artistiques sur Nancy. Elles 
seront présentées à partir 
de lundi prochain en expo-
sition-vente à l’Office de 
Tourisme. Une exposition 
plus importante suivra en 
juin prochain.

Maxime Germain Santiago a réalisé quatre affiches qui représentent la place Stanislas au 
XVIIIe siècle et les Magasins Réunis juste avant l’incendie de 1916. Le tout modélisé sur 
ordinateurs… Photo Patrice Saucourt
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d’é coute nancéien forme 
bien cinq ou six nouveaux bé-
névoles à l’issue d’une pério-
de de six mois de formation. 
Mais le total reste insuffisant.

À Nancy comme dans les 
autres antennes locales, on 
ne peut d’ailleurs pas prendre 
en charge tous les appels pas-
s é s  p a r  d e s  g e n s  e n  m a l 
d’écoute.

« À l’échelle nationale, S.O.S 
Amitié reçoit 3 millions d’ap-
pels par an mais on ne peut 
répondre qu’à 700 000 de 
ces appels » reprend Gene-
viève Grison. Soit moins d’un 
appel sur quatre.

Alors que le centre d’écoute 
de Nancy prend en charge un 
peu moins de 16 000 appels 
par an, elle est donc dans l’in-
capacité technique d’en trai-
ter quatre à cinq fois plus… 
« C’est énorme », admet Ge-
neviève Grison. D’où ce be-
soin impérieux de bénévoles. 
La force de l’écoute, c’est 
eux…
● Anthony Guille

Contact et Informations : 
sos-amitie.com/nancy. Mail : 
sosa.nancy@wanadoo.fr.

S. O.S Amitié, la force de 
l’écoute. »

Alors que l’associa-
tion organise sa traditionnel-
le journée de l’écoute ce jeu-
di, le slogan qu’elle a choisie 
pour cette 13e édition résume 
parfaitement sa  mi ssion. 
Écouter les souffrances et les 
problèmes des personnes en 
respectant la confidentialité 
et l’anonymat sont le lot quo-
tidien des bénévoles.

À Nancy, une des quarante-
quatre associations locales 
regroupées au sein de la fédé-
ration S.O.S Amitié France, ils 
sont une quarantaine à don-
ner de leur temps avec empa-
thie, sans jugement et se gar-
d a n t  b i e n  d e  d o n n e r  d e s 
conseils.

Avant le Covid, ces bénévo-

Alors que l’association 
organise sa journée natio-
nale de l’écoute ce jeudi, 
elle manque cruellement 
de bénévoles. À Nancy 
comme dans les autres 
antennes locales, moins 
d’un appel sur quatre peut 
être pris en charge…

les étaient une soixantaine.
« Comme toutes les associa-

tions, on a perdu des bénévo-
les », admet Geneviève Gri-
s o n ,  m e m b r e  d u  c o m i t é 
directeur et chargée de la 

communication au sein de 
S.O.S Amitié Nancy. «  Les 
gens vieillissent, sont mala-
des ou décident d’arrêter au 
b out  d’un cer tain temps. 
Quand on a assuré l’écoute 

pendant dix ou quinze ans, 
cela peut se comprendre… »

Une quarantaine de 
bénévoles

Chaque année, le centre 

Nancy 

S.O.S Amitié lance un S.O.S 
bénévoles

Les bénévoles du centre d’écoute SOS Amitié de Nancy prennent en charge quasiment 
16 000 appels par an. Photo Lysiane Ganousse

I l existe déjà 30 Gomu en 
France et Belgique, une 
trentaine d’autres sont sur 

les rails. Dont à Nancy. Ce 
concept franchisé d’amera-
sian burgers s’installera au 10 
rue des Ponts comme l’an-
nonce l’affiche collée en de-
vanture. Gomu ? C’est l’idée 
de 5 grands fans de culture ja-
ponaise, manga compris. La 
référence n’aura d’ailleurs 
pas échappé aux amateurs de 
la série One-Piece, le Gomu 
Gomu est un fruit du démon 
qui donne des sup erp ou-
voirs…

Après avoir écumé Pékin, 
Tokyo, Séoul et les Etats-
Unis, les copains ont décidé 
de monter une chaîne de res-
tauration rapide qui mixe le 
burger aux saveurs asiati-
ques. Le bao-ger, contraction 
du pain bao (petit pain blanc 
chinois cuit vapeur) et du 
burger est né. Il se décline en 
7 versions, avec principale-
ment du bœuf mais aussi du 
poulet pané façon karaage, 

d’une galette de crevette ou 
encore de mozza pour les vé-
gé tariens.  Le  tout  relevé 
d’une sauce aigre-douce ou 
épicée. Comme dans tout bon 
fast-food, des frites accompa-
gnent les sandwiches. Chez 
Gomu, elles peuvent être de 
patates douces. La déco, ins-
pirée des mangas, fait la part 
belle aux néons de couleurs 

acidulées. L’ouverture est 
prévue en décembre. L’ensei-
gne a pris l’habitude d’offrir 
250 bao burgers aux premiers 
arrivés.

Ce qui génère une belle af-
fluence relayée sur les ré-
seaux sociaux, notamment 
TikTok, le canal des plus jeu-
nes, la clientèle visée.
● V.R.

Nancy 

Des burgers, oui, mais
à la sauce asiatique
L’enseigne Gomu met les 
voiles sur Nancy, annonce 
l’affiche collée sur la de-
vanture du 10 rue des 
Ponts. Ce concept de res-
tauration rapide mixe la 
cuisine américaine et asia-
tique. Ouverture prévue en 
décembre.

Gomu et son univers de manga s’installent 10 rue des 
Ponts. Photo V.R.

On l’annonçait cet été, les tra-
vaux d’aménagement de piste 
cyclable rue de Verdun, pré-
vus cet été, avaient finalement 
été reportés face à la colère 
des habitants. 

« À la suite de différentes in-
terpellations sur le projet pré-
senté, portées par les rive-
rains et les commerçants du 
secteur, Mathieu Klein a de-
mandé aux services de tra-
vailler à un scénario alternatif, 
qui permette de concilier les 
ambitions sur le déploiement 
des pistes cyclables, le néces-
saire partage de l’espace pu-
blic et sa végétalisation, en te-
nant compte des contraintes 
en présence », résumait le ser-
vice communication de la 
mairie, faisant référence à la 

fronde de certains habitants et 
acteurs du quartier. Un nou-
veau projet est en cours d’étu-
de. En attendant de trouver 
une solution satisfaisante 
pour toutes les parties, reste 
que l’état de la chaussée laisse 
à désirer. « Fortement dégra-
dée, elle nécessite des travaux 
ponctuels pour sécuriser les 
déplacements des véhicules et 
des cyclistes », explique au-
jourd’hui le même service co-
m’. Une entreprise de BTP a 
donc été mobilisée pour inter-
venir. La circulation n’est ce-
pendant pas coupée, pas plus 
que le stationnement n’est 
empêché. Le chantier essaie 
de tenir compte des heures de 
pointe. Il devrait durer une se-
maine.

Nancy 
Toujours pas de piste cyclable 
mais des travaux rue de Verdun

Le premier projet de piste cyclable rue de Verdun, retoqué 
par les riverains, un second est à l’étude. En attendant, la 
chaussée, dégradée, nécessite l’intervention d’une 
entreprise. Photo Stéphanie Cheffer
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méritée en somme. Et pour cé-
lébrer le tout, une nouvelle 
venue, créée de toutes pièces 
pour l’occasion agrémente, 
depuis septembre, les massifs 
situés devant la mairie.

Il s’agit d’une hydrangea pa-
niculata, de la famille des hor-
tensias, qui a sobrement été 
baptisée « la belle Vandopé-
rienne », à l’issue d’une con-
sultation auprès des agents 
municipaux. Conçue selon un 
cahier des charges bien pré-
cis, élaboré par Alexandre 
L’Huillier, responsable des 
serres municipales, cette jolie 
fleur blanche de forme coni-
que a été élaborée par Jean-
Paul Davas, sous l’égide de la 
société Boos, pour résister au 
gel et aux fortes chaleurs.

Mais vous ne la retrouverez 
pas dans le commerce. « La 
marque a été déposée. Elle est 
propriété de la ville », conclut 
Marie-Hélène Breteille. Les 
belles Vandopériennes seront 
néanmoins bien visibles dès le 
mois de juillet, dans les mas-
sifs municipaux. « Par ailleurs, 
l e s  v i l l e s  j u m e l é e s  à 
Vandœuvre re cevront  un 
exemplaire en cadeau. » Joli 
symbole.
● Frédérique Braconnot

Q uoi de plus naturel 
que de célébrer l’ob-
tention du précieux 
label « Quatre fleurs » 

en agrémentant la ville d’une 
plante nouvelle et inédite ?

C’est le choix fait par le servi-
c e  d e s  e s p a c e s  v e r t s  d e 
Vandœuvre, dirigé par David 
Bour, et Marie-Hélène Bre-
teille, conseillère municipale, 
en charge des parcs, du fleu-
rissement, de la propreté et 
de s archive s municipale s 
pour couronner les années 
d’efforts et de travail fournis 
par les trente-cinq agents af-
fectés au service municipal.

À  l ’ i s s u e  d u  p a s s a ge ,  e n 
juillet dernier, du jury natio-
nal des villes et villages fleu-
ris, la ville de Vandœuvre se 
voyait en effet décerner le pré-
cieux label « Quatre fleurs », la 
plus haute distinction en ma-
tière de fleurissement ; une 

Depuis septembre, « la belle 
Vandopérienne » a fait son 
apparition devant l’Hôtel de 
ville. Ce bel hortensia de 
couleur blanche a été spécia-
lement créé à la demande de 
la Ville pour célébrer l’obten-
tion de la très convoitée 
« quatrième fleur ».

distinction censée récompen-
ser l’engagement de la ville en 
faveur de l’amélioration du ca-
dre de vie et de la protection 
de l’environnement.

Chantiers d’exception
« Nous veillons à ce que la 

strate végétale soit diversifiée 
et présente toute l’année », ex-
plique David Bour. « Le patri-

moine arboré est également 
géré de manière efficace avec 
des expertises précises et un 
renouvellement des planta-
tions d’arbres constant. »

En prime le service munici-
pal s’est engagé sur de nom-
breux chantiers d’exception, 
tels que la déminéralisation 
des cours d’écoles, la planta-
tion d’une forêt urbaine au 

parc Richard- Pouille, l’amé-
nagement de jardins partagés, 
sans oublier les efforts entre-
pris en matière de sobriété 
énergétique, de préservation 
des ressources, de protection 
de la biodiversité…

Cahier des charges
très précis

Une quatrième fleur bien 

Vandœuvre-lès-Nancy 

Une nouvelle fleur 
pour célébrer un label d’exception

L’hortensia de couleur blanche a été spécialement créé à la demande de la Ville pour 
célébrer l’obtention de la très convoitée « quatrième fleur ».

Samedi, l’association Sloga 
Dance proposait, à la MJC Etoi-
le, un stage de découverte des 
danses de Serbie et Macédoine 
du Nord. Cette association, 
créée en 1960, présente ponc-
tuellement des spectacles de 
danses des Balkans.

Samedi, une vingtaine de 
personnes ont suivi les con-
s e i l s  d e  G e n e v i è v e  V o s -
gien pour la pratique de dan-
ses de fêtes, mariages, ou de 
baptêmes.

Macha, 20 ans, est venue 
danser avec sa tante, qui anime 
aussi le stage, et ses cousines. 
Elle est serbe du côté de son 
père. « Je suis baignée dans 
cette culture et cette musique 
depuis toute petite. Je viens 
juste danser, mais je ne partici-

pe pas aux spectacles. C est un 
véritable plaisir de partager 
ces danses ! »

Prochain stage 
le 25 novembre

Plaisir partagé par tous les 
participants, venus pour cer-
tains des communes avoisi-
nantes, le stage n’étant pas ré-
servé aux Vandoperiens. Et 
i n u ti l e  d ’ê t re  u n  d a n s e u r 
aguerri pour participer !

Geneviève Vosgien anime un 
atelier de danse des Balkans 
chaque mercredi soir de 20h à 
22 h qu il est possible d’inté-
grer en cours d’année. Le pro-
chain aura lieu le 25 novembre 
à la MJC Etoile ; tarif, 10 €.

Pour plus d’informations 
« sloga54.nancy@gmail.com ».

Vandœuvre-lès-Nancy 
Ils apprennent les danses de 
Serbie et de Macédoine du Nord

Danses des balkans.

Samedi 18 novembre, de 9 h 30 
à 16 h 30, au domaine du Char-
mois, château et ferme, se 
tiendra le Forum régional des 
élus jeunesse du Grand Est. Cet 
événement rassemblera 70 élus 
du Grand Est en charge des 
questions de jeunesse au sein 
de leur collectivité, ainsi que 
des jeunes engagés. « Le réseau 
Info Jeunesse est présent 
partout en France », explique 
Gwladys Jouannaux, chargée 
de l’événementiel à destination 
des professionnels au sein du 
Centre régional info jeunesse 
Grand Est (CRIJ). Portées par 
des collectivités locales ou des 
associations, les structures 
offrent, au plus près des lieux 
de vie des jeunes, un accueil 
libre, anonyme qui peuvent 
trouver des informations ac-
tualisées, vérifiées et sourcées, 
sur un grand nombre de sujets 
(formation, métier, logement, 
droits, santé, loisirs, culture, 
mobilité internationale…).

Au menu de cette journée 
construite avec des élus et des 
collectivités : conférence sur 
« l’accès aux droits des jeunes » 
par Benjamin Vial, chercheur 
en sciences sociales. « L’infor-
mation Jeunesse, levier des 
politiques publiques de jeunes-
se » fera l’objet d’une table 
ronde. Au sein de divers ate-
liers, les thèmes : engagement, 
participation des jeunes, struc-
turation de réseaux d’acteurs… 
seront approfondis.

Vandœuvre-lès-Nancy ● Ce 
samedi, Forum régional 
des élus jeunesse

Pol Albert Bugnot, président 
du comité des fêtes, son épou-
se et une dizaine de bénévoles 
sont à pied d’œuvre pour pré-
parer un Nouvel An qu’ils sou-
haitent rendre accessible à 
tous car « nous souhaitons que 
les gens qui ont du mal à payer 
leur facture d’électricité, de 
gaz, ou qui ont de petites re-
traites puissent se faire beaux, 
et venir passer la meilleure 
des soirées possibles ».

Pour cela, grâce aux efforts 
du traiteur « du tonnerre » et 
au comité des fêtes, le prix res-
tera compétitif.

La musique sera assurée par 
deux orchestres qui fusionne-

ront pour cette soirée unique. 
« Nous attendons 250 person-
nes ; nous avons déjà 140 ins-
crits » précise Pol Albert Bu-
gnot.

Certains attendent la déci-
sion de leurs amis, quand d’au-
tres attendent d’avoir payé 
toutes leurs factures.

La soirée commencera à 19 h 
pour se finir à 3 h, heure de la 
soupe à l’oignon.

Les inscriptions sont possi-
bles lors des thés dansants les 
lundis, et les mercredis en 
mairie de 14 h à 17 h.

Renseignements, 
tél. 03 83 51 80 64 ou 
03 83 51 89 66.

Vandœuvre-lès-Nancy 
250 personnes 
pour fêter la nouvelle année

La liste des inscriptions s’allonge.
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ébénistes d’art installés à Re-
momeix dans les Vosges, ré-
putés pour leur travail d’or-
fèvre. De la haute couture 
déclinée en marqueterie de 
paille, encore peu connue du 
grand public. 

Elle consiste à recouvrir 
des objets avec des plaqua-
ges de fétus de paille de sei-
gle. Avec un savoir-faire uni-
q u e ,  i l s  e m p l o i e n t  u n e 
matière naturelle pour subli-
mer les matières premières 
qu’ils travaillent et leur don-
ner leur identité.

« Nous exposerons des ob-
jets de décoration laqués, du 
chêne, du petit mobilier, des 
sculptures en bois brûlé avec 
de la feuille d’or » annonce 
Xavier Martin.

Pour les fines bouches
Mais ce salon est aussi celui 

des fines bouches avec la 
participation de quatre arti-
sans producteurs : brasseur, 
héliciculteur, producteur de 
champagne et boulanger-pâ-
tissier.

Une délicieuse vitrine pour 
vivre une rencontre inédite 
entre art et gastronomie, et 
dénicher le cadeau qui fera 
mouche. Non sans avoir, en-
tre-temps, apprécié le travail 
d’un artisan-chocolatier qui 
coulera des sujets en choco-
lat, dont des Saint-Nicolas… 
comme de bien entendu.

L’ idée de ce salon est 
d’offrir un événement 
de grande qualité ar-

tistique, gastronomique, at-
trayant et diversifié, permet-
tant de bien préparer les 
fêtes de fin d’année », détaille 
Idal ina Moulin qui,  s ous 
l’égide de l’association Ten-
dance Création, a rassemblé 
dix-huit pointures issues 
principalement des Métiers 
d’Art de la région Grand Est.

« Je m’entoure toujours de 
gens créatifs qui inventent 
de nouvelles formes et cou-
leurs à partir de produits na-
turels et de matériaux di-
vers.  »

Savoir-faire unique
Tapissier, ébéniste, céra-

miste, relieur d’art, marque-
teur, créateur en design d’in-
térieur, maroquinerie, verre 
d’acier…, de multiples facet-
tes de l’artisanat d’art seront 
représentées.

Parmi eux, Xavier Martin et 
Jean-Claude Vigneau. Deux 

La 12e édition des Rendez-
vous Prestige de la Saint-
Nicolas se déroulera les 18 
et 19 novembre. Artisans 
d’art, créateurs régionaux 
et producteurs en gastro-
nomie fine seront mis à 
l’honneur dans l’écrin ma-
gnifique du château de 
Madame-de-Graffigny.

Villers-lès-Nancy 

Arts et saveurs d’exception aux Rendez-
vous Prestige de la Saint-Nicolas

Les ébénistes Xavier Martin et Jean-Claude Vigneau présenteront une belle palette de leur 
travail d’orfèvre.

▶ Créateurs.
Caroline Levers, tapissier 

d’ameublement ; Xavier Mar-
tin et Jean-Claude vigneau, 
« Les 2 ébénistes » ; Françoise 
Marchal-Biedinger, créatrice 
de sacs, cabas et accessoires ; 
Jean-Claude Hajdas, forgeron 
coutelier ; Jennifer Hugot, 
mobilier en bois ; Milka Smil-
jakovic, coussins en kimono ; 
Matthias Stein, reliure et 

dorure ; Justine Auproux, 
confection textile pour en-
fants ; Carole Genin, abajou-
riste et peinture décorative, 
Marie Flambard, artisan ver-
rier ; Cerfav, plate-forme 
verrière ; Delphine Regneault, 
sculpture en fil de fer recuit et 
verre filé ; Christian Laignel, 
marqueteur ; Clara Mougel, 
créatrice de jeux ; Astrid Vau-
trin, articles de maroquine-

rie ; Emmanuelle Jourdois, 
mosaïste ; Solène Rolland, 
bijoux verre-métal ; Magali 
Carrière, céramiste.

▶ Producteurs.
Caroline Ernst, « La Gre-

nouille Assoiffée, brasserie 
artisanale » ; Alexandre Maire 
« La Fermette aux Escargots » ; 
Philippe Landréat « champa-
gne » ; Boris Kohut « pâtissier, 
chocolatier ».

Les exposants du week-end

Jeudi matin, une campagne de 
sensibilisation a eu lieu entre les 
communes de Fléville-devant-
Nancy et d’Heillecourt pour 
promouvoir le port de la ceintu-
re de sécurité dans les bus.

Les policiers municipaux 
dans le cadre de la mutualisa-
tion qui permet d’effectuer les 
surveillances des deux territoi-
res ont souligné les risques liés 
au non-respect de cette mesure 
de sécurité, mettant en éviden-
ce les conséquences potentiel-
lement graves en cas d’acci-
dent. 

L’objectif de cette initiative est 
de sensibiliser les enfants em-
pruntant les transports en com-
mun, à l’importance de boucler 
leur ceinture, rappelant que les 
dangers sont similaires à ceux 

encourus en voiture. Cette cam-
pagne vise à protéger la vie des 
passagers. Pour la renforcer, un 
autre rendez-vous est prévu 
dans deux semaines pour conti-

nuer cette sensibilisation es-
sentielle à la sécurité des en-
fants. Ces actions ont égale-
ment pour but de créer du lien 
avec les policiers municipaux.

Fléville-devant-Nancy 

La ceinture dans le car, boucle-la

Les élèves transportés ont été sensibilisés au port de la 
ceinture pour leur sécurité.

Du 15 au 25 novembre, la com-
mune a choisi de faire connaî-
tre la convention relative aux 
droits de l’enfant, adoptée en 
1989. Deux expositions seront 
visibles en salle du conseil mu-
nicipal, aux horaires d’ouver-
ture de l’Hôtel de ville, « La laï-
cité en question » et « La Terre 
est ma couleur ».

Le prix Unicef de littérature 
jeunesse sera lancé à la média-
thèque.

Les mercredis 15 et 22 no-
vembre, de 14 h à 17 h 30 et le 
samedi 18 novembre, de 9 h à 
12 h, les jeunes du Conseil mu-
nicipal des enfants (CME) tien-
dront une permanence où ils 
inviteront les visiteurs à pren-
dre part à un jeu de l’oie géant 
sur les droits de l’enfant.

Le prix Unicef de littérature 
jeunesse « C’est pas juste ! la 
pauvreté à hauteur d’enfant » 
sera lancé. Il invite les enfants à 
franchir les portes de la média-
thèque pour emprunter les ou-
vrages sélectionnés dans le ca-
dre de ce concours, portant sur 
la thématique de la pauvreté et 
sur la lutte contre les inégalités 
sociales. Jusqu’à fin avril 2024, 
il est possible de voter pour dé-
signer son livre préféré.

Le samedi 25 novembre, à 
partir de 14 h, à Laxou, les jeu-
nes élus participeront au ras-
semblement annuel des CME 
de la Métropole et échange-
ront sur ce même thème et ses 
principes inaliénables : la non-
discrimination, l’intérêt supé-
rieur de l’enfant, le droit à la 
vie, à la survie et au développe-
ment, le respect des opinions 
de l’enfant sur toute question 
qui le concerne.

Expositions visibles du lundi au 
vendredi, de 8 h à 12 h et de 14 h 
à 17 h, le samedi de 9 h à 12 h à la 
mairie.

Ludres 
Droits de l’Enfant : 
dix jours d’animations

Sophie Mercier coordonne 
le projet.

346798800

ASSEZ DE LA SOLITUDE ?
Comment faire

LA bonne rencontre ?
Harmonie, avec ses 15 agences centrées sur

votre région a LA solution... pour vous trouver
une relation amoureuse durable,
dans la sincérité et la sécurité.
Même direction depuis 1993.

1er RDV GRATUIT ET SANS ENGAGEMENT.
Pour en savoir plus :www.agenceharmonie.fr

OU n’attendez plus, appelez vite
gratuitement HARMONIE N°VERT 0800 77 82 37

376632600
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La séance du conseil munici-
pal de lundi soir s’est achevée 
par la lecture des rapports, 
émanant de la Métropole, sur 
le prix et la qualité des servi-
ces publics d’eau, d’assainis-
sement et d’élimination des 
déchets.

Un document quelque peu 
fastidieux repris dans ses 
grandes largeurs par Claire 
Mallary, conseillère munici-
pale en charge de l’environ-
nement.

Le maire, Michel Breuille, a 
pris acte de la démission de 
son adjointe à la communica-
tion, Gaëlle Bardoul, qui sera 
désormais remplacée par Éli-
se Drouville, conseillère mu-
n i c i p a l e  q u i  é t a i t ,  j u s -
q u ’ a l o r s ,  d é l é g u é e  à 
l’inclusion et au handicap.

▶ Commerces.
Lors des six prochains di-

manches jusqu’aux fêtes de 
fin d’année, les magasins se-
ront exceptionnellement ou-
verts tout comme les deux di-
m a n c h e s  c o n s a c r é s  a u x 
soldes d’hiver et  d’été en 
2024.

▶ Conseiller numérique. 
Le contrat du conseiller nu-
mérique en poste dans les lo-
caux de la mairie est prolon-
g é  d e  3  a n s  g r â c e  a u 
f i n a n c e m e n t  a s s u r é  p a r 
l’État.

▶ Essey Chantant. Comme 

chaque année pour la mani-
festation Essey Chantant, la 
municipalité devrait comp-
ter sur ses fidèles partenai-
res.

Elle est toutefois toujours 
en quête de nouveaux finan-
ceurs pour cet événement 
m u s i c a l  p r o g r a m m é  l e 
9 mai 2024, jour du jeudi de 
l’Ascension.

▶ Tarifs communaux. Ils 
augmentent de 3 % au 1er jan-
vier. Cela concerne les em-
placements au marché muni-
cipal ainsi que la redevance 
pour les déballages, de ma-
nière ponctuelle, sur la voie 
publique. Mais aussi la loca-
tion des salles communales 
et les concessions, cavurnes 
et columbariums.

▶ Places de matches. Con-
seiller municipal, délégué 
aux sports, Aurélien Voidier 
a évoqué l’attribution des 
places,  par la  Métrop ole, 
pour les événements spor-
tifs.

Cela concerne les rencon-
tres de tous les clubs profes-
s i o n n e l s  d o n t  l ’A S N L ,  l e 
SLUC Basket, le Nancy Hand-
ball et les 2 clubs de volley-
ball féminin et masculin.

Pour plus de transparence, 
une convention a été établie, 
entre la mairie et la Métropo-
le, afin de mieux gérer lesdi-
tes places de matches.

Essey-lès-Nancy 
Conseil municipal : l’adjointe à la 
communication démissionne

foyer rural de Frolois, avec le 
concours des habitants ou ce-
lui de faire en sorte d’interdire 
la construction abusive de 
nouveaux lotissements sur des 
zones naturelles à Neuves-
Maisons et Chaligny. Les inter-
venants ont expliqué les mé-
faits du drainage des parcelles 
a g r i c o l e s  o u  u r b a n i s é e s . 
L’écoulement des eaux pluvia-
les est trop rapide vers les ri-
vières, ce qui cause des crues 
soudaines comme le vivent 
certains habitants du Pas-de-
Calais en ce moment.

Pour finir, un appel aux élus a 
été lancé pour qu’ils s’empa-
rent de ces sujets.

Haies, bosquets, arbres 
isolés et ripisylves 
n’ont que des avantages

À ce titre, chacun a été invité 
« à avoir une attitude citoyen-
ne et concrète pour la sauve-
garde des haies, bosquets, ar-
bres isolés et ripisylves ». 

Ces différents types de boise-
ments ont plusieurs vertus et 
servent d’abris à de nombreu-
ses espèces animales et végé-
tales, ralentissent l’érosion des 
sols, favorisent l’infiltration de 
l’eau, évitent le ruissellement 
et les coulées de boue, font 
barrage au vent et apportent 
de l’ombre et de la fraîcheur.

L’association Ailes mobilisée dans le cadre du festival 
national Alimenterre. 

L’ an passé, le thème abor-
dé traitait de l’impor-
tance des abeilles dans 

la production alimentaire. Cet-
te année, le thème du débat 
était « Du sauvetage des haies 
naturelles au zéro artificialisa-
tion des sols ». Et, comme en 
2022, ce sont plus de 80 per-
sonnes qui ont suivi la projec-
tion du film. Au programme, 
cette année, « Les Agités du 
bocage », documentaire pré-
sentant les problèmes graves 
liés à la destruction des haies 
en France (- 70 % depuis 1950).

Des témoignages précis
Plusieurs témoignages pré-

cis ont été présentés, comme 
celui de la plantation d’arbres 
et de haies à l’ initiative du 

Laneuveville-devant-Nancy 

Festival Alimenterre : « le sauvetage 
des haies, une attitude citoyenne »
A la MJC, l’Association in-
teractive Laneuveville envi-
ronnement solidarité (Ai-
les) a organisé, pour la 
deuxième année consécuti-
ve, un temps fort sur l’envi-
ronnement paysager, dans 
le cadre du festival national 
Alimenterre.

Rendez-vous au printemps
Après la réussite enregistrée à l’occasion de cette manifestation, 
les membres d’Ailes espèrent retrouver un public tout aussi nom-
breux au printemps 2024 à l’occasion du week-end « Do It Your-
self », faites-le vous-même .

373962700

À VOTRE SERVICE

4, RUE LAVOISIER - 54300 MONCEL-LES-LUNÉVILLE
www.metalboi.fr • jllaramee@orange.fr • Tél. 03 83 71 70 46

Décapage, sablage, métallisation
Remise en peinture ou
thermolaquage de tous supports
bois et métal (volets, grilles,
portails, radiateurs, meubles, etc.)M E T A L B O I S 54

2, ZI DE CHAMPY - 54210 SAINT-NICOLAS-DE-PORT
contact@decaptout-renovation.fr • Tél. 03 83 36 50 93

DECAP’TOUT Décapage, remise en peinture
de vos volets, portes fer ou bois,
radiateurs, portails, etc. Travaux
de parquets, cloisons sèches,
isolation et décoration intérieure

A VOTRE SERVICE
DEPUIS 1987

30 ans d’expérience
Peinture
Revêtements muraux
Ravalement de façade
Devis gratuit

46, RUE DES FABRIQUES - 54000 NANCY
henri-niclot@live.fr • Tél. 06 14 74 91 07

HENRI NICLOT

316874700

54210 VILLE-EN-VERMOIS
https://www.meubles-mdm54.com/ • Tél. 03 83 46 55 66

Relooking professionnel de
vos meubles et cuisines
Sans décapant sans peinture
Ouvert au public le lundi de 14h
à 18h30 et du mardi au samedi
de 10h à 12h et de 14h à 18h30

41 BIS, COURS LÉOPOLD - 54000 NANCY
www.alarme-conseils.com • Tél. 03 83 40 33 66

Habitations et locaux
professionnels
Devis gratuit,
SAV toutes marques.
Installateur certifié Apsad
par les compagnies d’assurance.

Alarmes, télésurveillance
et vidéo-surveillance

Pour paraître dans cette rubrique
contactez-nous au 03 83 59 88 15

Habitations et locaux

MAISON & DÉCORATION

é bl é lli i

SABLAGE & DÉCAPAGE

ÂGE D’OR
SERVICES

Jardin : taille de haie, nettoyage, tonte
Maintien à Domicile : 7 j/7, aide à la toilette,
ménage, accompagnements véhiculés
Livraison de repas : chaque jour au choix :
4 entrées, 4 plats, 4 desserts ...
Jusqu’à 50% d’économie ou de crédits d’impôts

23, AVENUE GÉNÉRAL-DE-GAULLE - 54280 SEICHAMPS
nancy@agedorservices.com • Tél. 03 83 33 38 24

1er réseau
de services
vous propose

Opticien diplômé.
Déplacement dans un rayon
de 60 km autour de Nancy.
Devis et déplacement gratuits.
Du lundi au samedi
de 8 h à 20 h.

www.optic-a-dom.com • contact@optic-a-dom.com
Tél. 03 83 29 69 20 ou 06 47 80 20 97

Opticien
à domicile sur RDV
Ferdinand Laplace

Installations neuves
Devis et études gratuite
Chaise monte escalier,
élévateur particulier, plate forme
monte escalier - monte charge

Maintenance & Dépannage
Toutes marques
24H/24 – 7J/7

12, RUE DU MOUZON • 54520 LAXOU
www.accessibilite-lorraine.fr • contact@atd-est.fr • Tél. 03 83 97 33 81

L’Accessibilité pourTous

AGENCE MATRIMONIALE

J di t ill d h i tt t t

AIDE À LA PERSONNE

215, RUE JEANNE-D’ARC - 54000 NANCY
www.agenceharmonie.fr • TÉL. 03 83 41 10 20

Depuis 1987 en Lorraine
1er rendez vous GRATUIT.
Pour résidence alternée,
vie commune ou chacun chez soi.
Justificatifs exigés.
+50% d’agences depuis 2019

BÂTIMENT & CONSTRUCTION

Toiture Zinguerie
Isolation
Photovoltaïque
45 ans d’expérience
MA PRIME RENOV
CEE

54220 MALZÉVILLE - riva@riva-toiture.com
www.riva-toiture.com • Tél. 03 83 36 51 92

Toiture - Velux

DIDRAT 56, ZA DU HAUT-SERROIR - 54690 LAY-SAINT-CHRISTOPHE
sasdidrat@gmail.com • Tél. 03 83 28 93 34

31 ANS D’EXPÉRIENCE

Charpente - Couverture
Zinguerie - Etanchéité
Nettoyage toiture

* sous conditions de ressources

18 BIS, RUE DE POLOGNE - LUNÉVILLE • Tél. 03 83 74 48 79

Votre fabricant poseur lorrain
depuis 38 ans ÉTUDE ET DEVIS GRATUIT

Fenêtres - Portes d’entrée
Volets roulants
Portes de garage
Volets battants

PORTAILS - CLÔTURES & BRISE-VUE
VOLETS - GARDE-CORPS

De 9h à 12h et de 14h à 18h
du lundi au samedi inclus

03 83 23 34 52
fermeturespg@orange.frBOIS DE HAYE
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Seichamps  

Retour au mercredi 
pour les sorties neige  

Vous avez lancé en mars 
dernier une opération 
d’aide aux Tomblainois de 
plus de 60 ans dans leurs 
démarches 
administratives. Était-ce 
une nécessité ?
Oui, tout à fait, mais il est im-

portant de préciser qu’il s’agit 
d’une initiative personnelle et 
bénévole, conduite avec l’aval 
de la mairie. J’ai en effet cons-
taté combien de nombreuses 
personnes âgées éprouvent 
des difficultés pour effectuer 
des démarches qui empoison-
nent leur quotidien, à l’heure 
où la maîtrise d’internet de-
vient quasi indispensable dans 
bon nombre de situations.

De quelle manière 
intervenez-vous pour leur 
offrir vos services ?
À la demande. Je me rends au 

domicile de chacun avec ma 
tablette pour étudier le cas qui 
a été soulevé, remplir les pa-
piers, téléphoner aux services 
compétents, effectuer des re-
cherches et les démarches en 

ligne. « Les gens me font con-
fiance car j’entre quelque part 
dans leur vie, et je vais au bout 
des choses jusqu’à ce que l’on 
trouve la solution. Souvent, 
ces personnes sont démunies 
face à des tracasseries admi-
nistratives, sans compter cel-
les qui ne bénéficient pas de 
l’aide de leurs proches, préfé-
rant les laisser se débrouiller. 
Elles se sentent alors perdues, 
en perte de repères. Au besoin 
je crée pour elles un compte 
sur internet.  »

Sur quels types de 
documents apportez-vous 
votre expertise ?
Par exemple, déchiffrer la 

facture d’électricité, repren-
dre la paperasse quand c’est le 
conjoint décédé qui avait l’ha-
bitude de s’occuper de tout, 
faire une demande de carte 
d’identité, mettre en place un 
service de portage de repas, 
remplir sa déclaration d’im-
pôts, répondre à l’assurance 
maladie, obtenir un chèque 
énergie, c’est très varié.

Les demandes de retraite po-
sent aussi souvent problème, 
comme la mise en place d’une 
pension de réversion, ou l’ob-
tention de l’Aspa, l’allocation 
de solidarité aux personnes 
âgées, accordée sous condi-
tions de ressources, à celles 
qui n’ont pas suffisamment co-
tisé aux régimes de retraite 
pour pouvoir bénéficier d’un 
revenu d’existence à l’âge de la 
retraite. Et, bien sûr, mon in-
tervention est gratuite.

J’aime être sur le terrain, 
dans l’action, et, en plus cela 
crée du lien.

Pour vous faire accompagner, 
contacter Denise Gundelwein 
au 06 80 20 39 43

Tomblaine 
« Une initiative personnelle 
et bénévole »
Questions à ▶ 
Denise Gundelwein, adjointe à 
la solidarité et à l’action sociale

La section d’éducation phy-
sique et de gymnastique vo-
lontaire a vu le jour en 1981 
sous l’impulsion de Michelle 
Ulrich, qui en a été la prési-
dente jusqu’en 2011. Soit 30 
ans de gestion de l’associa-
tion sportive avant de passer 
le relais à Christine Renault, 
épaulée par Brigitte Simonin 

et Marie-Claude Colin, qui 
laissera sa place à Sylvie Ger-
ber.

En 2012, l’association chan-
ge de nom et devient Max y 
fit'. Au plus fort de son suc-
cès, l’association compte 115 
adhérents. Aujourd’hui, elle 
perdure avec une soixantai-
ne de licenciés.

À ses débuts, elle proposait 
un cours le lundi. La nouvel-
le équipe a développé l’acti-
vité pour arriver aujourd’hui 
à  4  c o u r s ,  re n f o rc e m e n t 
musculaire, cardio, Pilates…

Le bureau a organisé 2 soi-
rées pour les 30 puis les 35 
ans. « Cette fois, la soirée an-
niversaire a un peu de retard, 
en raison du Covid » précise 
Christine Renault. Max y fit' 
fêtera ses 40 ans le samedi 
18 novembre à 19 h 30 au 
foyer culturel Gérard-Léo-
nard autour d’un repas dan-
sant animé par DJ Laurent.

Réservations sur Facebook 
Max y fit' ou au 06 13 42 88 81. 
Tarifs 30 € pour les adhérents 
et 35 € pour les extérieurs.

Saint-Max 
Repas dansant 
pour les 40 ans de Max y fit'

Max y fit' marque le coup 
pour ses 40 ans.

L’affluence étant nettement 
plus faible à la station de La 
Bresse le mercredi par rapport 
au week-end, la décision d’y 
retourner en milieu de semai-
ne a été prise. Première sortie 
après les vacances de Noël.

Les inscriptions et essayages 
de chaussures sont prévus le 
samedi 25 novembre à partir 
de 13 h 30 au local-ski sous la 
mairie. 

L'ASPA a investi dans l'achat 
de matériel (chaussures adul-
tes et enfants, boots snow-
board, ski adultes et enfants 
ainsi que mini-skis) pour un 

total de 11 117 € ainsi que des ra-
quettes pour 918 €.

Quatre ou six sorties sont 
prévues en dehors des vacan-
ces scolaires.

Location de matériel 
à partir du 11 décembre

La location de matériel a bien 
fonctionné lors de la dernière 
saison grâce à un enneige-
ment régulier tout au long de 
l'hiver et se déroule toujours 
dans une ambiance conviviale. 

Les membres sont très assi-
dus aux permanences. Les 
personnes qui souhaitent s'in-
vestir à leurs côtés notamment 
pour la préparation du maté-
riel pour le mercredi et l'es-
sayage des skis et chaussures 
pour la location sont les bien-
venues. 

Cette année, l'ouverture est 
prévue lundi 11 décembre et 
fonctionnera tous les lundis et 
les vendredis de 17 h à 19 h.

L'ASPA a également une sec-
tion randonnée pédestre avec 
une sortie marche tous les di-
manches matin par tous les 
temps et toute l'année.

Randonnée pédestre
Ouverte à tous, elle réunit 

une quinzaine de fidèles parti-
cipants. Des marches plus sou-
tenues d'une journée complè-
te sont proposées une fois par 
mois. Les marcheurs de l'ASPA 
ont encadré la marche froma-
gère lors de la Foire aux froma-
ges avec le comité des fêtes. 

Plusieurs marcheurs ont ac-
compagné les skieurs pour des 
randos et sorties en raquettes 
lors du séjour d'une semaine à 
Val Cenis qui a rassemblé 52 
participants dans les Alpes en 
mars. 

Le prochain séjour ski se dé-
roulera du 16 mars au 23 mars à 
La Plagne-Montalbert.

Le bureau est composé de 
Philippe Nups, président ; Gé-
rard Romac, trésorier ; Daniel 
Marchal, secrétaire ; Joëlle 
Jacquemin, trésorière-ad-
jojnte.

Le conseil d'administration de l'ASPA mobilisé pour organiser les Mercredis des neiges.  

Après l'assemblée générale de 
l'ASPA (Association sports de 
plein air de Seichamps) qui a 
permis de faire le point sur 
les activités, la décision a été 
prise de revenir au mercredi 
au lieu du samedi pour les 
sorties neige 2024 dans une 
formule légèrement modifiée.

Bourse du ski annulée
En raison de l'absence de grossistes, il n'y a pas eu de bourse 
du ski et de la randonnée en novembre 2022 et la bourse 
2023 est annulée pour la même raison.

Jeudi 9 novembre, tout le col-
lège R. Nicklès était mobilisé 
pour le cross qui avait lieu sur 
le plateau de Malzéville.

L’occasion de sensibiliser les 
élèves à l’entraide et la solida-
rité à travers l’opération ci-
toyenne « Je cours pour les 
personnes à mobilité réduite 
a v e c  l ’ U n i o n  s p o r t i v e 
V a n d œ u v r e  H a n d i s p o r t 
(USVH) » et au dépassement 
de soi à travers l’effort physi-
que de cette course en forêt.

Sensibilisés au handicap, les 
élèves ont prêté leurs jambes, 
le temps d’une course mais 
sont aussi allés chercher des 
parrains et marraines pour fi-
nancer leur effort.

2 000 € ont ainsi été remis à 
Thomas Jeandel, président de 
l’USVH. Ce club handisport 
développe des activités sporti-
ves à destination des jeunes et 
moins jeunes.

Les efforts des participants 
ont été félicités par Eric Pen-
salfini, maire de Saint-Max, 

venu remettre les médailles et 
encourager les 124 écoliers de 
CM1 et CM2 des écoles Pierre-
et-Marie- Curie, Jules-Ferry et 
Paul-Levy de Saint-Max, invi-
tés à participer à ce cross.

Olivier Bourgeois, principal 
du collège, a relevé l’impor-
tance de ces échanges entre le 
collège et les écoles primaires, 
de ce travail de sensibilisation 
citoyenne et a félicité à son 

tour toutes ces belles éner-
gies.

L’après-midi, les élèves du 
collège ont pu revenir sur ces 
valeurs d’entraide, de partage 
et de respect mutuel à travers 
des débats organisés au sein 
des classes par leurs profes-
seurs et ont répondu anony-
mement au questionnaire sur 
le harcèlement émis par l’Édu-
cation nationale.

Dommartemont 

CM1, CM2 et 6e se rencontrent 
dans un cross solidaire au collège

Les élèves de CM1, de CM2 et de 6e en pleine course sur le 
plateau de Malzéville.
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L a chorale Chœur Swing 
de Laxou, créée en 1996 
et  qui  compte 6 2 élé-

ments, a été dirigée pendant 22 
ans par Marie-Hélène François 
puis par Violaine Viné-Klein, 
professeur de musique au col-
lège de Pulnoy et formatrice 
académique. Pour des raisons 
professionnelles, cette derniè-
re a dû, à regret, mettre un ter-
me à sa collaboration.

C’est Karine Marchal qui, à la 
rentrée, a repris la baguette de 
cheffe. Originaire de Haute-
Marne, elle a été passionnée 
très tôt par la musique et a com-
mencé à apprendre, à domicile, 
le piano dès l’âge de 5 ans.

Piano, clarinette, 
percussions...

Afin de parfaire son appren-
tissage, elle intègre le lycée 
Clemenceau de Reims avec op-
tion musique. Elle joue ensuite 
de la clarinette pendant 10 ans 
e t  r e j o i n t  l ’ H a r m o n i e  d e 
Vandœuvre,  tout en prati-
quant, parallèlement, les per-
cussions depuis 6 ans.

Nommée professeure de mu-
sique, elle est affectée à Nancy 

où elle exerce dans différents 
établissements.

Sa passion pour la musique 
l’amène à rejoindre la chorale 
Stanislas Leszczynski où ger-
me son envie de diriger un 
chœur. C’est ainsi que cette vé-
ritable autodidacte a pris la di-
rection de Chœur Swing où elle 
fait déjà l’unanimité.

Répertoire tourné 
vers la femme

Son choix de chansons est 
éclectique et se tourne résolu-
ment vers la femme, qu’elle 
soit chanteuse, poétesse, com-
positrice ou arrangeuse.

Karine Marchal emmène le 

groupe de « Proud Mary » de Ti-
na Turner à « Soleil, soleil » de 
Pomme, en passant par des 
chansons en finnois, en anglais 
et… en swahili, langue d’Afri-
que de l’Est. Mais également en 
allemand.

Chœur Swing se produira au 
festival international de chant 
choral  en mai  20 24 ;  i l  ac-
cueillera une chorale d’outre 
Rhin. Des concerts sont pro-
grammés en mars et mai.

Les répétitions ont lieu le 
mercredi soir de 20 h à 22 h au 
Cilm en dehors des vacances 
scolaires et des fêtes.

Renseignements,  
« choeur.swing@sfr.fr ».

Laxou 

Chœur Swing évolue sous 
la baguette d’une nouvelle cheffe
Depuis la rentrée de sep-
tembre, Karine Marchal 
succède à Violaine Viné-
Klein à la tête de la chorale 
Choeur Swing. Les répéti-
tions ont lieu le mercredi 
de 20 h à 22 h.

Des répétitions enjouées.

Depuis quand êtes-vous à 
la tête de Flore 54 ?
Depuis plus de 15 ans. La fédé-

ration Flore 54 a été créée le 7 fé-
vrier 1983, dans le cadre d’une 
action régionale par des mili-
tants de structures associatives 
du département sous l’impul-
sion d’un ancien préfet, M. Cu-
reau, venant compléter une fé-
dération Flore Lorraine créée 
au 2e semestre 1978, notam-
ment, par Jean-Marie Pelt, bota-
niste, et Daniel Béguin, natura-
liste. Elle est devenue Flore 54 
le 15 mars 2012.

Quels sont les objectifs ?
Ils sont nombreux et variés : 

contribuer à définir les mis-
sions et les moyens visant à une 
gestion plus économique du pa-
trimoine naturel, veiller à la 
sauvegarde des sites, des paysa-
ges, de l’urbanisme et à la pro-
motion d’une meilleure qualité 
de vie, maintenir un contact 
permanent avec les pouvoirs 
publics et les organismes privés 
pour réaliser ces objectifs et exi-
ger la stricte application de la ré-
glementation ou son améliora-
tion ; organiser ou participer à 
des conférences, stages et au-
tres activités au profit de l’envi-
ronnement…

Quelle est votre actualité ?
Pour la 13e année consécutive, 

Flore 54 organise des rendez-
vous Nature. La 69e séance aura 
pour thème « les étangs de Lor-
raine » et sera animée par Alain 
Salvi et Jean-Baptiste Sche-
weyer du Conservatoire d’espa-
c e s  n a t u r e l s  d e  L o r r a i n e 
(CENL).

La Lorraine est une région de 
forêts et de côtes calcaires mais 
aussi une terre d’eau avec ses 
multiples étangs, pour la plu-
part moyenâgeux, produits 
d’un génie rural ancestral, de 
précieuses réserves d’eau et de 
ressources piscicoles, mais aus-
si de hauts lieux d’une biodiver-
sité de valeur internationale.

Depuis les années 1990, le 
CENL développe une politique 
de protection des étangs pisci-
coles lorrains, par l’acquisition 
ou la location à long terme, afin 
d’en valoriser les usages dans le 
respect du patrimoine naturel.

Rendez-vous le vendredi 17 no-
vembre à 20 h salle Louis- Per-
gaud, place de la Liberté, au 
village Entrée libre.

Laxou 
69e rendez-vous Nature
le vendredi 17 novembre
Questions à ▶ 
Raynald Rigolot, président 
de Flore 54

Ludres

Coupure d'eau
Mercredi 15 novembre. De 13 h 30 
à 16 h 30. Allée des Terrasses du 
n° 73 au n° 301 et du n° 200 au n° 
272.   

Pulnoy

Équilibre alimentaire.
Mercredi 15 novembre. De 14 h à 16 
h. Centre de rencontre. Dans le 
cadre des animations gratuites « 
Et si on partageait ? » proposées 
par la mairie : l'équilibre alimen-
taire et hydrique avec les étudian-
tes infirmières de l'Institut de 
formation en soins infirmiers).  
Gratuit. Tél. 03 83 29 16 64. 

Seichamps

Repas de l'amitié 
pour les plus de 67 ans
Les Seichanais âgés de 67 ans ou 
plus qui n’auraient pas reçu leur 
invitation pour le repas offert par 
la municipalité dimanche 26 
novembre sont invités à s’inscrire 
en mairie ou à se faire connaître 
en appelant le 03 83 29 12 61 au 
plus tard le 17 novembre.  

Vandœuvre-
lès-Nancy

Circulation perturbée rue 
d'Alsace, impasse des Vosges, 
place de Verdun
Jusqu'au 15 décembre. En raison 
de travaux sur réseau électrique.  

▶Bloc-notes

Ce mardi 14 novembre, Hélène 
Fourmont, responsable de la 
médiathèque des Brasseries, 
accueillait un groupe de rési-
dentes de l’Ehpad Saint-Sau-
veur, pour un atelier de créa-
tion de poésies de papier.

Il s’agit de réaliser des petites 
sculptures à l’aide de fil kraft 
armé et d’impressions sorties 
de livres anciens, ou de parti-
tions, qui en génèrent toute la 
poésie. 

Le groupe était accompagné 
par Martine, animatrice de 
l’institution, ravie de ce parte-
nariat qui permet aux résidents 
de  participer à des activités 
extérieures. Hélène Fourmont 
a inscrit ce projet dans le cadre 
de la « Ville amie des aînés », et 
envisage d’autres actions com-
me un atelier lecture ou un 
atelier écriture, à venir.

La médiathèque s’est dotée 
également de livres en gros 
caractères destinés aux se-
niors.

Les seniors disposent de 
savoir-faire et apprécient 
les ateliers créatifs.

Maxéville ● Des poésies de 
papier à la médiathèque

« Les cordonniers sont tou-
jours les plus mal chaussés. »

Chaque mercredi, sur le par-
vis du Champlain, le marché 
de place(s) à vivre accueille 
des associations solidaires, 
qui complètent l’offre de Lor-
tie, un marché « bio » accessi-
ble à des personnes dont le QF 
(coefficient familial) attribué 

par la CAF est bas, mais qui 
peuvent acheter des légumes 
bio à prix moindre, grâce à une 
carte attribuée par les CCAS 
(centre communal d’action so-
ciale) ou le centre social Saint-
Michel - Jéricho.

Cette semaine, enfin, c’était 
justement lui, le centre social, 
ou plutôt sa recyclerie qui te-

nait étal. De quoi commencer, 
avec un peu d’avance, à prépa-
rer ses cadeaux de Noël avec 
de la jolie vaisselle pour les 
adultes qui veulent composer 
une belle table pour les fêtes 
de fin d’année et des jeux de 
société ou jouets pour les en-
fants.

Josiane, membre du centre 
social,  a trouvé que « tout 
compte fait, elle aurait adoré 
être marchande ! ».

Marché aux jouets 
le 6 décembre

Et de prévenir qu’il y aura un 
autre « marché aux jouets » 
avec, entre autres, de nom-
breuses poupées habillées par 
les « mamies tricoteuses » du 
centre et beaucoup de livres-
jeunesse, le jour de la Saint-Ni-
colas, le mercredi 6 décembre, 
de 9 h 30 à 12 h.

En attendant, quelques bé-
névoles de la recyclerie du 
centre organisent, toujours 
dans le sens « du DIY (faites-le 
vous-même) et de la récup 
pour zéro déchet » un atelier 
« déco de Noël » le samedi 2 dé-
cembre, de 9 h 30 à 12 h.

Inscriptions au secrétariat du 
centre. Renseignements, 
tél. 03 54 40 67 87

Malzéville - Saint-Max 

Sur le parvis du Champlain, 
une  table et des jouets pour les fêtes

De quoi faire une belle table de Noël !
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Varangéville 

Les Jardins de l’Aval accueillent 
le centre médico-social

Les membres de l’association 
des Jardins de l’Aval ont tenu 
leur assemblée générale, en-
tourant leur président Étienne 
Remy et en présence de Chris-
tine Georges du centre médi-
co-social et de Nicolas Ar-
nould, conseiller municipal.

Dans son rapport d’activité, 
le président rappelle toutes les 
actions qui se sont déroulées 
en 2023. L’assemblée souligne 
l’importance de lutter contre 
les mauvaises herbes qui par-
tent en semences, se répan-
dant dans toutes les parcelles. 
L’association met à disposition 

des tondeuses et des débrous-
sailleuses à fil.

L’utilisation de l’eau doit être 
raisonnée, les techniques per-
mettant de l’économiser sont 
primordiales : paillage, choix 
des périodes de plantation.

La cotisation a été fixée à 15 €.

Un endroit où 
les personnes vulnérables 
peuvent se ressourcer

Les actions pour le groupe 
du centre médico-social, ac-
tions financées par le conseil 
départemental, consistent en 
des animations à destination 
de personnes vulnérables. Ac-
compagnées par des profes-
sionnels du Département, ces 
personnes se retrouvent pour 
des moments de partage.

Cette année, les Jardins de 
l’Aval ont accueilli 22 person-
nes. Pour des raisons de santé, 
il est difficile pour ces person-
nes de jardiner traditionnelle-
ment. Elles profitent du cadre 

pour se ressourcer et passer 
un moment agréable. Le prési-
dent a remercié Jacques Ernst 
qui a entretenu ces parcelles 
et fait des plantations.

Parallèlement, d’autres ac-
tions leur sont proposées : 
sortie au bord d’un étang, visi-
te d’une confiserie dans les 
Vosges, groupe d’apprentissa-
ge du français.

Bientôt une haie 
d’arbustes de fruits rouges

En projets pour 2024, la cré-
ation d’une haie d’arbustes de 
fruits rouges aux jardins par-
tagés, la confection de bacs de 
plantations en hauteur, la 
poursuite des cafés jardin 
l’après-midi.

Le troc plantes se déroulera 
le 5 mai en collaboration avec 
le Repair Café.

En ce qui concerne le maté-
riel, on note l’achat d’un nou-
veau motoculteur, l’aménage-
ment du local, la formation de 
prise en main du matériel.

Par ailleurs Christine Geor-
ges propose une formation à la 
permaculture.

Un groupe WhatsApp est 
créé pour communiquer plus 
facilement.

Les Jardins de l’Aval rassemblent des passionnés de jardinage.

L’association des Jardins de 
l’Aval incite à mettre les 
mains à la terre sur des 
parcelles de jardins fami-
liaux ou partagés. Des lieux 
qui ont accueilli cette an-
née 22 personnes vulnéra-
bles du centre médico-so-
cial pour un moment de 
pleine nature.

Le nouveau bureau
À l’unanimité, l’assemblée a reconduit les candidats dans 
leurs fonctions : président Étienne Remy, secrétaire Éric 
Wash qui s’est présenté pour la première fois, Claude Bré-
geard vice-président en charge du verger collectif, Jean-
François Gauvin trésorier.

Née le 22 mars 1954 à Dombas-
le, Bernadette Pierson épouse 
Broyez est décédée le 12 no-
vembre à l’âge de 69 ans.

De s on union ave c Alain 
Broyez, est né Alban, fils uni-
que du couple. Éprouvée par 
le décès de son époux en 2010, 
Mme Broyez vivra un second 
drame avec la disparition d’Al-
ban, en 2012.

Aide-soignante, elle a effec-
tué sa carrière à l’hôpital Saint-
Julien, en neurochirurgie. 
Personne simple, dévouée et 
courageuse, elle avait pour li-
gne directrice de faire le bien 
autour d’elle. Proche des gens 
et de sa famille, elle a toujours 
été au service de tous. Grande 
lectrice, Mme Broyez s’adon-
nait  aussi  à  la broderie au 
point compté. Curieuse de 
tout et avide de connaissan-

ces, tous les domaines l’inté-
ressaient. Plus jeune, elle a été 
saxophoniste à l’harmonie 
Jeanne-d’Arc. Ses voyages 
l’amenaient auprès de sa fa-
mille, éloignée géographique-
ment. Ses obsèques auront 
l ieu jeudi 16 novembre  à 
10 h, à l’église de Dombasle.

Nos condoléances.

Dombasle-sur-Meurthe ■ Nécrologie
Décès de Bernadette Broyez

Nous apprenons le décès de 
Madeleine Engel, à l’Ehpad Vi-
vre de Rosières, dimanche 
12 novembre, à l’âge de 99 ans.

Madeleine Thévenard était 
née le 19 novembre 1923, à Bel-
mont en Haute-Marne. Ses pa-
rents, fromagers, s’installe-
ront à Rosières fin 1939.

Elle rencontre à Rosières 
Jean Engel, alors menuisier. 
Ils s’y marient le 17 août 1946, 
et s’installent au 13 place Saint-
Pierre, où elle habitera toute 
sa vie jusqu’en 2023. Le couple 
aura trois enfants, Francine en 
1947, Marie-Édith en 1953, Ser-
ge en 1957.

Madeleine était à l’Ehpad de 
B l a i n v i l l e  d e p u i s  f i n 
mars 2023, puis était entrée à 
Rosières le 1er juin.

Elle avait participé à plu-
sieurs activités associatives 
comme au club de loisirs et à 
l’association des veuves de 

combattants et de prisonniers 
de guerre. Elle aimait la lectu-
re, le tricot, les jeux de société, 
échanger sur Facebook, voya-
ger ; elle avait toujours un pa-
nier garni de bonbons pour 
ses nombreux petits-enfants 
et arrière-petits-enfants.

Ses obsèques auront lieu 
vendredi 17 novembre à 10 h, 
en l’église Saint-Pierre de Ro-
sières. Nos condoléances.

Rosières-aux-Salines ■ Nécrologie
Décès de Madeleine Engel

Rosières-
aux-Salines
Collecte de sang
Mercredi 15 novembre. De 16h 
à 19h30. Salle polyvalente 
Chamvoux. L'accueil et les 
gaufres de l'amicale des don-
neurs de sang de Rosières-
aux-Salines vous attendent. 
Programmation de votre 
passage facultative mais 
recommandée sur mon-rdv-
dondesang.efs.sante.fr ou sur 
l'appli Don de sang.  
Tél. 06 41 48 67 78. 

Saint-Nicolas-
de-Port
Circulation perturbée
En raison de la pose des illu-
minations de fin d'année, la 
circulation sera ponctuelle-
ment ralentie voire interrom-
pue du 19 au 24 novembre 
inclus entre 22 h et 5 h du 
matin, dans toute la ville. Des 
déviations seront mises en 
place.  Tous les jours. 
Tél. 03 83 48 15 15. 

▶Bloc-notes

Samedi 18 novembre à 18 h, 
les trompes de chasse du Dé-
buché de Nancy accompagne-
ront l’office du père Domini-
q u e  D o i d y ,  p o u r  l a 
traditionnelle messe de la 
Saint-Hubert, en l’église Saint-
Basle de Dombasle-sur-Meur-
the.

C’est la dixième célébration 
par le père Doidy et le Débuché 
de Nancy de cette messe dé-
diée au saint patron des chas-
seurs et des forestiers. Les sept 
p r e m i è r e s  c é l é b r a t i o n s 
avaient eu lieu à l’église Notre-
Dame de Lourdes, la huitième 
en l’église Saint-Basle de Dom-
basle,  puis l ’an dernier en 
l’église Saint-Pierre de Rosiè-
res-aux-Salines avant son re-
tour, cette année, en l’église de 
Dombasle.

Les sonneurs de trompes de 

chasse interviennent à six re-
prises, cinq fois pendant la 
messe, et une dernière lors de 
la bénédiction des chiens de 
chasse par le prêtre dans l’égli-
se, ou sur le parvis quand le 
temps le permet.

Neuf sonneurs
Le Débuché de Nancy comp-

te neuf sonneurs de trompes 
de chasse. La société a été fon-
dée en janvier 1930. Domiciliée 
à Saint-Nicolas-de-Port, elle 
est actuellement présidée par 
Gilles Schaff, et son directeur 
musical est Louis Meztlard.

Le groupe est sollicité plu-
sieurs fois par an, dans le cadre 
public ou privé, pour des ma-
nifestations liées à la chasse ou 
à la nature, des messes, soi-
rées, foires et concerts. Il re-
çoit  parfois des demandes 

pour des anniversaires, des 
mariages, ou même des obsè-
ques.

Contact : Denis Bigerel, 
vice-président, 
au 06 46 55 64 46

Dombasle-sur-Meurthe 

Messe et bénédiction des chiens 
samedi pour la Saint-Hubert

Le débuché de Nancy pour la Saint-Hubert à Seingbouse en 
Moselle ce 24 octobre 2023.
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Large participation des enfants à la commémoration de 
l’armistice du 11 novembre 1918, devant le monument aux 
morts de Parey-Saint-Césaire. Après l’allocution de Jac-
ques Mangin, maire, et le dépôt de gerbe, les enfants des 
écoles ont fait l’appel des morts puis ont entonné la Mar-
seillaise. Une cérémonie au cours de laquelle André 
Thomas, président honoraire de la section des anciens 
combattants AMC du Saintois, s’est adressé aux partici-
pants.

La célébration a été rehaussée par la participation de 
quatre porte-drapeaux parmi lesquels Gabin, 11 ans, fils 
d’un porte-drapeau d’Houdelmont.

Tout à gauche, Gabin, 11 ans, porte-drapeau.

Parey-Saint-Césaire ● Les enfants des écoles 
associés au devoir de mémoire

La commémoration de l’Armistice s’est déroulée à la salle 
de la mairie samedi en association avec la commune de 
Leménil-Mitry. Maurice Barbezant, maire de Laneuvevil-
le, a accueilli l’assemblée. Jean Hyacinthe De Mitry, 
maire de Leménil-Mitry, a lu la lettre du ministre des 
Armées. Puis les maires ont appelé les combattants de 
leur commune morts pour la France pendant les deux 
guerres.

Kylian, jeune diplômé de l’année, a été félicité, une 
gratification de la mairie lui a été remise.

Cette année les nouveaux habitants ont été mis à l’hon-
neur, ils ont reçu un présent de la commune.

Pour cette manifestation, René Demangel, collection-
neur, a exposé du matériel des deux guerres.

Les nouveaux habitants et Kilian, jeune diplômé.

Laneuveville-devant-Bayon ● Un jeune diplômé 
et des nouveaux habitants à l’honneur

La cérémonie du 11-Novembre a permis au public d’en 
apprendre un peu plus sur la vie dans la commune lors 
du conflit de 14-18 à travers une lecture des enfants de 
l’école Saint-Exupéry.

À cette époque-là, Frolois accueillait les soldats qui 
étaient au front à Champenoux et qui venaient prendre 
un peu de repos. Hébergés par les villageois, dans les 
greniers, ces soldats participaient à la vie communale 
pour les travaux des champs.

Frolois a aussi vu ses pâtures transformées en aérodro-
me. Des Hindous ont œuvré à construire une piste et à en 
aménager les abords. Cet aérodrome a fait une victime 
civile. Fifine, 80 ans, était sourde. Occupée à cueillir de 
l’herbe pour ses lapins à cet endroit, elle n’a pas entendu 
le premier avion atterrir. Elle a été heurtée et est décédée 
de ses blessures.

Les élèves ont raconté la vie des villageois lors de la 
cérémonie du 11-Novembre.

Frolois ● Pendant la Grande Guerre, une piste 
d’aviation a été aménagée au village

« A lerte intrusion, 
alerte intrusion ! » 
Les haut-parleurs 

hurlent le message dans les 
bâtiments du lycée La Tour-
nelle. On est vendredi, il est 
10 h.

Il ne s’agit que d’un exercice, 
mais ni les élèves ni le person-
nel n’avaient été prévenus du 
jour exact de ce test. En revan-
che, ce n’est pas le premier et 
ils disposent de fiches réflexes 
rédigées par Lionel Beaufort, 
le chef d’établissement.

Deux observatrices 
de l’équipe mobile 
de sécurité du rectorat

Deux référentes sûreté de 
l’équipe mobile de sécurité du 
rectorat (EMS) sont présentes, 
en tant qu’observatrices, pour 
s’assurer que chacun joue son 
rôle selon le protocole prévu.

Le major Béchamp et l’adju-
dante-chef Rousselot, réfé-
rents sûreté départementaux 
de la gendarmerie, participent 
également à l’opération, en 

présence de gendarmes de la 
brigade territoriale autonome 
de Neuves-Maisons.

D’indispensables liens se 
nouent grâce à cette collabo-
ration.

Le rôle de l’intrus aux mau-
vaises intentions est joué par 
le responsable maintenance 
du lycée. Revêtu d’un gilet 
jaune, il erre entre les bâti-
ments. Les professeurs choi-
sissent la stratégie la plus sûre 
à adopter, entre le confine-
ment et la fuite. Plusieurs clas-
ses s’échappent et gagnent la 
rue, après avoir vérifié que le 
terroriste ne pourra pas les 
rattraper. D’autres s’enfer-
ment dans les salles, à clef ou 
en bloquant des meubles con-
tre les portes.

Les téléphones sont éteints, 
mais le proviseur communi-

que par SMS avec les ensei-
gnants, le rectorat et la cellule 
de crise des forces de l’ordre.

Le scénario est bien rodé, un 
professeur a même appelé le 
17.

Lorsque la fin de l’alerte est 
sonnée, les observatrices de 
l’EMS octroient un « très bien » 
à tous les acteurs.

D’autres exercices en vue
« C’est en s’entraînant qu’on 

acquiert des réflexes. Ces si-
mulations sont obligatoires au 
moins une fois par an dans 
tous les établissements scolai-
res », précise le proviseur. 
« Mais nous en ferons davanta-
ge, vu les événements récents 
et vu l’évolution des matériels 
techniques neufs que nous al-
lons recevoir. Nous les teste-
rons de cette façon. »

Pont-Saint-Vincent 

Alerte intrusion au lycée 
La Tournelle : c’était un exercice
Un intrus aux mauvaises 
intentions s’est introduit 
dans l’enceinte de l’établis-
sement : c’est le thème de 
l’exercice qui a été mené 
vendredi matin au lycée La 
Tournelle. « C’est en s’en-
traînant qu’on acquiert des 
réflexes », souligne le provi-
seur Lionel Beaufort.

Ces élèves, sous la direction de leur professeur, ont choisi la 
fuite devant l’individu mal intentionné. Un gendarme protège 
leur passage à la porte d’entrée.

Gripport
Passage du médiabus
Jeudi 23 novembre. De 10h30 
à 11h. Parking de la mairie. 
Tél. 03 83 52 42 58. 

Haroué
Messe 
Samedi 18 novembre. À 18h. 
Salle abbé Harmand. Pour la 
paroisse Bienheureuse-Alix-
le-Clerc.  Tél. 06 70 36 42 10. 

Pont-
Saint-Vincent
Conseil municipal 
Mercredi 15 novembre. À 19h. 
Mairie. Subventions excep-
tionnelles aux associations, 
convention cadre PVD valant 
opération de revitalisation de 
territoire, renouvellement de 
7 baux de location, régularisa-
tion de noms de voirie.  
Tél. 03 83 47 36 87. 

▶Bloc-notes

En organisant une porte 
ouverte du chantier du futur 
siège de la communauté de 
communes de Moselle et 
Madon, la CCMM offre une 
belle opportunité pour le 
grand public de découvrir 
l’avancement du projet. La 
date à retenir est le samedi 
18 novembre de 10 h 30 à 
12 h, où le site sera ouvert à 
tous les curieux.

Le point de départ est donné 
à l’intersection de la rue 
L.-Martin du quai Cugnot.

Ce qui rend cette visite 
encore plus spéciale, c’est 
que les cloisons ont été ré-
cemment installées et offri-
ront aux visiteurs une oppor-
tunité unique de visualiser les 
différents espaces et d’antici-
per les futurs emplacements 
des services.

L’événement est ouvert à 
tous, sans inscription préala-

ble. Les visiteurs sont invités 
à se rendre devant la maison 
du projet à l’heure indiquée, 
où des guides expérimentés 
les accompagneront tout au 
long de cette visite.

Le futur siège de la 
communauté de communes 
de Moselle et Madon se 
dévoile au public.

Neuves-Maisons ● Des portes ouvertes 
pour découvrir le futur siège de la communauté 
de communes Moselle et Madon

C’est bien le dimanche 17 décembre (et non le 10 décembre) 
que le concert de Noël organisé par la municipalité et l’associa-
tion Océan aura lieu.

Le défilé de la Saint-Nicolas se déroulera quant à lui le diman-
che 10 décembre dans les rues du centre-ville et sera composé 
d’une dizaine de chars fabriqués par les Néodomiens et les 
villages environnants ainsi que de plusieurs batteries fanfares. 
Un feu d’artifice sera tiré sur la place de l’Église ou saint Nicolas 
s’exprimera auprès des enfants.

Neuves-Maisons ●  Festivités des 10 et 17 décembre

346798800
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tistiques de ce footballeur 
considéré comme une icône 
religieuse à Naples ou en Ar-
gentine, mais aussi sur ses 
rapports avec la drogue no-
tamment.

A l’issue de la représenta-
tion, Yannick Hoffert, maître 
de conférences à l’université 
de Lorraine, a exposé les nom-
breuses similitudes existantes 
entre le théâtre et le football, 

puis a répondu aux questions 
du public… dans le temps ad-
ditionnel.

Prochain spectacle « L’Éloge 
des araignées », théâtre et 
marionnettes par Rodéo Théâ-
tre, vendredi 17 novembre, à 
20 h, au TGP. Âge : de 8 à 99 
ans. Tarifs : de 8 à 12 €. 
Billetterie sur le site : billette-
rie-tgp-frouard.mapado.com. 
Tél. 03 83 24 19 97.

C’ e s t  à  u n  é t o n n a n t 
spectacle de marion-
nettes en castelet, sur 

la vie du footballeur Marado-
na, auquel les quatre-vingts 
spectateurs, pour ne pas dire 
supporteurs, ont assisté dans 
les gradins du théâtre Gérard 
-Philipe (TGP). Footcinella, 
pièce mise en scène par Del-
phine Bardot, de la compagnie 
La Mue/tte, s’est emparée du 
mythe de la star argentine 
pour en dresser un portrait 
fantaisiste, mais aussi con-
vaincant sur certains aspects 
controversés de sa personna-
lité.

Manipulant des marionnet-
tes à gaine, les artistes ont évo-
qué les événements clés, qui 
ont marqué la vie de Marado-
na, notamment sa fabuleuse 
action en match de coupe du 
monde contre l’Angleterre.

« Gestes artistiques »
M a i s  a u s s i  s a  «  m a i n  d e 

Dieu », le but marqué illicite-
ment avec sa main, dans le mê-
me match. La création enlevée 
a mis l’accent sur les gestes ar-

Frouard 

Les marionnettes donnent vie au 
spectacle au théâtre Gérard-Philippe
Le théâtre Gérard-Philippe 
vient de proposer un spec-
tacle de marionnettes 
original sur la vie du célè-
bre footballeur argentin 
Maradona. Il réitère ce 
vendredi avec « L’Éloge des 
araignées » par Rodéo 
Théâtre.

Au pied d’une magnifique crè-
che aux santons traditionnels, 
la mairie de Marbache organi-
se cette année son concert de 
Noël samedi 9 décembre. 
Deux chorales vont proposer 
tant des chants de variété 
française et internationale 
que des chants de Noël.

Professionnalisme
La chorale Cœurs d’Aujour-

d’hui de Frouard et de Cham-
pigneulles dirigée par Martine 
Oudot chante à l’unisson un 
répertoire issu de variétés 
françaises actuelles parfois ac-
compagnées de gestuelles et 
de mise en scène. Des chants 

de Noël populaires compléte-
ront le programme.

Les Voix du Grand Nancy, 
chœur issu du personnel de 
cette collectivité soit en activi-
té soit retraité et du Pôle Em-
ploi, sont dirigées par Vincent 
Tricarri, professeur de chant 
au Conservatoire Régional. A 
l’heure de la pause méridien-
ne, les choristes se retrouvent 
chaque semaine pour des ré-
pétitions placées sous le signe 
la détente mais aussi du pro-
fessionnalisme de leur chef de 
chœur.

Eglise Saint-Gengoult, place du 
8-Mai. Programme varié. Parti-
cipation libre.

Marbache 
Les choristes fêteront Noël 
en chansons

La compagnie La Mue/tte, s’est emparée du mythe de la star 
argentine pour en dresser un portrait fantaisiste, mais aussi 
convaincant de Maradona.

La chorale Les Voix du Grand Nancy participera au concert de 
Noël, samedi 9 décembre, à 18 h, à l’église Saint-Gengoult.

Tandis que d’aucuns préparent 
déjà âprement les festivités 
liées à la prochaine Saint-Nico-
las, certains irréductibles eux, 
non pas Gaulois mais bien Lor-
rains avant tout, préparent de 
leur côté, l’arrivée prochaine 
du dernier né des beaujolais.

Une nouveauté notamment 
pour les anciens de l’école de Li-
verdun, qui cette année, et à 
l’initiative d’un quatuor 100 % 
féminin, ont décidé de fêter 
l’avènement du beaujolais nou-
veau, au cours d’une soirée en-
tièrement consacrée à Bacchus 
et à sa passion avinée. Une idée 
lancée « il y a quelques semai-
nes » confiait Jacques Dautrey, 
président de l’association, « par 
un carré de dames gagnant, em-
mené par Marie Jo, Sandrine, 
Evelyne et Michele ».

Une soirée qui se déroulera 
vendredi 24 novembre à l’Es-
pace Champagne, et dont les 

inscriptions restent possibles 
jusqu’au 15 novembre pro-
chain.

Héritage viticole
Un hommage au Dieu du vin 

donc, quoi de plus normal à Li-
verdun, ville à l’héritage vitico-
le important à l’image du gamay 
de la côte Vignal, et dont le nom 
de la ville lui-même tire ses ori-
gines de la divinité romaine ?

C’est donc en ce sens que cette 
année de nouveau, l’OMA et 
l’Esperluette fêteront elles aus-
si l’attendu breuvage de novem-
bre, au cœur du château Cor-
bin, vendredi 17 novembre 
prochain, au cours d’une soirée 
alliant plaisir des papilles, et dé-
gustation de caractère.

À Liverdun plus qu’ailleurs, 
l’arrivée du beaujolais nouveau 
sera grandement honorée cette 
année, mais toujours, avec mo-
dération.

Liverdun 
Les anciens de l’école innovent 
avec deux soirées épicuriennes

C’est une première cette année, deux soirées sont 
programmées autour du beaujolais nouveau.

Cela faisait près de 40 ans, que 
Jacky Biquillon, sapeur-pom-
pier bénévole, arpentait les 
rues du village pour proposer 
le calendrier des sapeurs-
pompiers de la caserne de 
Pompey.

Cette année ce brave sapeur 
a décidé de passer la main.

C’est maintenant Julien Get-
to, rattaché lui aussi au centre 
de secours de Pompey, qui 
prend la relève. Il sera accom-
pagné de Nicolas Dauplet, qui 
n’est pas un inconnu. Il effec-

tue la tournée dans la commu-
ne avec Jacky Biquillon de-
puis 4 ans.

Solidarité
D’autres sapeurs-pompiers 

sont engagés sur les autres 
communes du bassin pour dis-
tribuer ce beau calendrier. Il 
est bon à rappeler que le résul-
tat de cette vente alimente la 
caisse de l ’amicale des sa-
peurs-pompiers, qui finance 
des actions d’aide et de solida-
rité.

Malleloy 
Pompiers : coup d’envoi pour 
la distribution du calendrier

Merci de réserver le meilleur accueil aux sapeurs-
pompiers.

Frouard
Robert CURÉ, 

06 59 07 78 99 r.cure@oran-
ge.fr

Liverdun
Thomas GUILLON, 

06 07 51 96 19 , liverdunes-
trep@gmail.com

Marbache
Christine HARREL, 

06 12 41 23 68 christine.har-
rel@free.fr

Millery : Patricia KLAUSS, 
07 60 79 73 92 ; klauss.patri-
cia@orange.fr

Pompey
Gérard GERBER, 

07 62 36 36 69 ; gerardger-
ber8@gmail.com

Saizerais
Gérard GERBER, 

07 62 36 36 69 ; gerardger-
ber8@gmail.comLaneuvelot-
te ; Noëlle Diaquin,

06 81 33 81 31 ; adiaquin@ya-
hoo.fr.

Lay-Saint-Christophe : 
Christian CHARTIER,

06 27 78 62 50 ; jacqueline-
christianchartier@outlook.fr ; 
Agnès Vibert, 07 65 83 22 67 ; 
agnes.vibert@wanadoo.fr

Malleloy : Marcel KLEIN, 
06 26 20 57 79 ; marcel-
lo54670@laposte.net

Millery. Patricia KLAUSS, 
07 60 79 73 92 ; klauss.patri-
cia@orange.fr.

Moncel-sur-Seille : Ginette 
MARCHAND, 06 38 02 52 95 
gimaplonge1@free.fr

▶Nous contacter
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M ême si c’est une obli-
gation qui s’impose à 
d e  t e l s  é t a b l i s s e -

ments, le nouveau projet d’éta-
blissement de la Résidence 
Autonomie des Fourasses, va 
bousculer la vie des résidents : 
travaux, sécurité, animations 
avec ouverture aux habitants, 
conseil de vie sociale, passe-
relle vers un Ephad local.

« Ce nouveau projet va aussi 
permettre de participer à la 
promotion de l’établissement 
et de se projeter dans une vi-
sion stratégique » indique Va-
lentin Dethou. Tout est parti 
d’une évaluation par un cabi-
net extérieur avec la collabo-
ration d’agents municipaux et 
de résidents. « On se devait 
d’aller plus loin » complète le 

maire.
Tout d’abord, poursuivre le 

Plan Pluriannuel d’Investisse-
ment qui s’est déjà concrétisé 
par des travaux importants 
d’isolation : « les résidents ont 
apprécié la baisse de la tempé-
rature ambiante en été dans la 
salle de restauration et d’acti-
vités » rappelle Virginie Cal-
zuola, la responsable de l’éta-
blissement.

Dispositif Loj’toit jeunes
Vont suivre cette fois des tra-

vaux de rénovation de l’entrée, 
des salons, de la salle de res-
tauration, la bibliothèque et la 
salle de repos. La poursuite 
des travaux dans les studios est 
également prévue.

Au niveau sécurité, la pose 
de caméras de protection en 
interne sera concrétisée pro-
chainement avec une signalé-
tique renforcée.

Par ailleurs, des fiches sani-
taires seront établies pour cha-
que résident en vue d’une acti-
vation en cas de crise sanitaire. 
La communication ne sera pas 
en reste non plus avec la créa-
tion d’un site internet dédié à 

la résidence.
L’instauration d’un Conseil 

de Vie Sociale a permis d’élire 
pour y siéger 4 résidents et 2 
personnes extérieures.

Les animations vont se pour-
suivre avec le principe de les 
ouvrir aux personnes exté-
rieures de plus de 60 ans. En-
fin, une nouveauté également 
avec la mise en place d’une 
passerelle via un Ephad du 
secteur : « la question de la 
qualité de l’accompagnement 
est posée. La résidence Auto-
nomie ne peut accueillir des 
personnes, qui, au fil des an-
nées, ont besoin de soins mé-
dicaux importants ou d’une as-
sistance régulière. Aussi le 
CCAS a signé une convention 
avec l’Ephad de Pompey pour 
permettre une meilleure in-
terconnaissance et ainsi facili-
ter le transfert d’un établisse-
m e n t  à  l ’a u t r e  »  s o u l i g n e 
Nicole Noël adjointe.

Enfin, dans le cadre du dispo-
sitif Loj’toit jeunes, la résiden-
ce accueillera un jeune habi-
tant qui devra en échange, 
participer à la vie de l’établis-
sement.

Champigneulles 

La résidence autonomie des 
Fourasses s’ouvre sur l’extérieur

La résidence Autonomie 
des Fourasses poursuit sa 
mue et ses innovations en 
termes d’ouverture sur 
l’extérieur. Des travaux de 
rénovation sont au pro-
gramme, un Conseil de Vie 
Sociale installé et une con-
vention avec l’Ehpad de 
Pompey a été signée.

tation du rapport d’activité, 
approbation du budget de 
l’association, renouvellement 
des membres du conseil d’ad-
ministration, questions diver-
ses. Le pot de l’amitié clôturera 
la réunion. Tél. 03 83 31 14 80.

Champenoux
Repair Café
Mercredi 15 novembre. De 17 h à 
19 h. Salle Saint-Barthélemy. 
Réparations de petit électro-
ménager, petite couture, bug 
informatique autour d’un café 
ou autre. Tél. 03 83 31 60 73.

Pompey
Conseil de Communauté 
Bassin Pompey
Jeudi 16 novembre. À 20 h 30. 
Siège Communauté de Commu-
nes.

Bouxières-
aux-Chênes
Assemblée générale de 
l’association Bouxières 
loisirs
Vendredi 17 novembre. À 20 h. 
Salle socioculturelle du Père 
Gérard. Ordre du jour : présen-

▶Bloc-notes

Le moment du repas est important pour les résidents, ici  avec des élus.

O riginal et décalé le spec-
tacle présenté à la salle 
des Fêtes dans le cadre 

de la saison culturelle de la vil-
le !

Mathieu Régnault a joué au 
piano les morceaux qu’il a lui-
même composés en adéquation 
avec des projections de films 
muets. Il fallait oser mais le pu-
blic a tout de suite adhéré, en té-
moignent les éclats de rire tant 
des adultes que des enfants.

Tout d’abord Mathieu Re-
gnault avait choisi un film docu-
mentaire sur les industries loca-
les des années 30. La Brasserie 
de Champigneulles et le journal 
l’Est Républicain, quand la 
composition se faisait à l’aide de 
lettres de plomb, y figuraient en 
bonne place. Le pianiste a adap-
té en rythme plus ou moins ra-
pide les images sous titrées qui 

défilaient.
Puis un film burlesque, « Mon-

te là-dessus » d’Harold Lloyd, a 
emmené le  public  dans les 
aventures d’un jeune amoureux 
qui va inventer des histoires ro-
c a m b o l e s q u e s  e t  p l e i n e s 
d’aventures pour séduire sa 
dulcinée.

Juste tempo
Bien sûr, le jeu des acteurs très 

expressif et les acrobaties casse-
cou contribuaient à la compré-
hension du film, mais sans la 
musique très précise, rythmée 
au juste tempo, le spectateur 
n’aurait pas saisi les subtilités de 
l’histoire. Mathieu Régnault a 
joué pendant une heure et de-
mie sans pause. Une fois la pres-
tation terminée, à le voir masser 
ses poignets, on pouvait mesu-
rer la prouesse effectuée.

Champigneulles 
Ciné concert : le compositeur 
anime le film muet en musique

Mathieu Régnault a composé la musique accompagnant un 
film documentaire sur les industries des années 30 dans 
lequel L’Est Républicain figurait en bonne place.

Pour le premier atelier cuisine 
qui s’est déroulé mercredi 8 no-
vembre, salle J. Barth, organisé 
par le foyer rural et animé par 
Michel Elipot, ce sont des plats 
exotiques du Moyen-Orient, 
plus précisément des falafels et 
taboulé libanais traditionnel 
qui ont été cuisinés.

Comme l ’ indique Michel 
«  l ’o b j e c t i f  d e  c e t  a t e l i e r 
d’échanger, partager dans la 
convivialité et de permettre à 
des passionnés de cuisine, de 
découvrir de nouvelles recettes 
à faire en petite quantité ou à 
grande échelle lors d’évène-
ments particuliers. Cet atelier 
cuisine a été imaginé lors du 
couscous du mois de juin der-
nier qui avait été préparé par 
des bénévoles du Foyer Rural ».

Les participants ont mis la 
main à la pâte et ont eu le plaisir 

de cuisiner sous la houlette du 
« chef » Michel ces deux plats et 
de les déguster accompagnés 
d’un bon vin, à la fin de l’atelier.

Plats régionaux
Michel Elipot a beaucoup 

d’idées de recettes pour les ate-
liers à venir, notamment des 
plats régionaux, vegan ou non. 

Lors de cette première séance 
de nombreuses idées de recet-
tes ont été proposées égale-
ment par les participants « tou-
tes les  idé es sont b onnes à 
prendre ».

Prochain atelier le 31 janvier 
2024 de 9 h à 13 h, salle J. Barth, 
maximum 12 personnes. 
Inscriptions : tél. 03 83 22 69 18.

Bouxières-aux-Dames 

Plats exotiques au programme 
du premier atelier cuisine

Ce fut dans la convivialité que les participants ont cuisiné. 

Le CCAS (Centre communal d’action sociale) et le comité des fêtes 
de Mazerulles organisent un concert caritatif au profit du Télé-
thon. Deux ensembles vocaux se produiront : Chênes en chœur de 
Bouxières-aux-Chênes sous la direction de Clément Lagier et 
Chant’Seille de Nomeny dirigé par Rémi Donnot. 
Le concert se tiendra à l’église de Mazerulles le dimanche 26 no-
vembre à 15 h 30.

Entrée libre, les organisateurs comptent sur la générosité des specta-
teurs.

Mazerulles ● Un concert au profit du Téléthon

Martine Bouhet et tous les membres de l’Association des Don-
neurs de Sang Bénévoles de Champigneulles (ADSBC) seront 
aux côtés de l’EFS pour accueillir le public ce mercredi 15 no-
vembre à la salle des Fêtes Claude Hartmann de 16 h à 19 h 30 : 
« La situation demeure fragile, avec un besoin vraiment vital 
pour le groupe sanguin O » a alerté la présidente de l’ADSBC.

Avec ou sans rdv ; restauration offerte sur place.

Champigneulles ● Don de sang : un appel lancé



DIMANCHE 26 NOVEMBRE 2023

OUVERTE À TOUS ET GRATUITE
12h15 : Rendez-vous sur la ligne de départ, rue Sainte Catherine.

Arrivée place Stanislas.

10h30 : Départ rue Sainte Catherine.
Arrivée place Stanislas.

Qualificatif au championnat de France.

Infos : 06 13 64 74 68 nam.athle.fr

Inscription en ligne sur : www.chronopro.net

organisation :

courses de

Qualifi catif au championnat de France.
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E n  r é s i d e n c e  d ’a r t i s t e  à 
Laxou depuis juillet 2022, Li-
bera est une artiste complète 
autrice, compositrice, et in-
terprète qui dessine et con-
çoit également ses décors 
ainsi que ses costumes.

Dans son prochain specta-
cle, l’Espace Europe va ré-
sonner aux sons inédits du 
concert classique « Indomp-
table ». Indomptable, elle va 
l’être tout au long d’un con-
cert unique en sa construc-
tion faite de créativité, diver-

sité musicale et originalité 
intemporelle. L’artiste em-
mènera son auditoire de Vi-
valdi, Mozart à Hans Zimmer 
et de Joseph Bologne Cheva-
lier de Saint-Georges à Björk 
et Sia.

Le classique du piano, la 
magie du violon, la puissan-
ce des percussions, et bien 
sûr, sa voix ensorcelante cap-
tiveront le public.

Samedi 18 novembre à 20 h, 
Espace Europe, avenue de 
l’Europe, à Laxou. Tarif : 15 €.

Laxou 
Un événement musical inédit 
à l’espace Europe

La Cité du Faire accueille, le 
temps d’un week-end, l’exposi-
tion des pièces des candidats au 
Prix régional Avenir métiers 
d’art (porté par l’Institut natio-
nal des métiers d’art) et au Prix 
régional Parcours vers les mé-
tiers d’art. Cet événement est 

porté par la région Grand Est, 
qui contribue grandement à la 
valorisation des savoir-faire de 
haute tradition liés aux métiers 
de l’artisanat d’art et faisant no-
tamment l’objet de formation 
sur son territoire. Chaque can-
didat présentera au jury une 

œuvre dont il est le concepteur 
mais aussi le réalisateur qui doit 
avoir été réalisée dans l’année 
précédant le diplôme obtenu.

Rendez-vous samedi 18 et di-
manche 19 novembre de 10 h à 
16 h, La Cité du Faire, 16, avenue 
de la Malgrange.

Jarville-la-Malgrange 

Le prix Métiers d’art se tient
ce week-end à la Cité du Faire

Le prix Métiers d’art se déroulera à La Cité du Faire, ce week-end. Libera, un univers créatif très étendu.

Leur dernier rendez-vous du 
genre date de 2018, avant la 
crise sanitaire. Mais pour les 
50 ans du Cercle ferroviaire 
de Nancy, les passionnés de 
trains miniatures se devaient 
de marquer le coup : les mo-
délistes se retrouvent donc le 
week-end des 18 et 19 novem-
bre à la salle des fêtes de Gen-
tilly, pour une bourse-expo-
sition sur quelque 2000m2, 
et accueillant des passionnés 
venus du Grand Est mais aus-
si d’autres régions françaises 
et de pays frontaliers.

Si le modélisme ferroviaire 
tiendra évidemment la ve-
dette avec des reproductions 
de nombreux trains, gares et 
lignes, « nous aurons égale-
m e n t  d e s  b a t e a u x ,  d e s 
avions, des voitures et des 
engins militaires miniatu-
res », précise Christophe Cos-
ty, vice-président du CFN.

Qui souligne que ces pas-
sionnés sont loin de jouer 
simplement au petit train.

« Ce loisir implique de s’in-
téresser à l’histoire d’une ga-
re ou d’une ligne en plon-
geant dans les archives et en 

Nancy 
Trains et autres 
miniatures en 
vedette à Gentilly

Salle des fêtes de Gentilly 
(avenue du Rhin à Nancy) 
samedi 18 novembre de 14 h à 
19 et dimanche 19 de 10 h à 
18 h (entrée 3 €).

dernière création : le « P’tit 
Park Pirates », avec un petit 
train circulant dans un parc 
d’attractions…
● Stéphanie Cheffer

fonctionne… »
Lors de ce week-end, avec 

exposition et vente de maté-
riel neuf et d’occasion, le Cer-
cle ferroviaire présentera sa 

allant sur le terrain, d’avoir 
des compétences en menui-
serie pour construire un ré-
seau et le décor, de maîtriser 
l’électronique pour que cela 

Pour le cinquantenaire de l’association, les adhérents présenteront leur dernière création en modèles réduits.
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Aujourd’hui

Cinéma
Frouard
De l’autre côté du ciel
Un soir d’Halloween, le petit 
ramoneur rencontre Poupel-
le, une drôle de créature avec 
qui il décide de partir à 
l’aventure, à la découverte 
du ciel. Âge : 8 ans et + Du-
rée : 85 min. De Yusuke Hiro-
ta et Miho Maruo. 
À 14 h. Théâtre Gérard-Phili-
pe. Avenue de la Libération. 
3 €. Tél. 03 83 24 19 97.
Nancy
Séance commentée par 
Jean-Pierre Marchand, 
philosophe
Le cinéma s’est emparé du 
thème de l’eau avec avidité 
parfois jusqu’à en faire un 
personnage à part entière. 
On sait que les nuages ne 
connaissent pas les frontiè-
res. L’eau non plus mais, à la 
différence des nuages, elle 
habite la terre non l’air ou le 
ciel. À 20 h. Salle Raugraff. 
13, rue des Ponts. Gratuit. 
Tél. 03 83 17 17 23.

Jeux, concours
Saint-Nicolas-de-Port
Concours : 
« Écrire à saint Nicolas »
Petits et grands, particuliers 
ou écoles sont invités à parti-
ciper au concours organisé 
par la Mapeje et le Pôle Vita-
lité du Territoire du 12 no-
vembre au 2 décembre en 
envoyant un beau dessin à 
saint Nicolas, 54210 Saint-Ni-
colas-de-Port. Il répond à 
tous les courriers. Jusqu’au 
samedi 2 décembre. Gratuit. 
Tél. 03 83 48 81 43.

Balades, visites
Forcelles-Saint-Gorgon

Visite en famille 
de la ferme de Sandrine 
Sandrine vous invite à la 
découverte de sa ferme : 
lapins, moutons, poules, 
chèvres, ânes et cochons. 
Puis, un petit tour dans les 
vergers de mirabelliers et de 
quetschiers, au pied de la 
Colline de Sion. Collation 
sucrée offerte. Sur réserva-
tion. De 10 h à 11 h 30. La 
Ferme Antoine Sandrine. 
25, Grande-Rue. 9 €. 5 € pour 
les enfants (- de 12 ans) et 
gratuit pour les - 2 ans. 
Tél. 07 88 35 58 03.

Marchés, 
brocantes
Laneuveville-devant-
Nancy
Bourse aux jouets 
et puériculture
Organisée par la MJC de 
Laneuveville. De 9 h à 16 h. 
Salle polyvalente MJC. 
Tél. 03 83 51 12 87.
Vandœuvre-lès-Nancy
Ouverture du rayon de 
Noël
Ses centaines de décorations 
de Noël, boules, guirlandes, 
sapins de toutes tailles vous 
attendent au rayon Noël, à 
des prix Emmaüs. Jusqu’au 
vendredi 24 novembre. 
De 10 h à 12 h, de 13 h 30 à 
17 h 30. Emmaüs 54. 32, rue 8e 
Régiment-d’Artillerie. 
Tél. 03 83 29 76 79.

Rencontres, 
conférences
Nancy
Les séries prennent 
le pouvoir par Michaël 
Pardon
Le cycle de conférence Mots 
de Société, organisé par les 
étudiants en métiers du livre 
de l’IUT Nancy-Charlema-
gne, accueille Michaël Par-

don, agrégé d’histoire-géo-
graphie, auteur de l’ouvrage 
Le pouvoir dans les séries, 
publié aux éditions L’Étu-
diant. À 18 h. IUT Nancy-
Charlemagne. 2 ter, boule-
vard Charlemagne. Gratuit. 
Tél. 03 72 74 33 40.
Villers-lès-Nancy
L’éco pâturage sur 
la métropole du 
Grand Nancy
Conférence proposée par 
l’association Devibra en 
partenariat avec Flore 54, 
animée par Philippe Hacker 
(de Biodivers’idées) avec la 
présence de Romain Kern, 
berger. À 20 h 30. Salle De-
ruet. Rue Albert-Ier.

Spectacles, 
théâtre, contes
Laxou
Festival 12 000 signes : 
lecture musicale
Dans le cadre des 12 000 
signes, festival entièrement 
consacré à la nouvelle, la 
Compagnie Les Fruits du 
Hasard, invitée par la Ville, 
proposera une lecture musi-
cale destinée aux familles. 
À partir de 6 ans. Nouvelles 
lues par Isabelle Nobili et 
mises en son par Santiago 
Moreno. Sur réservation. 
À 17 h 30. Bibliothèque-Média-
thèque Gérard-Thirion. 
17, rue de Maréville. Gratuit. 
Tél. 03 83 28 71 16.
Neuves-Maisons
Qui c’est celui-là ? 
Cette création traite, sous la 
forme du jeu masqué muet, 
de l’indifférence et du rejet 
de l’autre. Avec le corps 
comme seul moyen d’expres-
sion, l’interprétation est 
soutenue par une bande-son 
omniprésente, à l’instar du 
cinéma muet du début du 
XXe siècle. À 15 h. Centre 
culturel Jean l’Hôte. Place 

Avant que les flammes 
ne s’éteignent : 15 h 55, 
20 h 30. 
Ç a  t o u r n e  à  S é o u l  ! 
Cobweb : 17 h 55. 
Et la fête continue ! : 
13 h 20, 15 h 50, 20 h. 
Goodbye Julia : 13 h 25. 
L’Abbé Pierre - Une vie 
d e  c o m b a t s  :  1 3  h  1 5 , 
15 h 30, 20 h 20. 
Le Garçon et le Héron : 

Hunger Games : la Ballade 
du serpent et de l’oiseau 
chanteur (2 h 35), avec 
Rachel Zegler.

Ludres
UGC Ciné Cité Ludres
3 jours max  :  11 h 05, 
13 h 30, 15 h 30, 17 h 30, 19 h 30, 
21 h 30. 
Comme par magie : 11 h, 
13 h 10, 15 h 15, 17 h 20, 19 h 25, 
21 h 30. 
Complètement cramé ! : 
16 h 10, 18 h 30. 
Élément aire  :  10 h 45, 
13 h 35. 
Et la fête continue ! : 
10 h 55, 13 h 20, 15 h 50, 18 h 10, 
20 h 30. 
Five Nights At Freddy’s : 
(Int. -12 ans) 11 h 10, 13 h 45, 
16 h 15, 18 h 50, 21 h 10. 
Flo : 10 h 40, 13 h 40, 16 h 30. 
Gueules noires : (Int. -12 
ans) 18 h 35, 21 h. 
H u n g e r  G a m e s  :  l a 
Ballade du serpent et de 
l ’o i s e a u  c h a n t e u r  : 
10 h 50, 13 h 10, 14 h, 16 h 20, 
17 h 10, 19 h 30, 20 h 20. 
Katak, le brave béluga : 
11 h 15. 
Killers of the Flower 
Moon : 19 h 20. 
La Pat' Patrouille : La 
S u p e r  P a t r o u i l l e  L e 
Film : 11 h 05, 13 h 50, 16 h. 
L’Abbé Pierre - Une vie 
de combats : 11 h, 13 h 50, 

17 h, 20 h 15. 
Le Consentement : (Int. 
-12 ans avec avertissement) 
20 h 50. 
Le Garçon et le Héron : 
10 h 50, 13 h 30, 16 h, 20 h 40. 
Les Trolls 3 : 11 h 10, 14 h 10, 
16 h 15. 
Mo n s i e ur ,  le Maire  : 
18 h 15. 
Second tour : 18 h 30. 
The Marvels : 10 h 45, 14 h, 
16 h 20, 18 h 40, 21 h. 
Une année diff icile  : 
20 h 30. 
Nancy
Caméo Commanderie
À bittersweet life : (Int. 
-12 ans) 20 h 15. 
How to Have Sex : 15 h 35, 
19 h 45. 
La Passion de Dodin 
Bouffant : 13 h 10, 15 h 45. 
L e  T h é o r è m e  d e 
Marguerite : 15 h 55. 
L’Enlèvement  : 13 h 15, 
17 h 45. 
Little Girl Blue : 15 h 50, 
20 h 20. 
Simple comme Sylvain : 
13 h 25, 18 h 20, 20 h 40. 
Vincent doit mourir : 
(Int. -12 ans) 13 h 20, 17 h 35. 
Caméo Saint-Sébastien

13 h 10, 15 h 30, 21 h. 
Second tour : 17 h 55. 
The Old Oak : 18 h 10. 
Kinepolis Nancy
3 jours max : 13 h 40, 16 h, 
18 h 15, 19 h 40, 22 h 30. 
C o m m e  p a r  m a g i e  : 
13 h 30, 15 h 45, 20 h 25, 22 h 20. 
Five Nights At Freddy’s : 
(Int. -12 ans) 13 h 20, 15 h 50, 
18 h 10, 20 h 45, 22 h 40. 
Gueules noires : (Int. -12 
ans) 18 h, 19 h 45, 22 h 40. 
H u n g e r  G a m e s  :  l a 
Ballade du serpent et de 
l’oiseau chanteur : 13 h 30, 
16 h 30, 20 h, 21 h 45. 
La Pat' Patrouille : La 
S u p e r  P a t r o u i l l e  L e 
Film : 13 h 50. 
L’Abbé Pierre - Une vie 
d e  c o m b a t s  :  13  h  20, 
16 h 20, 20 h 40, 22 h 05. 
Le Garçon et le Héron : 
13 h 45, 16 h 40, 19 h 30. 
Saw X : (Int. -16 ans) 20 h. 
S o u n d  of  Fre e d o m  : 
16 h 50, 19 h 40. 
The Marvels  :  13 h 45, 
15 h 50, 18 h 20, 20 h 15, 22 h 40. 
UGC Nancy Saint-Jean
3 jours max  :  15 h 30, 
17 h 30. 
H u n g e r  G a m e s  :  l a 
Ballade du serpent et de 

l’oiseau chanteur : 13 h 10, 
14 h, 16 h 20, 17 h 10, 19 h 30, 
20 h 20. 
Killers of the Flower 
Moon : 19 h 30. 
La Passion de Dodin 
Bouffant : 13 h 50, 17 h, 
20 h 15. 
La Pat' Patrouille : La 
S u p e r  P a t r o u i l l e  L e 
Film : 14 h, 16 h 20. 
L’Abbé Pierre - Une vie 
d e  c o m b a t s  :  13  h  45, 
17 h 15, 20 h 30. 
Le Garçon et le Héron : 
13 h 45, 16 h 45, 20 h. 
Le Règne animal : 20 h 40. 
Les Trolls 3 : 13 h 30. 
Second tour : 18 h 30. 
The Marvels  :  13 h 30, 
15 h 50, 18 h 15, 20 h 45. 
Saint-Max
Royal
C o m m e  p a r  m a g i e  : 
16 h 40, 20 h 45. 
H u n g e r  G a m e s  :  l a 
Ballade du serpent et de 
l’oiseau chanteur : 13 h 45, 
20 h 25. 
L’Abbé Pierre - Une vie 
d e  c o m b a t s  :  15  h  45, 
18 h 25. 
The Marvels  :  13 h 45, 
18 h 25. 

▶Les cinémas

Ernest-Poirson. 7 €. 
Tél. 03 83 47 59 57.
Vandœuvre-lès-Nancy
Camille Mutel : « Pourtant 
chacun tue ce qu’il aime »
Spectacle de Camille Mutuel. 
Après « Not I », l’artiste pour-
suit sa traversée des gestes 
quotidiens et questionne 
notre rapport au vivant, à 
travers une danse raffinée et 
riche en images. 
À 20 h. CCAM, scène nationa-
le. Rue de Parme. 22 €. 4 € 
pour les demandeurs d’emploi 
et les étudiants/scolaires. 
Tél. 03 83 56 15 00.
Lectures musicales avec 
Claire Castillon
Pour sa 4e édition, le festival 
12 000 Signes, événement 
entièrement dédié à la nou-

velle, consacre une soirée à 
Claire Castillon. Une heure 
de lectures musicales suivie 
d’un moment convivial. 
À 18 h 30. Médiathèque Jules 
Verne. 2, rue de Malines. 
Gratuit. Tél. 03 83 54 85 53.
Urban’Histoires : 
« La Légende de l’Ôtre 
ville » 
Récit musical et vivant par 
Alter Aleph, Résonn’R et 
Chicane. Une coproduction 
de l’Étoile et la Lanterne & 
Spraylab, dès 8 ans. On ra-
contait jadis l’existence 
d’une ville au-delà de la ville, 
qui lui ressemble à s’y mé-
prendre… À 14 h 30. Média-
thèque Jules Verne. 2, rue de 
Malines. Gratuit. 
Tél. 03 83 54 85 53.

Grands Voyageurs c’est une énergie emmenée par 3 amis, 
transportant leurs chansons pour un roadtrip musical sur la 
route d’un rock français inspiré par le folk et la pop. Dans leurs 
bagages, des textes nostalgiques et des influences aussi surpre-
nantes que variées.

Concert vendredi 17 novembre à 20 h 30, MJC Etoile, 14, rue 
d’Amsterdam. Tarifs : de 4 à 8 €. Billetterie 03 83 55 53 35.

Vandœuvre-lès-Nancy ● Concert rock : 
Grands Voyageurs à la MJC Etoile
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désespoir, à l’innocence détrui-
te par un viol sur le sable, dont le 
souvenir cruel émerge des lim-
bes d’une nuit trop alcoolisée.

Figure extraordinairement at-
tachante, dans la lumière d’une 
œuvre visuellement saisissan-
te, la pétillante Mia McKenna-
Bruce, visage de l’enfance qui 
disparaît sous son maquillage 
de femme, passe de la plus gran-
de euphorie, explosive, à la plus 
profonde douleur, muette, au 
milieu des rires et de la fête. 
Dans le ressac de la noirceur, 
l’effroi sexuel au cœur d’un été 
éblouissant a le visage de cette 
gamine vivante et déchirante.
● N. C.

Durée : 1 h 28.

Il faut vivre. Dans l’élan vital de 
sa jeunesse et des possibles. 
Boire, aimer et courir vite. Les 
étés sont parfaits pour ça, faits 
de fêtes, de liberté, d’excès. Les 
filles sont jolies, les garçons aus-
si. Ils iront ensemble ou pas. Ils 
s’aimeront peut-être. Molly 
Manning Walker les suit dans la 
torpeur d’un été méditerrané-
en aux nuits de folie : trois filles 
joyeuses en vacances, au bord 
de la mer, trimballent des vali-
ses de rêves, de désirs, d’illu-
sions et de doutes.

Du visage de l’enfance 
à celui de femme

Comment avoir des relations 
sexuelles (How to Have Sex) ? 
Sous ce titre excitant, fausse-
ment absurde, ou vulgaire, la 
réalisatrice de 30 ans signe un 
premier film viscéral et senso-
riel sur les amitiés toxiques, le 
passage violent à l’âge adulte, le 
consentement sexuel.  Elle 
aborde ces sujets au prisme du 
portrait subtil et nuancé, inti-
mement naturaliste, d’une jeu-
ne fille pleine de grâce, d’hu-
m o u r ,  d ’ é n e r g i e  o u  d e 

How to Have Sex de Molly Manning Walker
Sur le sable

Mia McKenna-Bruce. 
Photo Condor DistributionE lle pourrait être Mounia 

Merzouk, la mère de Na-
hel, l’adolescent franco-

algérien de 17 ans abattu à bout 
portant par le tir d’un policier. 
Florian M., le 27 juin, à Nanter-
re, a visé le jeune homme qui 
avait refusé d’obtempérer lors 
d’un contrôle routier, alors qu’il 
conduisait sans permis une 
Mercedes de grosse cylindrée. 
La famille demande justice 
pour Nahel, contestant la ver-
sion des policiers qui affirment 
que le conducteur leur avait 
foncé dessus.

Elle aurait pu être Assa Traoré, 
la porte-voix de la famille Trao-
ré et du comité La Vérité pour 
Adama, qui a hurlé en septem-
bre au déni de justice après le 
non-lieu pour les trois gendar-
mes impliqués dans la mort de 
son frère en 2016, deux heures 

après son arrestation à Beau-
mont-sur-Oise (Val-d’Oise) au 
terme d’une course-poursuite. 

Camélia Jordana aurait pu 
être ces femmes, mère et sœur, 
devenues malgré elles des figu-
res de la lutte contre les violen-
ces policières et le racisme, ré-
clamant inlassablement « vérité 
et justice » pour leurs morts. La 
chanteuse et actrice a fait sien 
ce combat et elle le prolonge au 
cinéma, dans le premier film de 
Mehdi Fikri, ancien journaliste 
en charge des dossiers police-
justice pour L’Humanité.

La dignité et le juste
Fiction au réalisme documen-

té, tournée dans la banlieue de 
Strasbourg, Avant que les flam-
mes ne s’éteignent aborde son 
sujet politiquement sensible à 
travers la perte et le deuil, l’inti-
me incontestable de la douleur 
et du chagrin d’une famille et 
d’une fratrie soudée par une aî-
née charismatique ; Camélia 
Jordana décalque la conviction 
engagée d’Assa Traoré. Même 
force, même puissance, même 
charisme médiatique.

Autour de Camélia Jordana, 
Mehdi Fikri a recomposé pour 
le cinéma une famille attachan-
te, débordant d’amour : Sofiane 
Zermani et la débutante Sonia 
Faidi sont formidables et à cha-
que instant bouleversants. Ce 
drame délicat à la mise en scène 
maîtrisée évite tout manichéis-
me, tout schématisme, tout es-
prit revanchard. Il n’accuse ni 
ne victimise personne. Il se 
tient droit sur sa ligne : la digni-
té et le juste.
● Nathalie Chifflet

Durée : 1 h 34.

Avant que les flammes ne s’éteignent de Mehdi Fikri

Justice pour l’enfant perdu
Engagée contre les violen-
ces policières, la chanteuse 
Camélia Jordana prolonge 
sa lutte à l’écran, dans le rôle 
d’une sœur endeuillée, au 
frère tué par des policiers 
lors d’un contrôle violent.

Camélia Jordana, dans le 
rôle d’une sœur endeuillée. 
Photo Bac Films

Derrière la gare Saint-Charles, 
la Friche de la Belle de Mai, avec 
sa terrasse avec vue sur Mar-
seille, plonge dans la constance 
engagée de Robert Guédiguian. 
Dans une exposition sensible, 
visible jusqu’au 14 janvier 2024. 
Isabelle Danel, la commissaire, 
met en lumière admirablement 
ses films du bien commun se-
couant nos égoïsmes forcenés 
dans la grisaille du monde, la 
position politique d’un cinéaste 
en révolution permanente pour 
un changement social, inscrit 
dans un rapport dialectique 
avec une bourgeoisie indiffé-
rente. « Avec le cœur cons-
cient » est le titre de cette rétros-
pective du militant Guédiguian 
à la Belle de Mai. Elle emprunte 
au poème civil du cinéaste Pier 
Paolo Pas olini ,  C e n d r e s  d e 
Gramsci, dédié à son humble 
frère d’idées marxistes, Anto-
nio Gramsci, homme politique 
et penseur communiste italien : 
« Mais moi, avec le cœur cons-
cient de celui qui ne peut vivre 
que dans l’Histoire, pourrai-je 
désormais œuvrer de passion 
pure, puisque je sais que notre 
histoire est finie ? »

Lutte et conscience 
de classes

C’est ainsi que filme le cinéas-
te marseillais, avec le cœur 
conscient, aussi un amour pro-
fond, un idéal petit peuple vi-
vant, par trop étouffé, maltraité, 

déclassé avec l’avancée du libé-
ralisme de la société de consom-
mation et de profit. Robert Gué-
diguian aborde le peuple dans 
sa lutte de classes et sa cons-
cience de classes à travers ses 
expressions les plus sincères et 
altruistes. Le cœur conscient, 
c’est l’ardeur avec laquelle il 
éclaire l’émouvante solidarité 
des classes populaires, la force 
originelle du monde proléta-
rien et l’amour juste dans Et la 
fête continue !, appel à conti-
nuer le combat malgré la chute 
de toute illusion, le sentiment 
que l’histoire d’une certaine 
utopie communiste est finie.

La solidarité célébrée

Le 23e film de Robert Guédi-
guian s’ouvre dans le fracas du 
réel, l’effondrement des im-
meubles vétustes de la rue d’Au-
bagne à Marseille, en novem-
bre 2018. Dans un tombeau de 
gravats et de poussière, huit 
personnes, huit morts à la mé-
moire desquels se joua la révol-
te politique du printemps mar-
seillais, rassemblement de la 

gauche, d’associations, de par-
tis, de syndicalistes, d’absten-
tionnistes. Leur fédération im-
probable permit de rependre à 
la droite la mairie de Marseille, 
son fief depuis un quart de siè-
cle. Des décombres de la rue 
d’Aubagne émergea une fem-
me, Michèle Rubirola, à la tête 
des forces de gauche, écologis-
tes et citoyennes de la ville. 
C’est elle qui inspire à Robert 
Guédiguian son personnage 
principal, Rosa, femme vaillan-
te et rayonnante, qui va revivre 
au cœur de la rencontre d’âmes 
enfermées dans la solitude.

Et la fête continue ! fait tenir 
ensemble le monde tel qui ne va 
pas, les mal-logés, les exilés, 
l’hôpital et l’école en crise, les 
guerres lointaines, les politi-
ques défaillants. Tout en célé-
brant avec un optimisme haut 
et fort la solidarité, l’humanis-
me et l’amour. Une scène ma-
gnifique, en souvenir des morts 
de la rue d’Aubagne, invite à ne 
pas tourner le dos. Faisons face : 
car oui, le combat continue.
● Nathalie Chifflet

Durée : 1 h 46.

Et la fête continue ! de Robert Guédiguian

L’amour qu’on bat tant
Robert Guédiguian revient 
chez lui, à Marseille, pour son 
film le plus personnel, scénari-
sé par Serge Valletti. Dans la 
ville qu’il aime, avec sa famille 
d’acteurs fétiches, il parle 
d’amour, de combats vaillants, 
avec le cœur conscient.

Ariane Ascaride et Jean-Pierre Darroussin en vieux 
jeunes amoureux. Photo Agat Films

Dans un lieu qui ressemble à 
un appartement, une femme 
contemple des boîtes de range-
ment. On comprend rapide-
ment qu’il s’agit d’une fille qui 
trie les papiers de sa mère, qui 
s’est suicidée. Sauf que le classe-
ment se transforme en furieuse 
reconstitution sur les murs du 
vrai-faux appartement du che-
min d’une vie. Et pour tenter de 
comprendre son acte final, la 
femme va faire appel à une ac-
trice pour jouer sa maman. La 
comédienne, c’est Marion Co-
tillard. La femme de l’apparte-
ment, c’est la réalisatrice du 
long-métrage, Mona Achache, 
se mettant en scène, ainsi que sa 
mère Carole Achache et  sa 
grand-mère, Monique Lange, 
toutes deux autrices, dans leur 
histoire de famille.

Une mise en scène 
dans la mise en scène

Little Girl Blue est un docu-
mentaire où l’histoire est vraie, 
mais où toutes les scènes sont 
reconstituées, des reconstitu-
tions qui sont elles-mêmes mi-
ses en scène. Il suffit de voir l’ar-
rivée de Marion Cotillard dans 
le film, revêtant une par une les 
affaires de Carole Achache, 
pour entrer dans un moment 
purement cinématographique, 
dévoilant l’un des aspects du 
métier d’actrice, d’habitude uti-
lisé pour de la fiction, mais que 
Mona Achache plie pour coller à 

une forme de vérité, l’image de 
sa mère. D’autres procédés dé-
diés à la fiction sont détournés : 
projections en temps réel, dé-
cor traversé ou renversement 
de voix off, quand une vraie in-
terview de Carole Achache se 
retrouve jouée par Marion Co-
tillard dans une scène qui peut 
rappeler une séquence clé 
d’Anatomie d’une chute.

Utilisant des codes du cinéma, 
du théâtre ou de la radio dans 
une mise en abyme assez verti-
gineuse, Little Girl Blue reste 
avant tout un documentaire, et 
la mise en scène ne sert qu’à 
comprendre la réalité, celle 
d’une famille où les femmes ont 
vécu des violences sexuelles. 
C’est aussi un portrait glaçant 
d’un monde littéraire enclin à 
pardonner les pires horreurs de 
ses membres sous couvert d’un 
talent de plume (Jean Genêt est 
notamment cité dans ce film, 
mais le parallèle avec Gabriel 
Matzneff est saisissant). C’est 
surtout une lettre d’amour 
d’une fille à sa mère, malgré tou-
te la complexité de leur relation.
● Thibault Liessi

Durée : 1 h 35

Little Girl Blue de Mona Achache
Prêcher la fiction 
pour savoir la vérité
Pour montrer la vérité sur sa 
famille, notamment sa mère 
qui s’est suicidée, Mona 
Achache utilise les outils de 
la fiction, et le travail de 
Marion Cotillard, pour son 
film Little Girl Blue. Une mise 
en abyme assez vertigineuse.

Marion Cotillard dans la peau 
de Carole Achache. Ph. Tandem



36

54B36 - V2

Mercredi 15 novembre 2023
 Sortir  

 

Demain

Bals, repas 
et thés dansants
Liverdun
Soirée beaujolais
Exceptionnellement vous 
pouvez venir à deux, quatre 
ou six et partager un mo-
ment unique dans nos cha-
lets partagés. Rencontres, 
raclette fondue et beaujo-
lais. À 19 h. Domaine du Val 
Fleuri. 13, rue du Pisuy. 
Tél. 06 11 14 03 11.
Neuves-Maisons
Repas dansant beaujolais 
Nouveau 
Repas dansant proposé par 
le Pôle senior. Sur réserva-
tions. À 17 h. Salle polyvalen-
te. 810, rue Pasteur. 14,40 €. 
12 € neodomien et 10 € pass 
senior. Tél. 03 83 47 16 03.

Cinéma
Nancy
Abyss, de James Cameron 
(suivi d’un éclairage) 
Un commando de la Marine 
américaine débarque à bord 
de la station de forage sous-
marine DeepCore, afin de 
porter secours à un sous-
marin échoué dans les pro-
fondeurs. À 20 h. Salle Rau-
graff. 13, rue des Ponts. 
Gratuit. Tél. 03 83 17 17 23.

Rencontres, 
conférences
Heillecourt
« Le microbiote intesti-

nal : les super-pouvoirs 
de l’intestin »
Conférence organisée par la 
Mutualité française Grand 
Est, animée par François 
Tournay, expert en santé 
naturelle. Conférence ou-
verte à tous sous réserve 
d’inscription. 
À 15 h. Maison du Temps 
Libre centre socioculturel.
11, rue Gustave Lemaire. 
Gratuit. Tél. 06 49 85 62 31 ou 
inscription@mfge.fr
Jarville-la-Malgrange
Le diamant, parfois in-
soupçonnable mais tou-
jours à nous surprendre ! 
Historiquement, les pre-
miers diamants sont extraits 
il y a plus de 3 000 ans en 
Inde dans la région de Gol-
conde. Par leur beauté et 
leur dureté, ces diamants 
bruts, à qui l’on attribuait 
des pouvoirs protecteurs, 
servaient alors à orner des 
objets religieux et à façon-
ner des outils. 
À 16 h 30. CLEJ. 18, avenue de 
la Malgrange. Gratuit. 
Tél. 06 62 05 65 36.
Nancy
Jake Lamar 
Rencontre littéraire propo-
sée par la bibliothèque amé-
ricaine de Nancy. Avec 
l’écrivain américain Jake 
Lamar. Réservation obliga-
toire. De 17 h à 18 h. Bibliothè-
que Américaine de Nancy. 
34, cours Léopold. Gratuit. 
Tél. 03 72 74 09 08.
Délinquance 
et criminalité
Conférence de Roland Esch 

sur la délinquance et la 
criminalité économique et 
financière. À 17 h. Cercle du 
travail. 1 bis, rue Drouin. 
Gratuit. Tél. 06 66 72 32 01.
Vandœuvre-lès-Nancy
Blaise Pascal, 
un géomètre du hasard
Dans le cadre du cycle de 
conférences Sciences et 
Société, Grégory Miermont 
donnera donnera un exposé. 
Professeur à l’École Normale 
Supérieure de Lyon, sa con-
férence a pour titre : Blaise 
Pascal, un géomètre du 
hasard. De 19 h à 20 h 30. 
Polytech Nancy (ESSTIN). 
2, rue Jean Lamour. Gratuit. 
Tél. 07 84 06 23 66.

Spectacles, 
théâtre, contes
Laxou
La perruche
Une comédie dramatique 
d’Audrey Schebat présentée 
par Les Complices la compa-
gnie théâtrale. Un couple 
attend des amis pour le 
dîner, mais ceux-ci n’arrive-
ront jamais… À chercher les 
raisons de cette absence, 
l’homme et la femme se 
disputent au sujet de leurs 
amis. À 20 h 30. Salle Louis 
Pergaud. 1, place de la Liber-
té. 9 €. 5 € réduit et gratuit 
pour les jeunes. 
Tél. 03 83 28 71 16.
Nancy
Open source : 
rendez-vous des matières 
visuelles et sonores
Grave et le collectif Trêve 

s’associent pour proposer au 
public nancéien un rendez-
vous artistique autour de la 
musique ambient et les 
expérimentations visuelles. 
Cette soirée se déroule en 
deux parties : un temps de 
projection et un temps d’ex-
périmentation. 
De 18 h 30 à 23 h. MJC Lille-
bonne. 14, rue du Cheval-
Blanc. Participation libre. 
Tél. 06 78 47 70 66.
Vandœuvre-lès-Nancy

Camille Mutel : 
« Pourtant chacun 
tue ce qu’il aime »
Après « Not I », l’artiste pour-
suit sa traversée des gestes 
quotidiens et questionne 
notre rapport au vivant, à 
travers une danse raffinée et 
riche en images. 
À 19 h. CCAM, scène nationa-
le. Rue de Parme. 22 €. 4 € 
pour les demandeurs d’em-
ploi et les étudiants/scolaires. 
Tél. 03 83 56 15 00.

C’est la 12e édition des Rendez-vous Prestige de la Saint-Nico-
las, organisée par l’association Tendance Créations, où seront 
présents 18 créateurs issus des Métiers d’Art et Atelier d’Art de 
France et quatre producteurs en gastronomie fine de la région 
Grand Est.

Rendez-vous samedi 18 novembre de 10 h à 19 h 30 et dimanche 
19 novembre de 10 h à 18 h 30, Château Mme de Graffigny, rue Albert-
1er. Entrée gratuite.

Villers-lès-Nancy ● Rendez-vous Prestige 
de la Saint-Nicolas

ESSEY-LÈS-NANCY, SAINT-MAX

Madame Simone BALLESTRIERO,
son épouse ;
Monsieur etMadame Eric BALLESTRIERO,
son fils ;
Sophie BALLESTRIERO, sa belle-fille ;
Jessica, Teddy, Anthony, Tatiana,
ses petits-enfants ;
et toute la famille
ont la tristesse de vous faire part du décès de

.

Monsieur Rino BALLESTRIERO
.

survenu le 11 novembre 2023, à l’âge de 96 ans.
Ses obsèques seront célébrées jeudi 16 novembre,
à 14 h 30, en l’église Saint-Pie-X, à Essey-lès-Nancy.

La famille rappelle à votre souvenir son fils,
Pascal

décédé 19 décembre 2017.
.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.

■ PFLRoc’Eclerc, marbrerie, Nancy
(03.83.32.63.15)

LANEUVEVILLE-DERRIÈRE-FOUG,
FOUG

Fabienne et Sandra, ses filles ;
Laurent et Didier, ses beaux-fils ;
Arnaud, Thomas et Emilie,
ses petits-enfants ;
ainsi que toute la parenté
ont la tristesse de vous faire part du décès de

.

Madame Jacqueline BATAIL
néeDELOGE

.

survenu le 11 novembre 2023, à l’âge de 89 ans.
Les obsèques seront célébrées vendredi 17
novembre, à 10 h, en l’église de Laneuveville-
derrière-Foug.
Jacqueline repose à la maison funéraire
« La Colombe », 19, rue Drouas, à Toul.

■ PFGServices funéraires, Toul
(03.83.43.01.78)

SAULXURES-LÈS-NANCY
Annette, son épouse ;
Sylvaine, Remy et Luc,
ses enfants et leurs conjoints ;
Florian,Marion, Cassandre,
ses petits-enfants ;
ses arrière-petits-enfants ;
ainsi que toute la parenté
vous font part du décès de

.

Monsieur Roland BARBIER
.

survenu à Nancy, le 14 novembre 2023, à l’âge
de 94 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée vendredi
17 novembre, à 14 h 30, en l’église de Saulxures-
lès-Nancy, suivie de la crémation qui aura lieu
dans l’intimité familiale.

NI FLEURS NI PLAQUES.

Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.

Condoléances sur www.pfl-roceclerc.com

■ PFLRoc’Eclerc,Marbrerie, Saint-Max
(03.83.21.45.36)

ANGOMONT, VAL-ET-CHÂTILLON,
WEYERSHEIM

Les familles ALEM,NAGY,MUNIER,
MAIRE, GEDOR, LUBET ;
ses amis
ont la douleur de faire part du décès de

.

Madame Ginette ALEM
née CHARPENTIER

.

survenu le 13 novembre 2023, à l’hôpital de
Lunéville, à l’âge de 94 ans.
La cérémonie aura lieu vendredi 17 novembre,
à 14 h, en église de Angomont.
Madame Ginette ALEM repose à la chambre
funéraire de Badonviller.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.

■ PF Laurent, Badonviller, Blâmont
(03.83.42.45.27)

RIGNY-LA-SALLE
Ses six enfants et leurs conjoints ;
ses petits-enfants ;
ses arrière-petits-enfants ;
et toute la parenté
ont la douleur de vous faire part du décès de

.

Madame
Marie-Gabrielle BERTIN

née STREF
.

survenu dimanche 12 novembre 2023, à l’âge de
91 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée vendredi
17 novembre, à 14 h 30, en l’église de Rigny-la-
Salle, suivie de l’inhumation au cimetière de
Chalaines.
Madame BERTIN repose au funérarium du Val
de Meuse, à Vaucouleurs.

Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.

Condoléances sur www.escriou.fr

■ PF Lemaitre-Escriou, Vaucouleurs
(03.29.89.40.39)

ROSIÈRES-AUX-SALINES

MadameValérie CRÉPET, sa fille ;
Madame FRESSEChantal, sa sœur,
Monsieur LAURENT Jacques, son frère ;
Lucas et Thomas, ses petits-enfants ;
ainsi que toute la parenté
ont la douleur de vous faire part du décès de

.

Madame AnneMarie LAURENT
.

survenu le 14 novembre 2023, à Rosières-aux-
Salines.
La cérémonie civile aura lieu jeudi 16 novembre,
à 10 h 30, au crématorium de Nancy, suivie de
la crémation.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.

■ PFGSaint-Nicolas-de-Port
(03.83.46.96.53)

TOMBLAINE, SEICHAMPS, CRÉPEY,
SEXEY-AUX-FORGES, COURLAY (79)

Marie-Louise DELMISSIER,
dite «Ginette », sa maman ;
Yves et VéroniqueGÉHIN,
Éric et Pascale GÉHIN,
Guy etMuriel GÉHIN,
ses frères et leurs épouses ;
Anthony,Marine, Océane, Hugo, Charlène,
ses neveux et nièces ;
Mila, Alessio, Flora,
ses petits-neveux et petites-nièces ;
les famille GÉHIN, FENARD ;
et toute la parenté
ont la douleur de vous faire part du décès de

.

Madame Patricia GÉHIN
.

survenu tragiquement le 22 octobre 2023, à l’âge
de 59 ans.
La cérémonie civile sera célébrée vendredi 17
novembre, à 14 h, au crématorium de Vandœuvre-
lès-Nancy.

NI FLEURS ARTIFICIELLESNI PLAQUES.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.
■ PFG, Services funéraires, Nancy
(03.83.32.32.32)

NANTES
Le Seigneur a accueilli dans Sa Lumière

.

Monsieur Gérard GENTIN
.

décédé à Nantes, le 12 novembre 2023, dans sa
92e année.
La célébration religieuse aura lieu vendredi 17
novembre, à 14 h 30, en l’église Saint-Félix, à
Nantes.
L’inhumation aura lieu lundi 20 novembre, à 14 h,
au cimetière de Préville, à Nancy.

De la part de :

ses enfants, petits-enfants
et arrière-petits-enfants.

Pour tout message de condoléances,
merci d’envoyer un mail à l’adresse suivante :
gerardgentin44@gmail.com
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BOUXIÈRES-AUX-DAMES
Jeannine SCHERER, son épouse ;
Valérie et Daniel,
Corinne et Alain,
Magali et Frédéric,
ses enfants ;
Elodie et Geoffrey,
Pierre-Yves et Golnoosh,
Laura,
Clémence et Florian,
Gabin et Léo-paul,
ses petits-enfants ;
Jules, Capucine, Eléa,Marceau,
ses arrière-petits-enfants ;
son frère,
sa sœur ;
son beau-frère et ses belles-sœurs ;
ses neveux et nièces ;
ainsi que toute la parenté
ont la douleur de vous faire part du décès de

.

Monsieur Jackie SCHERER

.

survenu le 12 novembre 2023, à l’âge de 81 ans.
Ses obsèques seront célébrées vendredi 17
novembre, à 10 h, en l’église Saint-Pie X, à
Essey-lès-Nancy.
Jackie repose à la chambre funéraire Roc’Eclerc,
à Saint-Max.

NI FLEURS NI PLAQUES.
Une boite à dons pour la recherche contre le
cancer.
Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.
Condoléances sur www.pfl-roceclerc.com
■ PFLRoc’Eclerc, marbrerie, Frouard
(03.83.49.16 .64)

Lesmembres du comité
de l’Association Vacances Loisirs
ont la douleur de vous faire part du décès de
leur cher Président

.

Monsieur Jackie SCHERER

.

survenu le 12 novembre 2023, à l’âge de 81 ans.
Ses obsèques seront célébrées vendredi 17
novembre, à 10 h, en l’église Saint-Pie-X,
à Essey-lès-Nancy.

NANCY
Lesmaisons hospitalières deNancy
ont la tristesse de vous faire part du décès de

.

Madame Suzanne LAPIERRE
.

survenu le 12 novembre 2023, à l’âge de 92 ans.
L’inhumation aura lieu au cimetière de Neuves-
Maisons, jeudi 16 novembre, à 14 h.
Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.

■ PF, marbrerie Guidon, Neuves-Maisons
(03.83.47.19.76)

VILLERS-LÈS-NANCY
MadameChristine VERONESE et Paul,
sa fille et son gendre ;
MadameAnnelise VERONESE,
sa petite-fille et son conjoint, David ;
MadameGeorgette GARLAND,
sa nièce et son époux, François ;
et toute la parenté
ont la tristesse de vous faire part du décès de

.

Madame Paule VERONESE
née ROUGIEUX

.

survenu samedi 11 novembre 2023, à l’âge de 99 ans.

Ses obsèques seront célébrées vendredi 17 novembre,
à 15 h, en l’église Saint-Fiacre, à Villers-lès-Nancy,
suivies de l’inhumation au cimetière de Nancy-Sud.
Madame VERONESE repose au salon funéraire,
71, boulevard Jean-Jaurès, à Tomblaine.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.
■ PFGuidon, Nancy (03.83.30.07.93)

LUNÉVILLE
Jean-Didier GUESTIN, son époux ;
Coralie GUESTIN et Cyril,
AlexandreGUESTIN et Cynthia,
MaximeGUESTIN,
ses enfants ;
Esteban, Elisa et Emma, ses petits-enfants ;
Bruno et ArmelleMAUCOURT,
son frère et sa belle-sœur ;
AnnieMAUCOURT, sa belle-mère ;
ses beaux-frères et belles-sœurs ;
ses neveux et nièces ;
ainsi que toute la parenté et ses amis
ont la profonde douleur de faire part du
décès de

.

Madame Joelle GUESTIN
néeMAUCOURT

.

survenu le 10 novembre 2023, à l’âge de 69 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée le 16
novembre, à 14 h 30, en l’église Saint-Léopold,
à Lunéville.

ROSIÈRES-AUX-SALINES,
DOMBASLE, CRÉVIC

Madame Francine ACKER, née ENGEL,
MadameMarie-Edith ENGEL,
Monsieur etMadame Serge ENGEL,
ses enfants ;
MadameColette DAUPHIN, sa sœur ;
Monsieur Jacques (†) THEVENARD et Lucienne,
son frère et sa belle-sœur ;
tous ses petits-enfants,
ses arrière-petits-enfants,
et arrière-arrière-petits-enfants ;
ses neveux, nièces, cousins et cousines ;
les familles ENGEL, THEVENARD,
BONNE et L’HOTE ;
tous ses amis fidèles ;
et toute la parenté
ont le regret de vous faire part du décès de

.

MadameMadeleine ENGEL
née THEVENARD

.

survenu à l’aube de ses 100 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée vendredi
17 novembre 2023, à 10 h, en l’église de Rosières-
aux-Salines.
Madame repose à la chambre funéraire Zac du
Saulcy, rue Emile Friant, à Dombasle-sur-Meurthe.

DES FLEURS PAS DE PLAQUES.

La famille remercie le personnel des EHPAD de
Blainville-sur-l’Eau et de Rosières-aux-Salines.
Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.

Condoléances sur www.pfl-roceclerc.com

■ PFLRoc’Eclerc, marbrerie, Dombasle
(03.83.48.33.78)

NANCY
Jean-Michel, son époux ;
Cyril et Ghislaine, Antoine et Claire,
ses fils et belles-filles ;
Isaac et Oscar, ses petits-fils ;
Nicole et SylvainNOËL,
sa sœur et son beau-frère,
leurs enfants et petits-enfants ;
JeannineGRASSIOT, sa belle-mère ;
Christine etMichel COUTINET,
Brigitte et GérardDUFFIEUX,
ses belles-sœurs et beaux-frères,
leurs enfants et petits-enfants ;
et toute la parenté et les amis
ont l’immense tristesse de vous faire part du
décès de

.

Madame
Marie-Christine GRASSIOT

née THUILLIER
.

survenu vendredi 10 novembre 2023, à l’âge de
69 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée samedi 18
novembre, à 10 h 30, en l’église Saint-Fiacre, à
Nancy, suivie de l’inhumation au cimetière du
Sud.
Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.
Condoléances sur www.pfl-roceclerc.com
■ PFLRoc’Eclerc, marbrerie, Nancy
(03.83.32.63.15)

CHAMPIGNEULLES, NANTES,
VANDŒUVRE-LÈS-NANCY, SIGEAN,

METZ
Nous avons la profonde douleur de vous faire
part du décès de

.

MadameMarthe KRIER

.

survenu le 11 novembre 2023, à Vandœuvre, à
l’âge de 77 ans.
La cérémonie religieuse aura lieu vendredi 17
novembre, à 10 h, en l’église Saint-Epvre, à
Champigneulles, suivie de l’inhumation au
cimetière paysager de Champigneulles.
Des visites peuvent lui être rendues à la chambre
funéraire de Pompey (54), 7, avenue Gambetta.
(03 83 49 06 23)

De la part de :

Yannick et Karine,
Estelle et Ludovic,
Laurent,
ses enfants et leurs conjoints ;
Louis, Clément, Anouck et Océane,
ses petits-enfants ;
Denise sa sœur,
Gabriel etMonique, son frère et sa belle-sœur ;
ses neveux et nièces ;
ainsi que toute la famille.

Prière de s’abstenir de condoléances.

Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.

■ La Batelière coopérative funéraire,
Jarville-La-Malgrange (07.84.83.71.12)

MALZÉVILLE
Ses enfants ;
ses petits-enfants ;
ainsi que toute la parenté
vous font part du décès de

.

Madame
Jocelyne REISER-LANGLARD

.

survenu à l’âge de 74 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée lundi 20
novembre 2023, à 10 h, en l’église Saint-Martin,
à Malzéville.

Condoléances sur www.pfl-roceclerc.com

■ PFLRoc’Eclerc,Marbrerie, Saint-Max
(03.83.21.45.36)

NANCY
Onnous prie de vous faire part du décès de

.

Monsieur Michel DARMOIS
.

survenu samedi 11 novembre 2023, à l’âge de 87 ans.

Un cérémonial d’adieu sera célébré vendredi 17
novembre, à 10 h, à la salle omniculte du
crématorium de Nancy-Vandœuvre, suivi de la
crémation.

Le présent avis tient lieu de faire-part
et de remerciements.

■ PFGuidon, Jarville (03.83.98.45.29)

NANCY, MONTHUREUX-LE-SEC
Francine CZAJA et son époux,
Patrice (†) et Odile (†)
ses enfants ;
Nathalie, Laurence et David, ses petits-enfants ;
ses arrière-petits-enfants ;
et toute la parenté
ont la tristesse de vous faire part du décès de

.

Madame Simone ROBLIN
née PIERROT

.

survenu le 12 novembre 2023, à l’âge de 101 ans.
La cérémonie religieuse sera célébrée samedi 18
novembre, à 9 h 30, en l’église Notre-Dame de
Lourdes, à Nancy, suivie de l’inhumation au
cimetière du Sud.
Simone repose à la chambre funéraire Roc’Eclerc,
2, rue de Charmes, à Vandœuvre.

La famille rappelle à votre souvenir la mémoire
de son époux,

Monsieur Jacques ROBLIN
.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.
Condoléances sur www.pfl-roceclerc.com

■ PFLRoc’Eclerc, marbrerie, Nancy
(03.83.32.63.15)

BAR-LE-DUC, EINVILLE-AU-JARD
Angélique ROUYER,
son épouse et son fils, Timothé ;
Bernard etMarie-Noëlle ROUYER,
ses parents ;
Marie-Anne FILSER, sa belle-mère ;
ses sœurs et son beau-frère ;
les familles GRIESHABER, SOURD
ont la tristesse de vous faire part du décès de

.

Monsieur Gilles ROUYER

.

survenu le 13 novembre 2023, à Bar-le-Duc,
à l’âge de 56 ans.
Il s’est endormi paisiblement, après une longue
et pénible maladie.
La cérémonie civile se déroulera vendredi 17
novembre, à 12 h, au crématorium de Bar-le-Duc.

NI FLEURS, NI PLAQUES, NI COURONNES,
mais des dons pour la Ligue contre le cancer.

La famille tient à remercier de tout cœur toutes
les personnes qui s’associent à sa peine par leur
présence, leur témoignage de sympathie et
particulièrement les Docteurs Groscolas, Spaeth,
Mondon-Winum, Baccaro et le personnel médical
de l’HAD de l’hôpital de Bar-le-Duc, ainsi que les
infirmières libérales Maud Souel, Sophie
Cournault, Meghann Mourez pour leur
dévouement et leur soutien, Anne Miler
kinésithérapeute, Aurélien-Emilie Pouppart
pharmaciens, pour leur écoute et leur
bienveillance.

Cet avis tient lieu de faire-part et de remerciements.

■ PFGAGRAPART, 1 bis, rue de Verdun,
55000 Bar-le-Duc, hab. 20-55-000
(03.29.79.01.25)
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  Sports  Lorraine 

À  quoi avez-vous pensé, 
au moment de rece-
voir votre Licence UE-

FA Pro ?
C’est un aboutissement pour 

moi, je viens d’avoir 45 ans, j’ai 
mis près de dix ans à apprendre 
ce métier d’entraîneur. Cela m’a 
demandé pas mal de sacrifices 
mais je ne le regrette pas. Lors-
que j’ai eu le diplôme, j’ai pensé 
à ma famille, bien sûr. J’ai aussi 
pensé à tous les éducateurs qui 
m’ont construit durant ma car-
rière de joueur, notamment 
Alain Rigole à Jarville ainsi que 
Rachid Maatar, Patrick Gabriel, 
Jacky Bonnevay et Laszlo Bölö-
ni à l’ASNL.

Vous voilà bardé de diplô-
mes…

J’avais déjà les licences UEFA 
B et A, j’ai aussi obtenu le Mas-
ter en Management de clubs 
professionnels à Limoges ainsi 
que le DESJEPS à la FFF. C’était 
ma volonté, dès le départ. De 
prendre le temps de bien faire 
les choses. J’ai commencé par 
travailler au centre de forma-
tion de l’ASNL avec Sébastien 
Hanriot. Je ne me voyais pas ar-
river dans ce métier comme un 
cheveu sur la soupe, simple-
ment en m’appuyant sur mon 

passé de joueur. Tu as beau 
avoir 17 ans de carrière au haut 
niveau, tu ne peux pas dire que 
tu connais le métier d’entraî-
neur, il faut l’apprendre. J’ai es-
sayé de faire les choses avec un 
maximum d’humilité et d’ou-
verture d’esprit. On demande 
beaucoup à un coach aujour-
d’hui, ça ne suffit plus d’avoir 
des principes de jeu. Il faut 
avoir une réflexion plus globale 
sur l’écosystème du football. Un 
club de foot aujourd’hui, c’est 
une entreprise.

Vous avez même vécu une 
expérience insolite au Bénin. 
Qu’en avez-vous retenu ?

Je suis très content de l’avoir 
fait, avec le club du Loto Popo. 
Je suis parti d’une feuille blan-
che là-bas. Il a fallu créer un dé-
partement administratif, com-
munication, juridique et tout le 
secteur sportif. J’ai beaucoup 

appris, aussi, lors de mon passa-
ge dans le staff de la sélection 
d’Algérie, où j’ai eu la chance de 
côtoyer Djamel Belmadi. Il faut 
une vision, une ligne directrice. 
Après, il faut être capable de 
bien s’entourer et de bien ma-
nager les personnes autour de 
toi. C’est important de toujours 
se projeter, de ne pas naviguer à 
vue. À l’Ajax Amsterdam, par 
exemple, il existe un laboratoi-
re de recherche pour anticiper 
ce que sera l’évolution du foot 
d’ici vingt ou trente ans.

« Vital de penser 
l’ASNL de demain »

Quel genre de poste espé-
rez-vous, maintenant ?

Je ne suis pas pressé, j’ai la 
chance de pouvoir choisir. Je 
n’ai pas de plan de carrière. Je 
cherche un projet avec des va-

leurs humaines et des moyens 
économiques pour mettre mes 
idées en place. Le bricolage, ça 
ne m’intéresse pas. Je peux 
prendre une équipe en Europe, 
en Afrique, en Asie, aux États-
Unis… On verra bien. Dans mon 
bagage, je parle quatre langues, 
le français, l’anglais, l’arabe et 
l’espagnol. C’est quelque chose 
d’important dans le foot d’au-
jourd’hui.

Que vous inspire la situa-
tion de l ’ASNL, actuelle-
ment ?

Je ne suis plus dedans, je ne 
peux pas dire que je suis l’actua-
lité du club de très près mais je 
m’y intéresse, forcément. C’est 
mon club, ça le sera toujours. Le 
problème de départ, avec les ac-
tionnaires américains qui ont 
racheté le club, c’est qu’ils sont 
arrivés sans vision, sans vérita-
ble projet. C’est insensé par rap-

port à l’argent qu’ils ont injecté. 
On en revient à ce que je disais 
avant. Ça ne peut pas marcher 
dans ces conditions. Ils ont re-
pris l’ASNL sans connaître réel-
lement l’histoire du club, ni sa 
situation. C’est à l’ASNL qu’il y a 
eu le premier centre de forma-
tion en France, appelé le con-
servatoire. C’est à l’ASNL qu’ont 
été formés des Platini, Rouyer, 
Hadji, Vairelles… Tout ça, il faut 
le respecter. Il y a de la compé-
tence actuellement au centre, 
avec des éducateurs comme Ni-
colas Florentin, Gaston Curbelo 
ou encore Cédric Lecluse mais 
il leur faut un minimum de 
moyens pour bosser. Je pense 
notamment aux infrastructures 
de la Forêt de Haye de plus en 
plus délabrées, d’après ce que 
j’ai pu comprendre. Ce n’est pas 
normal.

Comment voyez-vous l’ave-
nir du club nancéien ?

Il y a eu beaucoup de flou pen-
dant trop longtemps. Tout le 
m o n d e  a  é t é  t o u c h é  :  l e s 
joueurs, les salariés, les suppor-
ters, les partenaires… Impossi-
ble d’avoir de l’énergie positive 
dans un tel contexte. Heureuse-
ment, il y a eu le retour de Nico-
las Holveck comme président 
récemment. C’est un dirigeant 
très compétent qui, lui, a un 
projet. Je lui fais confiance pour 
trouver les solutions, même si 
ça ne va pas être facile. La prio-
rité, c’est déjà de se maintenir 
en National. Il faut concentrer 
toutes les forces dans cette ba-
taille, tout en pensant égale-
ment à la construction de la sai-
son prochaine. C’est vital de 
penser l’ASNL de demain. Si-
non, ce sera la mort du club.
● Propos recueillis par Romain 
Jacquot

Football 

« J’ai mis près de dix ans à apprendre 
ce métier d’entraîneur »
L’ancien défenseur marocain  
Abdes Ouaddou vient de 
décrocher le diplôme ultime 
de coach, la Licence UEFA Pro, 
lui permettant d’entraîner au 
plus haut niveau. Il a déjà un 
contact avec Valenciennes et 
de belles propositions en 
Afrique. Il nous confie sa vision 
de son nouveau métier, avant 
de se lancer dans le grand bain, 
pour de bon. Il donne son avis, 
aussi, sur la situation de l’ASNL, 
son « club de toujours ».

Abdes Ouaddou : « Je ne me voyais pas arriver dans ce métier comme un cheveu sur la 
soupe, simplement en m’appuyant sur mon passé de joueur ». Photo ER

Le CSO Amnéville a reçu un 
grand coup sur la tête en appre-
nant son retrait de huit points 
au classement suite aux réser-
ves de Sarreguemines (3-2) et 
Bischheim (2-2), concernant la 
non-qualification d’un joueur 
amnévillois pour ces deux ren-
contres. Le président Yannick 
Lesserteur est dépité et remon-
té : « Nous avons échangé avec 
les instances au sujet de la licen-
ce de ce joueur qui a opté en dé-
but de saison pour notre club et 
qui a eu zéro minute de temps 
de jeu la saison écoulée. Il nous 
a clairement été indiqué par la 
Ligue que sa licence avait été 
validée. Jusqu’à cette valida-
tion,  par pré caution,  nous 
n’avions pas fait jouer le joueur. 
C’est seulement dès réception 
et confirmation que tout était 
OK qu’il a pris part aux rencon-
tres », assure le dirigeant.

Mais la donne a changé après 

ce fameux match contre Sarre-
guemines, suivi d’un échange 
de mails avec les instances diri-
geantes, d’une teneur différen-
te cette fois. « Nous nous de-
mandons encore aujourd’hui 
pourquoi les informations ne 
nous sont pas parvenues et 
pourquoi elles ont été erro-
nées », lâche Yannick Lesser-
teur. « Car les échanges de mails 
en notre possession sont con-
traires avec la décision prise par 
la commission. Les règlements 
existent, mais qu’en est-il des 
réponses données par les sala-
riés de nos bureaux qui gèrent 
les différents dossiers des clubs 
tout au long de la saison ? Si on 
ne peut pas s’appuyer sur leurs 
conseils, que devons nous fai-
re ? », se demande le président 
du CSOA, qui annonce des re-
cours, « afin de défendre nos 
droits face à cette injustice qui 
nous accable ».

Football - Régional 1 
Retrait de points : Amnéville 
va déposer des recours

Ce sera simplement un match 
amical mais ce sera peut-être 
l’occasion de retrouver le che-
min de la victoire, pour l’ASNL, 
qui reste sur une série négative 
de huit rencontres : deux points 
en sept journées de National et 
une élimination au 5e tour de la 
Coupe de France à Thaon. Ce 
vendredi, la formation au char-
don se déplacera en effet au 
Luxembourg pour affronter 
l’équipe de Swift Hespérange.

 Ce match amical a été trouvé 
par l’ASNL pour meubler deux 
semaines sans compétition, en-
tre l’échec à Martigues vendre-
di dernier et la réception de 
Rouen le 24 novembre à Picot. 
Swift Hespérange sera un ad-
versaire de qualité, champion 
du Luxembourg en titre qui oc-
cupe actuellement la troisième 
place du classement.  Un club 

qui a vu passer Vincent Hognon 
sur son banc de touche, en 2021.  
L’année dernière, Swift Hespé-
range comptait encore deux ex-
Nancéiens dans ses rangs : l’en-
traîneur adjoint David Zitelli et 
l’attaquant Rayan Philippe qui a 

fini le championnat avec des 
stats folles : 32 buts et 26 passes 
décisives en 30 matches ! De-
puis, Rayan Philippe a rejoint le 
club de l ’Eintracht Braun-
schweig (D2 allemande.
● R.J.

Football 

Match amical au Luxembourg 
pour l’ASNL ce vendredi

Les Nancéiens profiteront de ce court déplacement au 
Luxembourg pour préparer la réception de Rouen.  Photo C.J.
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Betclic Elite
Cholet - Nancy.................................mer. 20h

Pct J G P p. c.
1 Monaco .................... 90,9 11 10 1 932 810
2 Paris Basket............. 81,8 11 9 2 946 794
3 Bourg-en-B............... 63,6 11 7 4 914 842
4 ASVEL ..................... 63,6 11 7 4 920 855
5 Cholet ...................... 60,0 10 6 4 793 786
6 Nancy....................... 60,0 10 6 4 804 836
7 Limoges ................... 54,5 11 6 5 856 848
8 Nanterre ................... 54,5 11 6 5 879 895
9 Le Mans ................... 54,5 11 6 5 902 903

10 Le Portel................... 54,5 11 6 5 869 937
11 Blois ........................ 45,5 11 5 6 923 949
12 Saint-Quentin........... 45,5 11 5 6 836 817
13 Elan Chalon ............. 45,5 11 5 6 887 908
14 Dijon......................... 36,4 11 4 7 816 798
15 Strasbourg ............... 36,4 11 4 7 854 895
16 Roanne .................... 36,4 11 4 7 914 937
17 Gravelines/Dunkerque 9,1 11 1 10 830 922
18 Levallois ................... 9,1 11 1 10 803 946

À 37 ans, Mathias Soltane « vi-
bre » toujours pour le hand-
ball ! Trois ans et demi après 
ses adieux à la Proligue et à la 
sphère professionnelle, l’ex-
joueur nancéien (2014-2020) - 
passé en coup de vent à Mols-
heim (N2) - a remis les doigts 
dans la colle…

Le week-end dernier, c’est 

avec le club de ses débuts, le 
SSHB Strasbourg-Sud La Fa-
mille, que l’ailier droit alsa-
cien a rallumé son bras gau-
che…. en Deuxième division 
Territoriale (soit le deuxième 
niveau départemental).

Et put constater par la même 
occasion que celui-ci fonc-
tionnait toujours bien (9 buts).

Large vainqueur de la réser-
ve du HBC Rhénan (43-22) 
avec l’équipe 2 du quartier du 
Neudorf, Mathias Soltane a 
ainsi eu le plaisir de fouler le 
gymnase (Ampère), où il avait 
effectué ses premiers pas dans 
le hand il y a de cela un quart 
de siècle. Et qu’il n’avait plus 
fréquenté depuis 18 ans !

Handball 

Mathias Soltane a repris 
avec « La Famille »

Mathias Soltane aura passé en tout six saisons à 
Nancy. Photo Pierre Rolin

▶ Cholet - SLUC
Ce mercredi à 20 h

La vie d’un sportif de haut ni-
veau se passe souvent sur les 
routes de son pays, voire plus. 
Côté SLUC, l’avantage c’est 
qu’en effet les voyages se res-
treignent à l’Hexagone. Et ce 
mercredi, après avoir fait un dé-
tour par Le Mans, samedi, les 
Lorrains repartent en direction 
de Cholet pour rattraper la qua-
trième journée du champion-
nat. Repoussée notamment à 
cause d’une fenêtre européen-
ne pour les joueurs de Laurent 

Ce mercredi, et après une 
déconvenue au Mans (98-66), 
le SLUC Nancy repart sur les 
routes, direction Cholet. Les 
joueurs de Sylvain Lautié vont 
affronter une équipe qui affi-
che une belle forme dans ce 
début de championnat, aussi il 
faudra montrer un tout autre 
visage pour espérer rendre 
une copie convenable.

Vila. Alors après une déconve-
nue au Mans (98-66), il s’agirait 
pour les Nancéiens de remettre 
le bleu de chauffe qui plus est fa-

ce à une équipe qui ne lâche 
rien depuis le début de saison. 
Enfin sauf à domicile visible-
ment .  Tout le contraire du 
SLUC. En effet, depuis le début 
de saison, sur les quatre défai-
tes, trois se sont déroulées à la 
Meilleraie pour Cholet. Diman-
che, face à Paris (70-77), puis fa-
ce à Monaco (69-75) et enfin face 
à Strasbourg (78-90). Plutôt une 
bonne nouvelle pour les Lor-
rains. Mais cette statistique ne 
suffira tout de même pas au 
SLUC pour espérer décrocher 
une victoire, qui plus est dans ce 
mois de novembre bien chargé. 

Amener de l’énergie

« L’objectif c’est au moins d’en 
gagner un le plus rapidement 
possible, avoue Sylvain Lautié. 
On sait que Cholet s’est bien 
battu contre Paris. Ils ont été 
costauds, athlétiques et den-
ses. » Pire que ça même. « C’est 
une équipe avec un peu plus de 
jeunes et d’énergie que nous, 
souligne le coach du SLUC. 
Mais elle peut nous ressembler 
beaucoup avec des axes forts 
notamment le meneur Camp-
bell. »

Pas de quoi vraiment rassurer 
un SLUC qui traverse une pé-
riode « compliquée », mais sans 

gravité. Surtout au niveau des 
organismes qui commencent 
un peu à tirer. En l’occurrence 
Mérédis Houmounou et Tyren 
Johnson. « Il y a un petit coup de 
mou après le match de Monaco, 
mais ce sont les aléas », détaille 
Sylvain Lautié.

Mais il y a également une pé-
riode difficile à l’extérieur où 
« on fait quelques paris qui ne 
fonctionnent pas toujours », ad-
met le technicien lorrain.

En tout cas, le SLUC est plutôt 
dans le plan établi en début de 
saison par le staff qui est d’au 
moins remporter 8 ou 9 matchs 
dans la phase aller. Phase aller 
qui se termine le 23 décembre 
avec la réception de Bourg-en-
Bresse. Du coup un succès de 
plus dans ce « road trip » ne se-
rait en effet pas de trop. « Mais 
on a des armes, l’entame de 
match au Mans nous met dans le 
dur directement et j’y suis pour 
quelque chose, on doit fonc-
tionner différemment, avoue 
l’entraîneur. Ça, c’est ma res-
ponsabilité. Mais la responsabi-
lité des joueurs c’est de donner 
u n  p e u  p l u s  d e  g o m m e  e t 
d’énergie. On se doit d’être plus 
rigoureux et de proposer plus 
de choses. » Au moins les Nan-
céiens sont prévenus.
● Jessica Fiscal

Basket - Betclic Elite 

Le SLUC veut éviter le voyage 
à vide à Cholet

Antony Labanca et les siens enchaînent un deuxième déplacement consécutif. L’occasion 
de montrer de quoi ils sont vraiment capables. Photo Cédric Jacquot

Le SLUC Nancy lance une 
nouvelle opération qui 
consiste à s’offrir un maxi-
mum de chances pour 
assister à un match à Gen-
tilly. Cette opération nom-
mée « abo à la carte » repo-
se sur un principe simple 
qui consiste à acheter une 
carte avec un crédit de 
quatre places (à partir de 
58 euros) à utiliser libre-
ment sur les matchs à do-
micile jusqu’à la fin de la 
saison. Les places sont 
garanties jusqu’à 96h avant 
le match.

En revanche, petite subti-
lité, dans ce pack de quatre 
places, seule une sera ac-
cessible pour un match de 
gala. Pour obtenir cette 
carte, il suffit de passer par 
la case billetterie du club 
en physique ou via ce lien. 
Après l’achat, vous recevrez 
un justificatif d’achat asso-
cié à un code promo pour 
profiter des avantages liés à 
l’abonnement. Avec Noël 
qui approche, n’hésitez 
plus.
● J.F.

Le SLUC lance ses 
« abo à la carte »

Les abonnements à la carte 
sont lancés au SLUC 
Nancy. Photo Cédric Jacquot
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▶ Le café des sports

▶ Joyeux anniversaires

Aujourd’hui, plusieurs spor-
tifs vont rajouter une bougie 
sur leur gâteau. Bastien Vautier, 
tout d’abord, fêtera ses 25 ans. 
Le pivot, aujourd’hui au Portel, 
a été formé au SLUC Nancy et y a 
joué pleinement de 2018 à 2021. 
Brion Rush et Clevin Hannah, 
tous deux basketteurs passés 
eux aussi par Nancy, fêteront 
respectivement leurs 39 ans et 
36 ans. Côté rugby, le Messin 
Morgan Parra célébrera ses 35 
ans. Enfin Valérie Hénin, la ma-
man de Magda Wiet-Hénin, an-
cienne boxeuse et taekwondo-
ïste française, fêtera ses 56 ans.

▶ Sur le web

Sur notre site internet, retrou-
vez aujourd’hui la présentation 
de la rencontre en retard jouée 
par le SLUC face à Cholet, ainsi 
qu’une vidéo avec Jonathan Ne-
bout, l’un des assistants coachs.

▶ A la télé

FOOTBALL : Coupe du mon-
de U17, France - Corée du Sud 
sur L’Équipe Live (13h)

H A N D BA L L  :  L i g u e  d e s 
Champions, Kolstad - PSG sur 
Eurosport 2 (18h30)

BASKET : Betclic Élite, Cho-
let - Nancy sur Skweek (20h)

Bastien Vautier retrouvera 
ses anciens coéquipiers le 
16 décembre, au Portel.  

E n annonçant la naissan-
ce du Team N’side, son 
président David Jaunet 

promettait des ambitions éle-
vées dès la première année 
d’existence. Notamment, la 
volonté de jouer la gagne en 
coupe de France de Nationale 
2 et de monter au plus vite à 
l’étage supérieur. L’équipe 
que dirigera Valéry Vermion 
devrait avoir les épaules soli-

des. D’abord parce qu’elle va 
pouvoir compter sur une ossa-
ture de six coureurs que le di-
recteur sportif avait déjà sous 
ses ordres sous les couleurs du 
Team Macadam’s Cowboys.

Trois coureurs issus 
d’équipes continentales 
pros

Maël Savignard, Lorenzo 
Maras co,  Ar thur Liarde t , 
Guillaume Stopa et les deux 
Québécois Edward Ouellet et 
Leonard Peloquin ont rempi-
lé. Ils seront rejoints par trois 
coureurs issus d’équipes con-
tinentales professionnelles : 
les Canadiens Carson Miles 

( Toronto Hustle,  Premier 
Tech) et Joël Plamondon (To-
ronto Hustle),  ainsi que le 
Franco-Luxembourgeois Tom 
Paquet (Leopard Cycling). Un 
recrutement qui a également 
misé sur le talent et l’expé-
rience de coureurs français.

À ce titre, Aurélien Philibert 
(28 ans ; P. Wagner Cycling) ou 
M a x i m e  M a i s o n  ( 2 5  a n s  ; 
C’Chartres) présentent des 
profils de capitaines de route, 
pour accompagner d’autres 
nouveaux venus, un peu plus 
jeunes : Lucas Bonneau (ex 
Cowboys et VC Spinalien) et le 
Franco-Canadien Félix Bou-
chard.

Cyclisme 

Pas moins de sept recrues
pour le tout nouveau Team N’side

L’équipe que s’apprête à 
diriger Valéry Vermion 
devrait avoir les épaules 
solides et des ambitions 
élevées dès sa première 
année d’existence.

Après la saison de cyclo-cross, Aurélien Philibert endossera le maillot du Team 
N’side. Photo Eric Dubois

Victime de son succès au terme 
d’une première année d’exis-
tence réussie, le Team Grand 
Est Komugi avait très vite an-
noncé le départ de la petite per-
le danoise Solbjork Anderson 
vers l’équipe Uno-X. À cette oc-
casion, le patron de la formation 
continentale Laurent Goglione 
avait précisé que huit coureu-
ses de l’équipe actuelle seraient 
invitées à poursuivre l’aventure 
la saison prochaine. La liste des 
huit filles qui sont conservées 
est désormais officielle. 

On y retrouve les Françaises 
Chloé Charpentier, Victoire 
Joncheray et Ségolène Thomas, 
ainsi que l’Argentine Fernanda 
Yapura, l’Éthiopienne Eyeru 
Gebru, la Suissesse Fabienne 
Buri et les Canadiennes Jose-
phine Peloquin et Laury Milet-
te. Grand Est Komugi devrait 
faire appel à quatre recrues. 
L’une d’entre elles vient d’être 
annoncée. Il s’agit de la jeune 
tchèque Eliska Kvasnickova (18 
ans), une rouleuse-puncheuse 
qui avait de solides résultats en 
espoirs 1.

Cyclisme 
Grand Est Komugi 
annonce son 
premier renfort

Grand Est Komugi a 
annoncé sa première 
recrue : la Tchèque Eliska 
Kvasnickova.  

▶ Assemblée générale de la 
Ligue Grand Est 

A Tomblaine

La Pfastattoise Agnès Lichtlé 
pouvait arborer un large souri-
re pour la 7e assemblée généra-
le de la ligue du Grand Est de 
gymnastique. Dans l’amphi-
théâtre Nelson Paillou de la 
maison des sports de Tomblai-
ne, la présidente de la ligue ne 
pouvait que se féliciter d’une 
année 2022/2023 particulière-
ment faste et qui s’est notam-
ment manifestée lors des 150 
ans de la FFG qui s’est déroulée 
à Paris. Effectivement, 70 clubs 

c e n t e n a i re s  d u  G r a n d  E s t 
é taient  invité s  p our  ce tte 
grand-messe.

«  L’exercice a indiscutable-
ment été placé sous le signe de 
l’essor et de la réussite  », se fé-
licitait Agnès Lichtlé. «  Ainsi, 
avec 37.506 licenciés (+13.9 % 
en un an), le Grand Est reste la 
seconde ligue derrière l’île de 
France. Dans le secteur compé-

titif, les gymnastes du Grand 
Est ont récolté 156 médailles 
dont 49 titres ce qui représente 
une augmentation de 46 %. 18 
gymnases de notre territoire 
font actuellement partie des 
équipes de France. Le dévelop-
pement des activités gymni-
ques, qui est l’ADN du projet de 
la ligue, est donc en pleine ex-
pansion  ».

■ Licences. Dans son rap-
port, Serge Mathis rappelait 
que la ligue a pratiquement re-
trouvé un nombre de licenciés 
équivalent aux saisons avant la 
p a n d é m i e  ( 2 8 . 9 5 1  e n 
2018/2019). Au niveau des ré-
sultats par département, la 
hausse des licenciés de 13.9 % 
est visible sur les 10 départe-
ments. Le Bas-Rhin a toujours 
le leadership avec 9.894 licen-
ciés devant la Moselle (6.167), le 
Haut-Rhin (4.152) et la Meur-
the-et-Moselle (3.556). Le se-
crétaire général a rappelé que 
43.39 % des 37.506 licences re-
lèvent de la composante Gym 
pour tous.

■ Finances. Le compte de 
résultat pour la saison écoulée 
s’élève à 32.753€. Mais Olivier 
L a u r a n t ,  l e  t r é s o r i e r  d u 
CRGGE, a tout de suite signifié 
à l’assemblée qu’il fallait relati-
viser ce résultat qu’il jugeait 
comme flatteur. «  En effet la 
Ligue avait injecté de la tréso-
rerie pour des fonds dédiés sur 

projet à hauteur de 15.000€ 
ainsi que la reprise de provi-
sions pour risque de pertes de 
créances pour 16.822€, le résul-
tat réel est donc de 931€  », con-
cluait Olivier Laurent. «  On ne 
peut pas faire des folies  ». Le 
budget pour 2023/2024 a été 
a n n o n c é  à  9 47.487 €  av a n t 
d’être approuvé par les clubs.

■ Événements. La Ligue va 
accueillir quatre événements 
majeurs : le championnat de 
France de gymnastique artisti-
que masculine en mai /juin 
prochains à Mulhouse, la revue 
d’effectif GR à Pfastatt (2 et 
3/12), le «  Gym Motion  » de 
Metz (le 6/12) et enfin le tournoi 
international GAM qui se dis-
putera à Troyes le 29 juin 2024.

■ Élection. Suite à la démis-
sion de Jérôme Lecomte (Ron-
dade Salto Tomblaine) en tant 
que représentant technique de 
la gymnastique artistique mas-
culine, c’est Daniel Radéanu, 
son compère de club, qui a été 
élu pour lui succéder.

Gymnastique  

Agnès Lichtlé : « Le Grand Est est le berceau 
de la gym »
Lors de l’AG annuelle, la 
présidente de la ligue a 
rappelé que le Grand Est est 
l’un des principaux acteurs 
de la gym française. Le nom-
bre de licenciés en hausse, la 
moisson de titres et l’excel-
lence de la formation ont 
confirmé son propos.

Mickaël Deroubaix (au centre), le vice-président de la 
FFGym, était présent à Tomblaine pour assister à l’AG de la 
Ligue régionale présidée par Agnès Lichtlé.  
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E t ça continue, encore et 
encore. Le renouvelle-
ment des générations en 

équipe de France ne connaît 
pas la crise. Et fascine en dehors 
de nos frontières. La convoca-
tion de Warren Zaïre-Emery, 
phénomène de 17 ans, est le 
nouvel exemple de la capacité 
hexagonale à former des pépi-
tes. Il y a trois ans, Eduardo Ca-
mavinga arrivait chez les Bleus 
dans les mêmes conditions.

« Le potentiel est là, il y a juste 
à le faire vivre, estime Mathieu 
Le Scornet, découvreur de ‘‘Ca-
ma’’ à Rennes, et aujourd’hui en 
charge du groupe Élite au Ra-
cing Club de Strasbourg. Le ré-
servoir est incroyable, mais ça 
dépend aussi de la place que 
l’on donne aux jeunes. »

« Hommage 
à la fédération »

De la place, Didier Deschamps 
n’hésite jamais à en faire lors-
qu’il estime qu’un fort potentiel 
mérite d’être vu. Kingsley Co-
man, Anthony Martial, Raphaël 
Va r a n e  e t  b i e n  s û r  Kyl i a n 
Mbappé avaient tous 19 ans ou 
moins à leurs débuts chez les A. 
« Depuis que je suis sélection-
neur, je ne choisis pas de mettre 
sur le terrain un joueur par rap-
port à sa date de naissance […]. 
Ce n’est pas une question d’âge, 
assure le sélectionneur. Des 

joueurs peuvent être matures à 
18 ans, d’autres à 30. »

Si le patron des Bleus peut 
être aussi affirmatif, c’est parce 
qu’il sait qu’il peut s’appuyer 
sur une solide politique de for-
mation qui a fêté ses 50 ans ce 
mardi à Clairefontaine (voir par 
ailleurs). Un modèle pris en 
exemple, notamment depuis la 
victoire à la Coupe du monde 
1998.

« Il faut rendre hommage à la 
fédération et à sa manière de 
promouvoir les jeunes. Il y a des 
sélections, des détections, des 
tournois internationaux, des 
sections sportives… On a tout 
pour leur donner les bases, les 
faire progresser, à condition de 
les faire jouer. Et d’accepter 
qu’ils ne soient pas forcément 
prêts », souligne Yannick Sto-
pyra, ancien joueur de Metz, 
Sochaux et Mulhouse, aujour-
d’hui recruteur pour le centre 

de formation des Girondins de 
Bordeaux.

De la patience, même si le très 
haut niveau exige un minimum 
dans la performance, Des-
champs n’en manque pas non 
plus lorsqu’il entrevoit un po-
tentiel suffisamment intéres-
sant pour l’accompagner sur la 
durée. La gestion du cas Dayot 
Upamecano, arrivé à 21 ans 
chez les Bleus, est particulière-
ment éclairante. Le défenseur 
central a connu plusieurs éclip-
ses avant de s’imposer dans le 
onze durant le Mondial au Qa-
tar.

Du recul sur les 
premières sélections

« J’accorde toujours beau-
coup plus de circonstances at-
ténuantes quand il s’agit des 
premiers matches, des premiè-
res sélections, des premières ti-

tularisations. Pour certains, ça 
prend un peu de temps pour se 
libérer et être totalement en 
confiance. Pour d’autres, ça se 
fait naturellement », souligne 
« DD ».

S’il peut s’autoriser un temps 
d’attente, c’est aussi parce que 
« le réservoir est très impor-
tant ». Et cela lui permet d’avoir 
« l’embarras du choix dans la 
qualité. » Car le sommet de la 
pyramide profite toujours à 
plein du travail entrepris à la 
base par les éducateurs dans les 
clubs professionnels comme 
amateurs. Et d’un maillage par-
ticulièrement efficace pour re-
pérer les joueurs de demain sur 
le territoire, notamment en ré-
gion parisienne, considérée 
avec São Paulo comme le plus 
grand vivier au monde. La qua-
lité de l’accompagnement fait le 
reste…

« Didier sait gérer, il ne va pas 

les griller, lui aussi a commencé 
tôt (à 20 ans en sélection), poin-
te Yannick Stopyra. Il a besoin 
de cette fraîcheur mais aussi 
d’équilibre. C’est pour cela 
qu’Olivier Giroud est toujours 
là (à 37 ans). »

Si la précocité de Warren Zaï-
re-Emery est exceptionnelle, 
elle s’inscrit néanmoins dans 
une tendance de fond. « Tant 
mieux pour la France ! » Des-
champs peut effectivement 
avoir le sourire.
● Julien-Thomas Will

Football - Équipe de France 

L’élixir de jeunesse des Bleus
La convocation de Warren 
Zaïre-Emery, à 17 ans, a souli-
gné une nouvelle fois la pro-
fondeur du vivier français. 
Depuis sa prise de fonction, 
Didier Deschamps n’hésite 
d’ailleurs pas à le sonder, profi-
tant d’un travail de formation 
qui a su en 50 ans devenir une 
référence mondiale.

Dayot Upamecano (à gauche) et Kylian Mbappé (à droite), qui entourent ici Didier Deschamps, 
sont les symboles du vivier français en sélection nationale. Photo AFP/Bertrand Guay

La FFF a mis les petits plats 
dans les grands mardi au 
centre national du football de 
Clairefontaine pour fêter le 51e 
anniversaire de la création de 
l’Institut National du Football 
et célébrer le demi-siècle de la 
formation à la française. Ce 
sont 500 stagiaires issus des 
différentes promotions de 
l’INF qui ont été accueillis sur 
place par le président de la 
«3F» Philippe Diallo et celui de 
la LFP Vincent Labrune. Deux 
tables rondes sur le thème du 
modèle de la formation fran-
çaise masculine et féminine 
ont été animées par des invités 
de marque : Didier Des-
champs, Thierry Henry, Arsè-
ne Wenger, Jean-Michel Au-
las, Sabrina Delannoy, Peggy 
Provost, Christian Bassila et 
Hubert Fournier, le directeur 
technique national. Le prési-
dent Diallo est également 
revenu sur l’importance du 
double projet sportif/éducatif 
et citoyen de la formation 
française portée par la FFF.

Clairefontaine ▶ Une 
célébration organisée

La formation à la française 
est-elle vraiment la 
meilleure au monde ?
« On a la chance d’être en 

avance depuis longtemps en 
matière de formation même si 
l’Ajax (Amsterdam) ou l’Espa-
gne, par exemple, ont aussi 
des idées intéressantes. En 
France, on fait ça depuis 
cinquante ans ! On s’appuie 
aussi sur un foot multicultu-
rel, on accueille les différents 
talents. On a été champion en 
1998 avec une équipe ‘‘black-
blanc-beur’’. Et notre organi-
sation est très précise : ça part 
des districts, puis dans les 
groupements, les ligues, les 
sports-études aussi. La détec-
tion se fait très tôt. Tout est 
mis en place pour que rien ne 
nous échappe et pour appor-
ter un maximum de confort 
aux joueurs. »

Comment expliquer que la 
formation française se 

maintient au sommet ?
« Le système de formation en 

France va toujours plus loin, 
parfois même un peu trop 
selon moi. Mais il se moderni-
se et avec lui ses méthodes. 
Aujourd’hui, on a des cellules 
de performances, des prépa-
rateurs physiques et mentaux, 
des psychologues… »

Existe-t-il un savoir-faire 
particulier à l’OL qui est le 
deuxième pourvoyeur 
d’internationaux (34) de 
l’histoire des Bleus 
derrière Monaco (39) ?
« Quand je suis arrivé au 

club, en 1989, il était déjà 

précurseur dans la formation. 
Et il y a un vivier formidable 
en Rhône-Alpes. On s’est 
appuyé à la fois sur l’aspect 
formation mais aussi sur la 
compétition. Il y a toujours eu 
cette culture du football de 
haut niveau. Se confronter 
aux meilleurs, ça reste une 
étape très importante. »

Voir des jeunes arriver de 
plus en plus tôt en équipe 
de France, comme Warren 
Zaïre-Emery, vous étonne-
t-il ?
« Toujours un peu. Il faut 

avoir de la maturité pour 
jouer à ce niveau-là. (Kylian) 
Mbappé est aussi arrivé très 
jeune. Mais si ce choix a été 
fait (de convoquer Zaïre-Eme-
ry), c’est qu’il y a des raisons. 
Plus globalement, il faut leur 
laisser le temps de grandir et 
d’apprendre. La patience est 
aussi une vertu dans la forma-
tion. Un bon joueur n’est pas 
toujours prêt à entendre un 
discours d’adulte dans un 
vestiaire. Aujourd’hui, on a 
plus tendance à griller les 
étapes. »
● Propos recueillis par J-T.W

« On s’appuie sur un foot multiculturel »

Armand Garrido en 2013. 
Photo Ebra/Progrès/S. Guiochon

Questions à ▶
Armand Garrido, 
formateur à l’Olympique 
lyonnais pendant 30 ans

Angleterre ●  Luis Diaz 
retrouve son père
L’attaquant de Liverpool et de 
la sélection colombienne Luis 
Diaz a enfin pu serrer dans ses 
bras son père, enlevé pendant 
12 jours par une guérilla puis 
libéré après plusieurs jours 
« d’angoisse », mardi en amont 
d’une rencontre internationale.

Italie ●  Naples se sépare
de Rudi Garcia
Rudi Garcia, en poste depuis 
juillet sur le banc de Naples, 
n’est plus l’entraîneur du 
champion d’Italie en titre, a 
annoncé mardi le club napoli-
tain. L’ancien entraîneur de 
Marseille et de Lyon est rem-
placé par l’Italien Walter Maz-
zarri.

Giroud (AC Milan) suspendu 
deux matches
L’attaquant de l’AC Milan, 
Olivier Giroud, exclu samedi à 
Lecce (2-2), a écopé mardi de 
deux matches de suspension. 
Le Français, auteur de l’ouver-
ture du score, avait reçu un 
carton jaune dans le temps 

additionnel pour protestation, 
puis un deuxième dans la 
foulée en raison de « propos 
injurieux envers l’arbitre ».

L2 ●  Concarneau-Amiens se 
jouera à… Amiens
En raison des dégâts causés par 
la tempête Ciaran, l’ordre du 
match de Ligue 2 Concarneau - 
Amiens prévu le 25 novembre a 
été inversé et se jouera donc à 
Amiens. La rencontre Concar-
neau - Pau, prévue le 4 novem-
bre à Brest, se jouera elle le 
même jour mais à Guingamp.

▶Planète foot

Luis Diaz et son père, tous 
deux très émus. Photo Sipa/AP
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Rugby ● Chalureau encourt 
huit mois avec sursis
L’avocat général a requis une 
peine de huit mois de prison 
avec sursis contre Bastien 
Chalureau, joueur de l’équipe 
de France de rugby jugé 
mardi en appel pour une 
agression raciste contre deux 
hommes, en 2020 à Toulouse. 
En première instance, il avait 
été condamné à six mois de 
prison avec sursis. L’affaire 
avait ressurgi avant la Coupe 
du monde rugby. La décision 
de la cour d’appel sera rendue 
le 16 janvier.

Top 14 : Bayonne s’offre 
Mateo Carreras
L’ailier international argentin 
Mateo Carreras, auteur de 
trois essais lors du Mondial-
2023, portera les couleurs de 
Bayonne pour les deux pro-
chaines saisons, a annoncé 
mardi le club basque. Carre-
ras, 23 ans, évoluait depuis 
2020 à Newcastle, club de 
Premiership pour lequel il a 
disputé 37 matches et inscrit 
16 essais. International U20 et 
à VII, cet ailier de petit gaba-
rit (1,73 m) passé par les Jagua-
res compte 17 sélections chez 
les Pumas.

▶Planète sport

Bastien Chalureau pendant
le Mondial-2023. Photo Sipa

À  20 ans, le Danois Hol-
ger Rune, quart-de-fi-
naliste à Roland-Gar-

ros et Wimbledon cette année, 
a décroché mardi face à Stefa-
nos Tsitsipas son premier suc-
cès dans un Masters ATP, qu’il 
dispute cette année pour la 
première fois. De quoi rester 
en course pour les demi-fina-
les.

Il menait 2-1 quand Tsitsipas 
a décidé de jeter l ’éponge 
après seulement 17 minutes 
passées sur le court. Le Grec, 
touché au dos, peinait à se dé-
placer et a fait appel au méde-
cin, avant de prendre cette dé-
cision.

« Je m’excuse auprès de tous 
les fans et du public qui sont 
venus me soutenir aujour-
d’hui. Je suis vraiment déçu de 
ne pas avoir pu terminer le 
match », a commenté après-
coup le Grec.

Hubert Hurkacz 
va remplacer le Grec

« Mes médecins, après plu-
sieurs visites, m’avaient sug-
géré de jouer. Malheureuse-
ment, je me sentais très mal 
sur le court. J’ai fait ce que je 
pouvais pour être prêt et en 
forme pour ce match, mais ça 
n’a pas marché pour moi ». 

« La douleur était très forte », 
a-t-il ajouté, expliquant qu’elle 
é t a i t  a p p a r u e  p e n d a n t 
l’échauffement sur le court. 
« J’ai déjà eu mal pendant des 
matches par le passé… Mais là, 
c’était clairement trop dur à 
gérer. »

Contraint de se retirer de la 
compétition, Tsitsipas est d’of-
fice suppléé par Hubert Hur-
kacz. Le Polonais, neuvième 
au classement ATP sur l’année 
en cours, bénéficie donc de 
son statut de premier réservis-
te pour intégrer le Masters.

Vainqueur du Masters 1000 
de Shanghai début octobre, fi-
naliste à Bâle deux semaines 
plus tard et quart de finaliste 
au Masters 1000 de Paris-Ber-
cy début novembre, Hurkacz 
est récompensé de sa bonne 
fin de saison. Il affrontera jeu-
di Novak Djokovic sans aucu-
ne chance pour autant d’accé-
der au dernier carré.

Tennis - Masters ATP 

Rune s’impose après 
l’abandon de Tsitsipas
Holger Rune, 8e mondial, a 
battu mardi Stefanos Tsitsi-
pas (6e). Blessé au dos, le 
Grec a abandonné après 
seulement trois jeux lors 
de la 2e journée des Mas-
ters ATP à Turin.

Holger Rune défiera Jannik 
Sinner pour son dernier 
match de poule. Photo Sipa

F1 ● General Motors veut 
devenir motoriste en 2028
Le constructeur General 
Motors (GM) s’est inscrit mardi 
auprès de la Fédération inter-
nationale de l’automobile (FIA) 
pour être motoriste en Formu-
le 1 à compter de 2028, offrant 
un appui à la candidature 
d’Andretti pour rejoindre la F1. 
L’écurie automobile  américai-
ne Andretti Global avait an-
noncé début 2023 s’associer 
avec GM pour tenter d’inté-
grer la catégorie reine du sport 
auto dans les prochaines 
années. Mais rien n’avait été 
précisé concernant le moteur.

Après Copenhague (Dane-
mark, 2022), Bilbao (Espagne, 
2023) et Florence (Italie, 2024), 
place à Lille. En 2025, le Tour de 
France  s’élancera de la ville du 
Nord, a officialisé mardi Amau-
ry Sport Organisation, l’organi-
sateur de la compétition. Pour 
la cinquième fois de l’histoire 
de la Grande Boucle, dont la 
première édition s’est tenue en 
1903, le Grand Départ sera don-
né de la région des Hauts-de-
France. Lille a déjà eu cet hon-
neur à deux reprises (1960, 
1994). Roubaix (1969) l’a fait une 
fois comme Dunkerque, der-
nière ville de la région à avoir 
accueill i  un Grand Départ 
(2001).

Quatre étapes 
dans la région ?

Les détails de ce Grand Dé-
part, ainsi que les premières 

étapes du Tour de France 2025, 
seront dévoilés le jeudi 30 no-
vembre prochain (11h30), lors 
d’une conférence de presse.

Mais d’après les informations 
de France Bleu Nord et de La 
Voix du Nord, quatre étapes de-
vraient concerner la région 
Hauts-de-France, avec une éta-
pe inaugurale autour de Lille, 
puis dans les Monts des Flan-
dres et le Pas-de-Calais. Le pe-
loton devrait ensuite rejoindre 
la Normandie.

Après trois éditions consécu-

tives marquées par un démar-
rage à l’étranger, le Grand Dé-
part du Tour effectuera donc 
son retour en France. Jusqu’à 
présent, jamais dans son histoi-
re la Grande Boucle n’était par-
tie plus de deux fois d’affilée de 
l’étranger.

Le prochain Tour de France 
(du 29  juin au 21 juillet 2024), 
dont le tracé est déjà connu, 
s’élancera pour la première fois 
d’Italie et arrivera à Nice (Alpes-
Maritimes) et non pas à Paris, 
en raison des Jeux olympiques.

Cyclisme 

Le Tour de France 2025 partira de Lille

En 1994, Miguel Indurain et le reste du peloton avaient 
lancé leur Tour par un prologue à Lille. Photo Sipa/J.P.

Lille accueillera le Grand Dé-
part du Tour de France 2025 a 
annoncé mardi Amaury Sport 
Organisation (ASO). Après 
trois démarrages à l’étranger, 
la Grande Boucle s’élancera 
des Hauts-de-France pour la 
cinquième fois de l’histoire.

L yon a infligé une correc-
tion au Slavia Prague 
(9-0), leader du cham-

p i o n n a t  t c h è q u e ,  p o u r  l e 
compte de la 1ère journée de la 
Ligue des champions fémini-
ne, un succès qui place d’ores 
et déjà l’OL en position de for-
ce pour la qualification.

Celle-ci devrait même être 
une formalité pour les Lyon-
naises, leaders dans un grou-
pe B au sein duquel les Norvé-
g i e n n e s  d e  B r a n n  s e  s o n t 
imposées à l’extérieur aux dé-
pens des Autrichiennes de 
Sankt Polten (2-1).

Au vu du faible niveau de 
cette rencontre, loin des stan-
dards de la division 1 française, 
cette première phase devrait 
rapidement permettre à l’en-
traîneure Sonia Bompastor de 
faire tourner son effectif et de 
donner du temps de jeu à une 
majorité de joueuses.

D’ailleurs à la mi-temps, 
Bompastor a fait sortir Kadi-
diatou Diani et Eugénie Le 
Sommer au profit de Vicky Be-
cho et Amel Majri.

Festival offensif 
avec huit buteuses

Face à un adversaire qui n’a 
plus atteint les quarts de finale 
de la C1 depuis 2019, l’OL a été 
très sérieux et a survolé la pre-
mière période avec 67 % de 
possession du ballon et une ef-
ficacité maximum : quatorze 

tirs (dont huit cadrés) à deux, 
six buts inscrits par Sara Dä-
britz (3e), Daniele Van de Donk 
(14e), Vanessa Gilles (16e), Le 
Sommer (21e), Diani (24e), Wen-
die Renard (45e).

Les Lyonnaises, avec un jeu 
collectif bien coordonné, ont 
parfois donné l’impression de 
répéter des gammes au cours 
d’une séance d’entraînement.

Après la mi-temps, Ada He-
gerberg sur penalty (60e), Maj-
ri (62e), et Gilles pour un dou-
blé (81e) ont aggravé le score.

Le 22 novembre, l’OL rece-
vra Sankt Polten au Groupama 
Stadium (18h45) pour le comp-
te de la 2e journée.

Dans l’autre match de la soi-
rée, le FC Barcelone a étrillé le 
Benfica Lisbonne 5-0. Alexia 
Putellas (15e, 39e), Ballon d’or 
2021 et 2022, et Aitana Bon-
mati (44e, 52e), actuelle Ballon 
d’or, ont toutes deux inscrit un 

doublé pour guider le club es-
pagnol vers la victoire.

Ce mercredi, le Paris Saint-
Germain entame lui aussi sa 
campagne aux Pays-Bas con-
tre l’Ajax Amsterdam. L’autre 
club de la capitale, le Paris FC, 
après ses exploits en qualifica-
tions contre Arsenal et Wolfs-
burg, reçoit les vice-cham-
pionnes de Suède de Häcken 
pour ses premiers pas en Li-
gue des champions.

Football - Ligue des champions féminine 

L’OL cartonne d’entrée à Prague
L’Olympique lyonnais a plus 
que réussi son entrée en 
lice en Ligue des champions 
féminine mardi soir en 
surclassant le Slavia Prague 
9-0 en République tchèque.

Vanessa Gilles est la seule joueuse lyonnaise à avoir marqué 
un doublé mardi soir. Photo SIPA/Pauline Figuet

60
Ada Hegerberg a inscrit 
mardi soir son 60e but en 
Ligue des champions. Elle 
devient la première 
joueuse à atteindre ce total 
en 62 matches de C1.
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Mercredi 15 Novembre  Quinté à BORDEAUX - LE BOUSCAT - GRAND PRIX DYNAVENA - RÉUNION 1 - 13H55
2e course - Attelé - Course C - Course Européenne - 6 à 10 ans - Course qualificative - 39.000€ - 2.650m - Corde à droite

N° Cheval Rec. Drivers Dist. Age Performances Entraîneurs Propriétaires Gains C. prob. C. Jour N°
1 Mellby Guard (A) 1'11"2 M. Legros 2650 H8 5a 0m 2a 9a 5a 4a 2a 3a B. Marie R. Gintzburger 123.547 44/1 1
2 Global Bookmaker (Q) 1'11"3 P. Daugeard 2650 H6 Da 9a 5a 3a 2a 2a 1a 7a Mattias Djuse Stall Ten Men 174.276 17/1 2
3 Fûté Burois (Q) 1'12"1 S.-E. Pasquier 2650 H8 2a 8a 5a 8m 6a 6a 5a 9a F. Terry A. Trommenschlager 176.555 25/1 3
4 Headscott 1'13"2 A.-A. Chavatte 2650 H6 2a 1a 3a Da Da 8a 10a Da A. Chavatte L. Chauvière 180.440 5/1 4
5 Guimauve Danover (Q) 1'13"4 M. Criado 2650 F7 11a 1a 7a 2a 5a 3a 4a 1a Y. Henry Ecurie Danover 183.940 7/1 5
6 Frimeur Narcy (P) 1'12"9 G. Gelormini 2650 H8 3a 2a 2a 4a 11a 3m 7a 1a J. Foin Jac. Arnaudis 187.950 28/1 6
7 Fiston à Papa (Q) 1'12"2 A. Mériel 2650 H8 5a 2a 3a 3a 1a 6a 3a 3a P.-L. Desaunette Ecurie Cella 189.155 19/1 7
8 Eleven Shapter (Q) 1'12"1 E. Raffin 2650 H9 Da 1a Da Da Da 2a Da 0a P.-A. Rynwalt-Boulard P.-A. Rynwalt-Boulard 189.840 12/1 8
9 Feria du Metz 1'11"9 F. Clozier 2650 F8 6a 8a 5a 5a 4a 3a 8a 2a F. Clozier F. Clozier 190.120 30/1 9

10 Gipson Creek 1'11"6 Mme N. Gonin 2675 M7 9a Da 13a 2a 11a 12a 8a 2a Mme N. Gonin Mme N. Gonin 246.216 90/1 10
11 Falco des Rochers 1'11"5 A. Lenoir 2675 H8 5a 10a 4a Aa 3a 10a Aa 3a A. Lenoir P.-A. Sauvaget 257.130 20/1 11
12 Guévara du Pont 1'11"2 Axel Laigron 2675 M7 (r) (22) 13a 3a 1a 1a 1a 5a 5a Da Y. Henry Ec.Jean-Pascal Bragato 286.640 150/1 12
13 Doruck (Q) 1'12"7 F. Marty 2675 H10 8a 9a 10a Da 7a 10a Dm Da G. Marty Ecurie Gérard Marty 331.270 60/1 13
14 French Man (Q) 1'11"5 M. Grasset 2675 M8 1a 8a 3a 3a 6a 2a 9a 3a X. Thielens D. Raffini 340.710 10/1 14
15 Hastronaute (Q) 1'11"3 M. Abrivard 2675 M6 Da 1a 11a 2a 4a 1a 1a 9a Y. Henry Y. Henry 367.460 1.5/1 15

(E) Ecuries - Déferrés : A : antérieurs   P : postérieurs   Q : 4 pieds    A P Q 1 : pour la 1ère fois

la presse
3601 4 15 8 14 7 5 11 3
France Antilles Courses 15 4 2 11 14 5 8 7
La Gazette des Courses 15 4 8 14 5 6 11 2
La Provence 15 4 14 11 8 7 6 5
Le Parisien 4 14 15 5 7 8 6 2
Ouest France 15 2 4 8 14 5 6 7
Paris Courses 15 4 11 14 5 7 6 8
Paris Turf 4 15 14 8 5 11 1 6
Paris-Courses.com 15 4 8 11 5 14 2 7
Paris-turf.com 4 15 14 8 5 11 1 6
Week-End 15 8 4 14 11 7 3 2
Week-End.com 15 4 8 6 5 2 14 7

FÀ CHACUN SA NOTE

1 Mellby Guard
Ecarté des pistes d'octobre à mars, 

son exercice 2023 est bon avec 8 places en 
11 sorties. Il est efficace déferré des antéri-
eurs et affiche 5 sur 11 à droite à l'attelé. En 
tête, il peut être vu en bout de piste

2 Global Bookmaker
Ses trois tentatives en France ne sont 

pas transcendantes avec une 5e place au 
Mont-Saint-Michel, son unique sortie 
corde à droite. Il a montré de la tenue et 
peut trotter 1'14' en tête. Pour une cote

3 Fûté Burois
Il n'a pas chômé ces derniers mois, 

étant en piste 12 fois depuis le 1er juillet. Il 
vient de renouer avec les bonnes perfs 
(2e) après avoir montré ses limites dans 
des lots de bonnes factures. Pas de marge

4 Headscott
Après un passage à vide et 7 revers, 

il a retrouvé toutes ses sensations, restant 
sur 1 succès et 2 podiums. A 7 sur 11 à dro-
ite dont 5 succès, il est même invaincu à 
Bordeaux (2 sur 2). Seulement PA mais 
choix prioritaire

5 Guimauve Danover
Brillante lauréate du Quinté + du 13/10 

sur 2850m GP, elle a déçu dernièrement mais 
sur la vitesse. Elle va apprécier revenir sur 

longue distance ainsi qu'à Bordeaux où elle 
affiche 1re et 4e. D4, elle est à reprendre

6 Frimeur Narcy
Il n'y a quasiment rien à lui repro-

cher cette année avec 2 succès et 8 places 
en 12 courses. Ce pur droitier (58 sorties 
sur 66) affiche 1 succès et 3 "dai" à Bor-
deaux. En forme, PADP et avec G. Gelorm-
ini, gare à lui

7 Fiston à Papa
Il aligne les bonnes perfs depuis 

juillet, principalement en province, tout 
en battant son record en 1'12''2 sur 
2100m GP. Il sera D4 cette fois, et en 
excellent droitier, il devrait faire Bor-
deaux. Obligé d'y croire

8 Eleven Shapter
Il reste insaisissable comme le mon-

tre sa musique récente avec 1 succès, 2e et 
7 "dai" lors de ses 11 dernières sorties. 
Pieds nus, à 3 sur 5 avec Eric Raffin et bien 
engagé en tête, ce sera Tout ou rien

9 Feria du Metz
Elle bénéficie d'un bel engagement 

mais il lui manque la petite étincelle. Elle 
évoluera plaquée des antérieurs sur une 
piste où elle affiche 2 places en 5 sorties. 
Barrée pour les premières places. En cas 
de défaillances

10 Gipson Creek
Sa dernière sortie remonte à fin 

août, après un meeting d'été à Cagnes dis-
cret avec 1 place en 4 sorties. Il sera tout 
de même plaqué devant mais son mentor 
est pessimiste (émoji rouge). Des doutes

11 Falco des Rochers
Il vient de très bien se com-

porter à Caen en trottant deux fois 1'12'' et 
fractions et revient à Bordeaux où il a con-
clu 3e d'un Groupe III en mai dernier. Le 
voir avec ses fers n'est pas un problème. 
Bon point d'appui

12 Guévara du Pont
Pas revu depuis octobre 2022, 

ce bon trotteur a connu des pépins de 
santé. Il fait une grosse rentrée avec ses 
fers et son entraîneur a épinglé un émoji 
rouge sur Le Trot. Impasse conseillée

13 Doruck
Il n'y a rien de bon dans sa 

musique récemment et son année 2023 
est mauvaise avec deux 5e places en 16 
courses pour moins de 5.000 euros de 
gains. Bien que D4 et appréciant Bor-
deaux, dans un tel lot, on s'en passe

14 French Man
Il traverse une belle période de 

forme, ayant retrouvé la bonne cadence après 
avoir connu des soucis d'allures. Lauréat der-
nièrement à Hyères et 3e début septembre 
d'un Quinté + similaire, c'est une base

15 Hastronaute
Trotteur de classe du lot, puis-

que lauréat du Critérium des 4 Ans, il 
vient de se montrer fautif. Auparavant, 
pieds nus, il avait fait feu de tout bois. Bien 
engagé dans ce lot creux, ce 6 ans est le 
cheval à battre

FAujourd'hui à BORDEAUX - LE BOUSCAT - RÉUNION 1 - 12 h55

1 Prix Jardy
Attelé - Course E - 21.000 € - 

2.550 mètres - Piste en sable - Corde à 
droite - Départ à l'autostart - 13h15

Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Kupidon de Corbery D. Cannillo  2550
2 King Impérial B. Vallette  2550
3 Katona C. Gazengel  2550
4 Kéa des Racques M. Abrivard  2550
5 Kimie Castelets G. Gelormini  2550
6 Keona Delalande F. Clozier  2550
7 Koccinelle Bey P. Geray  2550
8 Karima du Parc E. Raffin  2550
9 Kanak du Bocage C. Clin  2550

10 Kami du Bourg M. Grasset  2550
11 Kalina Baby S. Laloum  2550
12 Ksar Blue Bocain J. Chavatte  2550
Favoris : 8 - 5 • Outsiders : 9 - 2 - 6

3 Prix Fandango
Monté - Course E - 30.000 € - 

2.650 m - PS - Corde à droite - 14h26
Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Flamion Carisaie P Mlle M. Queiros  2650
2 Guadalupe Q Mme L. Magnenat  2650
3 Historien Galbe P Mlle L. Planchenault  2650
4 Faucon Maltais Mlle E. Claudel Quignon  2650
5 Filou du Ravary Q A. Bodin  2675
6 Fed du Patural P. Geray  2675
7 Gladys Tartifume Q Mlle S. Treich  2675
8 Herodo Bello Q E. Raffin  2675
9 Ermès de Corday L. Lorent  2675

10 Flopy Rush P Mlle L.-A. Lecoq  2675
11 Diego Decoulgens S.-E. Pasquier  2675
12 Editeur la Ravelle M. Tijou  2675
Favoris : 8 - 10 • Outsiders : 1 - 7 - 11

4 Prix J.-F. Maury
Attelé - Amateurs - Course G - 

6.000 € - 2.650 mètres - PS - 14h58
Trio-Couplé-2sur4-Multi

1 Fameux P M. P. Besson  2650
2 Faéna de Montceau Q M. E. Perekrestoff  2650
3 Girl d'Omaha M. J.-M. Empeytaz  2650
4 Gaby du Lot M. D. Bouyne  2650
5 Graal Dub's Q M. D. Eoche  2650

6 Feeling Meslois M. J. Marc  2675
7 Easy de Carsi Q M. B. Debris  2675
8 Gold du Calice M. F. Delpech  2675
9 Fun de Banville M. D. Maucourt  2675

10 Féerie de l'Isop Q M. T. Hernandez  2675
11 Espoir des Mazures Q Mlle L. Bretaudeau  2675
12 Eperon d'Or P M. M. Rahault  2675
13 Furioso Smiling Q Mlle A. Haret  2675
14 Ge du Manoir P M. T. Martin  2675
15 Eclair du Gosier Q M. P. Divaré  2675
Favoris : 14 - 11 - 9 • Outsiders : 10 - 5 - 13 - 7

5 Prix DS Auto. Bordeaux
Attelé - Course E - 21.000 € - 

2.550 mètres - Piste en sable - Corde à 
droite - Départ à l'autostart - 15h30

Trio-Couplé-2sur4-Multi
1 Johanna Jobyna P E. Douaneau  2550
2 Jaurias P E. Raffin  2550
3 Joss Aimef A E. Audebert  2550
4 Juan Carlos Gifont Q G. Gelormini  2550
5 Jizuke Jiel Q M. Grasset  2550
6 Java du Gilet Q B. Vanacker  2550
7 Javanaise de Fars PQ M. Criado  2550
8 Jordy du Noyer Q S.-E. Pasquier  2550
9 Jinnove Dab Q M. Abrivard  2550

10 Julian Dark M.-X. Charlot  2550
11 Jewel Lymm N. Vimond  2550
12 Journey P Mme E. Lepage  2550
13 Juno Ellis Q C. Gazengel  2550
14 Jakadi de Vauville Q. Machet  2550
15 Juju de Northen O. Picard  2550
16 Jarabelo de Glane P M. Auvray  2550
Favoris : 2 - 16 - 1 • Outsiders : 4 - 9 - 7 - 5

6 Prix Marquise de 
Moratalla

Attelé - Course F - 21.000 € - 2.550 
mètres - Piste en sable - Corde à droite - 
Départ à l'autostart - 16h02

Trio-Couplé-2sur4-Multi
1 Ianina des Bordes Q V. Foucault  2550
2 Icare Dungy Q P. Geray  2550
3 Icarios Gemini P F. Marty  2550
4 Ici Paris Q M. Grasset  2550
5 Isabey Quesnot Q N. Pacha  2550
6 Istinga Bocain Q J. Chavatte  2550

7 Iorka de Bellande Q M. Abrivard  2550
8 Igor du Plantis Q Y. Lacombe  2550
9 Island Gis B.-R. Plaire  2550

10 If Bleu P G. Gelormini  2550
11 I Love Gabinlea M. Gergouil  2550
12 I Am Eagle P M. Criado  2550
13 Iky Joy F. Rodes  2550
14 Idéale Pennoise P C. Feyte  2550
15 Ixel de l'Aumoy Q E. Douaneau  2550
16 Indigo Planchette Q E. Raffin  2550
Favoris : 10 - 3 - 7 • Outsiders : 5 - 16 - 8 - 6

7 Prix Bordeaux Métropole
Attelé - Course E - 28.000 € - 

2.550 mètres - Piste en sable - Corde à 
droite - Départ à l'autostart - 16h34

Trio-Couplé-Super4
1 Golfe Juan P F. Clozier  2550
2 Himberland E. Raffin  2550
3 Hamptons Q G. Gelormini  2550
4 Gentleman de Larré Q. Fleury  2550
5 Hélios Cadurcien Q M. Abrivard  2550
6 Féria de Ligny Q I.-P. Blanchon  2550
7 Gaillarde Queray A B. Olicard  2550
8 Golzac de Rem Q M. Tijou  2550
9 Ghost of Fashion Mlle S. Auvrai  2550

Favoris : 5 - 3 • Outsiders : 2 - 8 - 6

8 Prix RFM
Attelé - Course D - 35.000 € -

 2.650 m - PS - Corde à droite - 17h06
Trio-Couplé-2sur4-Multi-Pick 5
1 Gold de Choisel Q S. Laloum  2650
2 Gaucho de la Noue F. Clozier  2650
3 Hermès Smart P M. Abrivard  2650
4 Hermès Deluss Q M. Criado  2650
5 Fille de l'Ouest P N.R. Brossard  2650
6 Girl Eleven P Q. Fleury  2650
7 Goodmorning Charly Q B. Olicard  2650
8 Hélios d'Ela P C. Gazengel  2675
9 Gwendolo Bello C. Feyte  2675

10 Filou de la Rouvre P J. Lebouteiller  2675
11 Gabelou Carisaie Q E. Raffin  2675
12 Falco du Douet Q L. Baudouin  2675
13 Filou de Chardet Q P. Daugeard  2675
14 Eternel Amour Q B. Vallette  2675
Favoris : 3 - 12 - 11 • Outsiders : 4 - 14 - 8 - 10

dernière minute
Headscott (4)

Estimé par son entourage, Headscott a connu un passage à vide cette année 
après son succès du mois de février à Saint-Brieuc (en étant seulement plaqué 
des antérieurs comme ce mercredi) avant de pleinement se retrouver depuis 
trois courses avec un succès dans un Quinté + à La Capelle le 25 septembre et 
deux accessits. Capable de pratiquer la course en tête et invaincu sur cette 
piste, on compte sur lui.

n MATHEUX
15 HASTRONAUTE
8 ELEVEN SHAPTER
4 HEADSCOTT
5 GUIMAUVE DANOVER

14 FRENCH MAN
11 FALCO DES ROCHERS
7 FISTON À PAPA
2 GLOBAL BOOKMAKER

n G. VIDAL
15 HASTRONAUTE
8 ELEVEN SHAPTER
4 HEADSCOTT

14 FRENCH MAN
5 GUIMAUVE DANOVER
6 FRIMEUR NARCY
7 FISTON À PAPA

11 FALCO DES ROCHERS
n SINGLETON

11 FALCO DES ROCHERS

n LE PRONO
11 Falco des Rochers
5 Guimauve Danover

15 Hastronaute
4 Headscott

14 French Man
9 Feria du Metz
3 Fûté Burois
1 Mellby Guard

Les informations de cette rubrique sont données à titre indicatif. Seuls les documents publiés par le Pari Mutuel Urbain ont valeur officielle. Nous invitons les parieurs à s’y référer. La 
responsabilité du journal ne saurait, en aucun cas, être engagée.

FAujourd'hui à SAINT-BRIEUC - RÉUNION 2 - 09 h40

1 Prix des Peupliers
Haies - Handicap de catégorie - 

Réf: +20 - 5 ans et plus - 28.000 € - 
3.800 mètres - Piste en herbe - 10h10

Trio Ordre-Couplé Ordre-
Super4

1 Paint Prince V. Morin  72
2 Lorddelouest A. Lelièvre  71
3 Hellena D. Thomas  69,5
4 Chimène D. Lecomte  68
5 Roi d'Oudalle A. Lepage  65
6 Dépende R. Mayeur  67
7 Aimée Moi S. Paillard  68
Favoris : 6 - 3 • Outsiders : 4 - 7 - 

2 Prix de la Vallée de l'Erdre
Haies - A réc. - 5 ans & + - 20.000 

€ - 3.800 m - Piste en herbe - 10h40
Trio-Couplé-Super4

1 Nano Man A. Moriceau  69
2 Anong M. Duchêne  66
3 Qui Fait Fortune A. Lepage  66
4 Imano D. Lecomte  66
5 Tempête Saintbarth NON 

PARTANTE  65
6 Silbaco's Song D. Thomas  67
7 Tzara de Guerlédan A. Davodi  63
8 Heidi du Lémo B. Claudic  65

Favori : 2 • Outsiders : 3 - 4

3 Prix des Foies Gras Biraben
Steeple-chase - 5 ans - Classe 3 - 

26.000 € - 3.800 mètres - PH - 11h10
Trio-Couplé-Super4

1 Friday Thirteen A. Pageot  67
2 Ange l'Hermitage L. Quittet  67
3 Bien Divin E. Manceau  67
4 Redneck C. Lefebvre  70
5 Particulière Dream G. Siaffa  68
6 Aulko Mlle M. Bars Hugonot  64
7 Zeus des Bois O. Jouin  67
8 Gagnant D. Lecomte  66
9 Kap Sky T. Beaurain  66

Favoris : 2 - 1 • Outsiders : 5 - 4 - 9

4 Prix Hubert Hardy
Haies - 4 ans - Classe 4 - 23.000 € 

- 3.600 mètres - Piste en herbe - 11h40
Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Tom d'Orange R. Mayeur  67
2 Eagle du Lémo V. Morin  68
3 Jazz d'Ainay S. Paillard  67
4 Pierre et Plume NON 

PARTANT  64
5 Jacaranda C. Lefebvre  67
6 Jumper The River B. Claudic  66
7 Dalpalace T. Figueira  64,5
8 Piratello A. Coupu  67
9 Jade des Vignaux W. Lajon  66

10 Saint Cecilia T. Beaurain  66
11 Riva Bianca A. Moriceau  64
Favoris : 2 - 7 • Outsiders : 10 - 1 - 5

5 Prix du Vice-
Président G. Tartoué

Steeple-chase - 4 ans - Classe 2 - 30.000 
€ - 3.600 mètres - Piste en herbe - 12h10

Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Jazz Festival L. Quittet  66
2 Jardin Secret V. Morin  69
3 Mao Boy D. Thomas  67
4 Sinian Enki C. Lefebvre  68
5 Slice and Dice E. Manceau  65
6 Josla M. Duchêne  65
7 Jermyn Raffles T. Chevillard  68
8 Hourra des Obeaux O. Jouin  67
9 Caligramme R. Mayeur  66

10 Good Saulaie T. Beaurain  67
11 Bistrot Has A. Coupu  66
Favoris : 4 - 1 • Outsiders : 2 - 10 - 3

6 Prix des Sociétaires
Haies - A réclamer - 3 ans - 20.000 

€ - 3.600 mètres - Piste en herbe - 12h40
Trio Ordre-Couplé Ordre-Super4

1 Money Money V. Morin  72
2 Ever Faster E. Manceau  69
3 Dalakhov A. Moriceau  71
4 Xylocope Val E. Meunier  67
5 Galibot A. Lepage  66
6 Kenie du Boulay A. Lelièvre  69
7 The Verve M. S. Thépaut  65
Favoris : 1 - 3 • Outsiders : 7 - 5  
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FAujourd'hui à DEAUVILLE - RÉUNION 5 - 15 h16

1 Prix de la Cerisaie
Réservé F.E.E. - Primes F.E.E. - 

Femelles - 30.000 € - 1.500 mètres - 
Piste en sable fibré - 15h46

Trio-Couplé-2sur4-Multi
1 Tangara 14 M. Barzalona  57
2 Survie 11 S. Pasquier  57
3 Almara 7 C. Demuro  57
4 Magic Persévérance 10 A. Crastus  57
5 Bellamore 6 Mlle M. Vélon  55,5
6 Rue des Orteaux 5 A. Vilchien  53,5
7 Tilila 16 A. Pouchin  57
8 Stoneys 13 E. Hardouin  57
9 May Day Spirit 12 Mlle M. Fleury  54,5

10 Baggala 3 C. Lecoeuvre  57
11 Bakhilova 4 G. Meury  53,5
12 Flaine 9 A. Lemaitre  57
13 Datejust 1 M. Guyon  57
14 Zoé 2 Mlle A. Molins  55,5
15 Tender Thoughts 8 C. Soumillon  57
16 Irinka 15 L. Boisseau  57
Favoris : 1 - 7 - 13 • Outsiders : 11 - 5 - 2 - 15

2 Prix du Lieu Calice
Hand. de cat. - Réf: +22,5 - 23.000 € - 

1.900 mètres - PSF - 16h18
Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Purple Mood 6 G. Meury  56,5
2 Cliffs of Moher 9 T. Bachelot  59
3 Salma 10 Ronan Thomas  58,5
4 Tremaine 5 C. Lecoeuvre  58
5 Lost In Music 8 C. Raimbault  55
6 Magic Dya 4 A. Pouchin  57,5
7 Esprit des Bois 7 M. Barzalona  57,5
8 Rumpleteazer 3 H. Journiac  56
9 La Stranezza 12 C. Demuro  55,5

10 Revalite 13 A. Lemaitre  54,5
11 Sublime Chope 1 Mlle A. Molins  52,5
12 Breizhy Girl 11 M. Guyon  53,5
13 Virgo Maria 2 A. Subias  52,5
Favoris : 1 - 6 • Outsiders : 3 - 4 - 2

3 Prix des Falaises des 
Vaches Noires

Handicap divisé - 2ème épr. - Réf: +32 - 
21.000 € - 1.300 mètres - PSF - 16h50

Trio-Couplé-2sur4-Multi
1 Claretina 8 C. Lecoeuvre  60
2 Adela 11 Mlle F. Valle Skar  58,5
3 Le Rockeur 3 S. Ladjadj  60
4 Mercurissime 4 A. Pouchin  59,5
5 Land of Paradise 5 M. Guyon  59
6 Villa Celina 6 Mlle A. Massin  57
7 Suny 13 M. Barzalona  58,5
8 Opportun 1 R. Pimbonnet  57,5
9 Prince George 12 Mlle M. Vélon  56

10 Two Two Two 9 L. Boisseau  57
11 El Comandante 7 V. Seguy  57
12 Gaudenzia 2 A. Crastus  56
13 Belle d'Amour 14 E. Hardouin  56
14 Up To The Moon 10 Mlle D. Santiago  54,5
Favoris : 3 - 1 - 2 • Outsiders : 4 - 5 - 8 - 9

4 Prix de Moulines - 
IJockey GPA Hand. 

Challenge
Hand. cat. - Réf: +47 - Gentlemen-riders - 
Cl. 3 - 18.000 € - 3.400 m - PSF - 17h24

Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Mac la Tambouille 10 H. Barbe  70
2 Step Morning 3 M. P. Lotout  70
3 Mirissa 7 M. Luka  70
4 Testipedro 4 Thom. Journiac  67

5 Rannan 9 M. G. Bertrand  68,5
6 Janajka 1 M. B. Bourgeais  68
7 Féedesrêves 12 M. J. Plassard  66,5
8 Hyppie Sun 6 T. Poteaux  63,5
9 Linsoumis 5 M. F. Guy  65,5

10 April Step 11 M. K. Braye  65
11 Morning Spirit 2 Thib. Journiac  61,5
12 Princesse Scarlet 8 T. Limayrac  61,5
Favoris : 11 - 7 • Outsiders : 4 - 1 - 5

5 Prix des Falaises de Jobourg
Handicap divisé - première 

épreuve - Réf: +25 - 25.000 € - 1.300 
mètres - Piste en sable fibré - 17h59
Trio-Couplé-2sur4-Multi-Pick 5
1 Sister of Love 10 M. Guyon  61,5
2 Wild West 9 C. Soumillon  59,5
3 Royalwood 11 Mlle F. Valle Skar  57
4 Maziwa 3 D. Provost  57
5 Haaricia 14 G. Trolley de Prevaux  58
6 Poppy Carrew 13 A. Subias  57
7 Martingana 1 Mlle M. Vélon  56
8 Sunlike 4 C. Demuro  57
9 Hadya 7 A. Lemaitre  56,5

10 Les Trois Vallées 8 Mlle C. Collet-Vidal  53
11 Il Ritorno 5 S. Pasquier  55
12 Alma Bella 2 Ronan Thomas  54,5
13 Kerseymere 6 M. Grandin  54
14 Addiction Dream 12 M. Barzalona  54
Favoris : 1 - 13 - 12 • Outsiders : 8 - 9 - 4 - 2

6 Prix du Pont d'Ouilly
Classe 2 - 28.000 € - 1.900 

mètres - Piste en sable fibré - 18h34
Trio Ordre-Couplé Ordre-

Super4
1 Ponty 3 E. Hardouin  59
2 Vazirpour 2 C. Demuro  57
3 Alia's Rose 5 C. Lecoeuvre  55,5
4 Tamariske 1 R. Piechulek  55,5
5 Louve Story 4 M. Guyon  55,5

Favori : 1 • Outsiders : 4 - 3

7 Prix de la Pommeraie
Réservé F.E.E. - Primes F.E.E. - 

Mâles - 30.000 € - 1.500 mètres - Piste 
en sable fibré - 19h10

Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Bolzano 2 D. Provost  55,5
2 Serquigny 1 C. Soumillon  58
3 Golden Globe 7 G. Sias  54,5
4 Sadak 5 M. Guyon  58
5 Wapi 6 Ronan Thomas  58
6 Hamlet's Night 8 M. Barzalona  58
7 Georges Ville 4 T. Bachelot  58
8 Kenpic 3 Mlle A. Massin  56,5
9 Da Vinci 9 A. Pouchin  58

10 Rapax 10 S. Planque  58
Favoris : 4 - 6 • Outsiders : 5 - 2 - 3

8 Prix Grey Dawn
Réservé F.E.E. - Classe 2 - 34.000 

€ - 1.300 mètres - Piste en sable fibré - 
19h40

Trio Ordre-Couplé Ordre-
Super4

1 Grade Maker 4 A. Madamet  57,5
2 Golden Pharaoh 2 C. Lecoeuvre  57
3 Skylight Brochard 1 M. Guyon  57
4 Blue Starlight 3 C. Demuro  55,5
5 Mary Gold 5 C. Soumillon  55,5
6 Bahia Blanca 6 M. Barzalona  55,5

Favori : 1 • Outsiders : 5 - 6

FAujourd'hui à FONTAINEBLEAU - RÉUNION 4 - 11 h25

1 Prix Colonel B. Marlin
Steeple-chase cross-country - 5 

ans et plus - Gentlemen-riders et 
Cavalières - Classe 3 - 26.000 € - 4.600 
mètres - Piste en herbe - 11h55

Trio-Couplé-Super4
1 Grâce d'Oudairies M. G. Viel  74
2 Chez Pedro T. Poteaux  71
3 Anabako du Bearn M. P. Lotout  72
4 Politikar M. T. Guineheux  71
5 Miss Saddex M. R. Lemière  69
6 Wild Sun Mlle T. Menuet  67
7 Fairy Moon Thom. Journiac  68
8 Don du Ciel Mlle E. Dubourg  63
9 Padam Q. Bouron  65

Favoris : 3 - 4 • Outsiders : 1 - 6 - 2

2 Prix de Barbizon
Steeple-chase - A réc. - 4 ans - 

20.000 € - 3.600 m - PH - 12h25
Trio Ordre-Couplé Ordre-

Super4
1 Planting G. Faivre-Picon  69
2 Ker Chalon Mlle L. Suisse  68
3 Jaguar Lagrange L.-P. Bréchet  68
4 Best Women C. Smeulders  70
5 Watch It Q. Samaria  68
6 Olaway N. Ferreira  66
7 Soleil d'Oran N. Howie  67
Favoris : 3 - 4 • Outsiders : 1 - 6  

3 Prix du Théâtre 
Impérial du Château 

de Fontainebleau
Steeple-chase - A réc. - 5 ans & + - 
20.000 € - 3.850 mètres - PH- 12h55

Trio Ordre-Couplé Ordre-
Super4

1 Inzeo du Gouet T. Dumouch  70
2 Regaxos A. Desvaux  73
3 Honest Vic K. Nabet  71
4 Sombreuil D. Gallon  70
5 Bat Drim T. Blainville  67
6 Imako K. Geffroy  66

Favori : 4 • Outsiders : 2 - 1

4 Prix de la Route Amélie
Haies - 3 ans - Mâles - Cl. 4 - 23.000 € - 

3.550 m - Piste en herbe - 13h30
Trio-Couplé-2sur4-Mini Multi
1 Nosferatu B. Le Clerc  68
2 Pearl Doctor Mlle C. Prichard  66
3 Kobattle du Béarn A. Seigneul  65
4 Lieutenant Colonel A. Zuliani  67
5 Le Chardonnay G. Richard  66
6 Kelonia J. Charron  66
7 Grand Charles A. Gautron  65
8 Faucon Millenium B. Lestrade  66
9 Kitzbuhel K. Nabet  66

10 Mon Emperor L. Vandamme  62
Favoris : 4 - 2 • Outsiders : 1 - 5 - 9

5 Px du Carrefour du Nid de l'Aigle
Haies - 3 ans - Femelles - Cl. 4 - 

23.000 €  3.550 m - PH - 14h10
Trio-Couplé-2sur4-Multi

1 Safille de Houelle D. Gallon  68
2 Guetta L. Philipperon  68

3 Sachristine A. Zuliani  67
4 Petite Terre G. Meunier  66
5 Queen Régine C. Smeulders  66
6 Nordica Debelair J. Charron  67
7 Infinie de l'Orme C. Poincot  62
8 Il Y A B. Le Clerc  66
9 Graine de Beauté G. Ré  66

10 Paradis K. Nabet  66
11 Roughshod B. Lestrade  66
12 Keyreine du Seuil N. Howie  63
13 Pearle A. Gautron  65
14 Libya A. Chesneau  63
Favoris : 6 - 1 - 3 • Outsiders : 2 - 8 - 9 - 4

6 Prix du Débucher
Haies - 5 ans - Classe 3 - 26.000 € 

- 3.800 mètres - Piste en herbe - 14h42
Trio-Couplé-Super4

1 Mister Tin J. Charron  69
2 Illiko des Plans B. Lestrade  69
3 Avenue du Mesnil L. Philipperon  68
4 Giacosa NON PARTANT
5 Maréchal Desjy N. Gauffenic  68
6 Ino d'Airy T. Andrieux  66
7 Gorgias M. Farcinade  66
8 I Am No Risk K. Nabet  67

Favori : 2 • Outsiders : 1 - 5

7 Prix Gérard de Marisy
Haies - Handicap de catégorie - 

Réf: +19 - 5 ans et plus - 28.000 € - 
4.200 mètres - Piste en herbe - 15h14

Trio-Couplé-Super4
1 Ziingara G.-G. Vibert  69
2 My Lady Elektra N. Baillou  68
3 Hermès des Bordes Mlle L. Suisse  67
4 Galant des Boulats Mlle O. Launay  65,5
5 Avernes A. Seigneul  65,5
6 Hamandio L. Philipperon  67
7 Quick Daddy Q. Defontaine  66,5
8 Normande N. Howie  62

Favoris : 6 - 3 • Outsiders : 1 - 4 - 8

Le Quinté de demain
 à DEAUVILLE

1e Prix du Château de Bayeux
Handicap divisé - première épreuve - Réf: +16 
+18,5 - Classe 2 - 53.000 e - 2.500 mètres - 

Piste en sable fibré
TIERCÉ - QUARTÉ - QUINTÉ+ - 2 SUR 4 - 

MULTI - COUPLÉ
N cheval Jockey Poids
1 Goya Senora 12 C. Lecoeuvre 62
2 Just Light 4 J. Guillochon 58
3 Thirsty 7 S. Pasquier 58
4 Utamaro 16 M. Forest 57
5 Matauri Gold 5 A. Madamet 56,5
6 Kosakenzipfel 1 R. Piechulek 56,5
7 Blues Rock 9 T. Piccone 56,5
8 Solid Spirit 8 A. Lemaitre 56
9 Heliopolis 3 M. Grandin 56

10 Thunderspeed 11 M. Guyon 56
11 Olympic Goal 13 S. Planque 56
12 Tarajal 10 A. Pouchin 55,5
13 Santurin 2 Mlle S. Vogt 55,5
14 Glacier Peak 15 A. Crastus 55
15 Berkane 14 C. Demuro 55
16 Lorenzo de Medici 6 C. Soumillon 55

1. Prix de Troissy
1. 3 Bright Picture..... (M. Guyon)
2. 1 Bolide Porto.. (M. Barzalona)
3. 2 Cabernet Franc..  (C. Demuro)
4. 4 Dance Sioux... (C. Soumillon)
5 partants  (Tous couru)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (3) : 
1,70€- Pl : (3) : 1,10€- Pl : (1) : 2,00€.
Couplé Ordre : Gt : (3-1) : 8,00€.
Trio Ordre : Gt : (3-1-2) : 11,70€.
Super 4 pour 1€ : Gt : (3-1-2-4) : 19,80€.

2. Prix de la Petite Singerie
1. 3 Galishko............. (M. Guyon)
2. 8 Axdaliva........ (C. Lecoeuvre)
3. 7 Omicrone..........  (T. Piccone)
4. 1 Agri................. (C. Belmont)
9 partants  (Tous couru)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (3) : 
5,30€- Pl : (3) : 1,70€- Pl : (8) : 1,30€- Pl 
: (7) : 1,70€.  Couplé : Gt : (3-8) : 7,20€- 
Pl : (3-8) : 2,70€- Pl : (3-7) : 3,70€- Pl : 
(8-7) : 3,20€.  Trio : Gt : (3-8-7) : 13,00€.
Super 4 pour 1€ : Gt : (3-8-7-1) : 564,30€.

3. Prix de la Courtille
1. 1 Rock Blanc...  (I. Mendizabal)
2. 4 Chancellery... (M. Barzalona)
3. 8 Suyian ..........  (C. Lecoeuvre)
4. 6 Quest The Moon (R. Piechulek)
8 partants  (Tous couru)
Rapports pour 1€ : Simples : Gt : (1) : 
7,70€- Pl : (1) : 2,10€- Pl : (4) : 1,40€- Pl : 
(8) : 2,70€.  Couplé : Gt : (1-4) : 9,70€- Pl 
: (1-4) : 4,10€- Pl : (1-8) : 7,30€- Pl : (4-
8) : 4,80€.  Trio : Gt : (1-4-8) : 15,80€.  
Super 4 pour 1€ : Gt : (1-4-8-6) : 
387,40€.

les résultats
Hier à Chantilly

4 Prix de la Rotonde de Minerve
1. 9 L'Acajou......  (C. Soumillon)
2. 13 Chiareggio....  (A. Lemaitre)
3. 6 O'ssitot....... (M. Barzalona)
4. 11 Indian Gold......  (M. Guyon)
5. 5 Centorina........ (C. Demuro)
J.Simples : Gt : (9) : 5,40€- Pl : (9) : 
2,30€- Pl : (13) : 2,00€- Pl : (6) : 
3,20€.
Couplé : Gt : (9-13) : 10,50€- Pl : 
(9-13) : 5,30€- Pl : (9-6) : 9,50€- Pl 
: (13-6) : 9,90€.

Tiercé (pour 1 €)
9 - 13 - 6

Ordre...................................... : 89,80 €
Désordre ......................................  : 15 €

Quarté (pour 1,50 €)
9 - 13 - 6 - 11

Ordre.................................... : 436,50 €
Désordre.................................. : 35,55 €
Bonus........................................ : 6,75 €

Quinté+ (pour 2 €)
9 - 13 - 6 - 11 - 5

Ordre................................. : 7 694,40 €
Désordre...............................  : 116,40 €
Bonus 4/5 ......................................  : 5 €
Bonus 3..................................... : 4,20 €

Multi (pour 3 € )
9 - 13 - 6 - 11

En 4............................................ : 315 €
En 5 .............................................  : 63 €
En 6.............................................. : 21 €
En 7 ...............................................  : 9 €

2 sur 4 (pour 3 €)
9 - 13 - 6 - 11

Gagnant....................................  : 8,10 €

▶Résultats des jeux
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486 731,50 €

28 439,20 €

1 181,00 €

136,80 €

57,40 €

49,90 €

12,10 €

12,30 €

11,10 €

5,20 €

/

5,50 €

4,40 €

/

-- €

/

617,90 €

36,70 €

8,60 €

/

1,40 €

3,20 €

/

3,00 €

7,70 €

2,50 €

/

2,20 €

486 731,50 €

28 439,20 €

1 798,90 €

173,50 €

66,00 €

49,90 €

13,50 €

15,50 €

11,10 €

8,20 €

7,70 €

8,00 €

4,40 €

2,20 €

1 gagnant en France** à 1 000 000 €

IZ 946 0638

Prochains tirages, vendredi 17 novembre 2023
A gagner, près de

52 000 000 €
*

à EuroMillions

1 gagnant garanti en France** à

1 000 000 €
à My Million

Résultats et
informations :

Application
FDJ

3256 0,35  / min

* Montant non garanti (sauf avis contraire publié sur fdj.fr) à partager au rang 1 dans les pays participants. Voir règlement de l'offre de jeux EuroMillions - My Million et du jeu Etoile+.

** République française ou Principauté de Monaco.
Voir règlement de l'offre de jeu EuroMillions - My Million et du jeu Etoile+.

***** Packs MultiChances : Consultez le règlement pour connaitre les modalités précises de détermination des gains.
Les résultats ci-dessus sont communiqués à titre indicatif. Seuls font foi les résultats constatés par un commissaire de justice et publiés sur www.fdj.fr. Les gains sont payables jusqu'à 60 jours suivant le dernier tirage auquel votre reçu participe. Voir règlement.
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LES JEUX D’ARGENT ET DE HASARD PEUVENT ÊTRE DANGEREUX : PERTES D’ARGENT, CONFLITS FAMILIAUX, ADDICTION…
RETROUVEZ NOS CONSEILS SUR JOUEURS-INFO-SERVICE.FR (09 74 75 13 13 - APPEL NON SURTAXÉ)
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  Jeux Détente    Mercredi 15 novembre 2023

HORIZONTALEMENT
 1. Elle a la tête de l’empois. 2. Chercher à bien étayer. 
3. C’est une fripouille. 4. Confier un mandat. Source de 
chaleur. 5. Qui ont de la classe. 6. État hallucinatoire. 
Cours d’Afrique centrale. 7. Occasionner. Résistor spé-
cial. 8. Petite aire. S’en prend à la partie la plus élevée. 
9. Il est souhaitable qu’elle aime les enfants. À la portée 
des musiciens. 10. Dite. Sans exception.  

VERTICALEMENT
 1. Sorte de réservoir. 2. Table du maître. Revenu minimum 
d’activité. 3. Transforme en pain. Nickel. 4. Ennemi de 
l’ordre. Parfois rechapés. 5. Souffler fort. Suprême : Dieu. 
6. Clé. Massif très africain. 7. Fait un serrement d’amour. 
Passe à Prades. 8. Untel... madame. 9. Personnel et 
réfléchi. Réalisa «  le Troisième Homme  ». Pas laissé en 
place. 10. Anneaux de cordages. Tirés entre amis.   

Reconstituez trois mots de huit 
lettres sachant que les lettres 
doivent se toucher et qu’elles 

ne peuvent être utilisées qu’une 
seule fois pour un même mot.

• Mon premier chante pour 
une belle au bois dormant.

• Mon deuxième est 
un chiffre rond.

• Mon troisième est passé 
tout près.

Mon tout est une loque 
à terre.

6 7 5 2

3 9 6

1 2 8 3

4

1 3 2

8 1

4 8 3

5 4

8 4 1

6 8 7

4 2 6

3 8 4

9 8 3 1

6 1 5

8 1

2 6 4

4 9 7

2 8 4 3M
oy

en
D

iff
ic

ile
Mots croisés

Big bazar

Mots casés

Sudokus

Solutions des jeux du numéro précédent

Quiz - XXème siècle

Charade Ex æquo
Echangez deux chiffres de 

la colonne « a » contre deux 
chiffres de la colonne « b » pour 

obtenir le même résultat de 
chaque côté.

7

8

5

7

9

36

3

6

3

2

4

18

a b

Quand chaque mot aura trouvé sa place dans la grille, alors apparaîtra le 
mot caché dans les cases grisées.

2 LETTRES
EU
LU
MI
NA
OR
RE
TI

3 LETTRES
AIE
AMI
CIE
COL
EAU
ERE
IDE
LOT
OUD
PEU
POT
PUR
SES
SPA
VIN

4 LETTRES
AIRE
LION
NOUE
PENE
PORT
RIEN
ULVE
VOLE
YARD

5 LETTRES
ANIME
ATELE
BENIE
JETER

MOINE
PIEDS

6 LETTRES
ADOSSE
CARDES
CERUSE

DECALE
ECLORE
PUISER
RETIRE
SIERRA
TENEUR
URETRE

7 LETTRES

CELLIER
CIGALES
DANGERS
EXERCER
OSSELET
RENTRER

8 LETTRES
DEUXIEME

NEGLIGEE
PUNITION
ROUELLES
9 LETTRES

REDUCTION
10 LETTRES

IMPRESARIO
INVARIABLE

Découvrez le nom d’un des présidents 

républicains des Etats-Unis. Inscrivez la lettre 

correspondant à la bonne réponse dans la case 

portant le numéro de la question.

1.   En 1902, l’éruption 
de la montagne Pelée 
a fait 28 000 morts. 
Où se situe ce volcan ?   
E - A la Martinique.
K - En Sicile.
R - Au Mexique.

2.  En quelle année a eu 
lieu le premier Tour de 
France cycliste ?   
 A - 1907.
O - 1905.
I - 1903.

3.   Quel était le véritable 
nom de Lénine ?   
Q - Aleksandr Kerenski.
S - Vladimir Ilitch
Oulianov.
P - Aleksandr Koltchak.

4.   Quel nom a été donné 
au célèbre krach boursier 
américain de Wall Street 
en 1929 ?    
O - Le Jour maudit.
I - Les Heures sombres.
E - Le Jeudi noir.

5.   Lequel de ces hommes 
n’était pas présent à la 
conférence de Yalta en 
1945 ?    
 H - Franklin Delano 
Roosevelt.
N - Charles de Gaulle.
V - Staline.

6.   En quelle année a été 
proclamé le nouvel Etat 

d’Israël ?
H - 1948.
J - 1945.
K - 1967.

7.   Quelle guerre a éclaté 
en novembre 1954, 
mettant en cause la 
France ?
B - La guerre de Corée.
O - La guerre d’Algérie.
N - La guerre 
d’Indochine.

8.   Que s’est-il passé le 
21 juillet 1969 ?           
T - L’Irak a envahi le 
Koweït.
Z - Fidel Castro s’est
autoproclamé président 
à vie.
W - Un homme a 
marché sur la Lune 
pour la première fois.

9.   Quel célèbre chanteur 
a été assassiné le 
8 décembre 1980 ?   
E - John Lennon.
I - Elvis Presley. 
U - Jim Morrison.

10.   Quel événement 
majeur a marqué l’année 
1989 ?   
A - La catastrophe de 
Tchernobyl.
N - La découverte du
virus du sida.
R - La chute du mur de
Berlin.

31 42 5 6 7 8 9 10

quatre à la suite • 
1. HÉRACLÈS. - 2. LE LION DE 
NÉMÉE. - 3. UNE HYDRE. - 
4. UN SANGLIER. - 5. IL 
DÉTOURNE DEUX FLEUVES 
VERS LES ÉCURIES. - 
6. DE CHAIR HUMAINE. - 
7. AIRAIN. - 8. LA GLOIRE 
D’HÉRA.
chassez l’erreur • 
A : 1 - B : 3 - C : 4 - D : 1.

big bazar •  ÉPIDERME - 
FERMETTE - MENTEUSE. 

terminaison commune • 
POUTOU - TOUTOU - 
BANTOU - PISTOU - 
FOUTOU.
embrouillamini •
  RAMBARDE .

8 4 3 9 2 1 7 6 5

1 7 2 3 6 5 4 8 9

6 5 9 7 4 8 2 1 3

9 3 4 6 1 2 8 5 7

2 8 1 4 5 7 3 9 6

5 6 7 8 3 9 1 2 4

7 1 6 2 9 3 5 4 8

3 9 5 1 8 4 6 7 2

4 2 8 5 7 6 9 3 1

5 3 1 7 4 2 6 8 9

4 6 9 3 8 5 1 7 2

8 7 2 9 6 1 5 4 3

7 1 3 6 2 4 9 5 8

2 8 5 1 7 9 3 6 4

6 9 4 8 5 3 7 2 1

3 2 6 4 1 7 8 9 5

1 5 7 2 9 8 4 3 6

9 4 8 5 3 6 2 1 7

Jeux sans obligation d’achat. Les gagnants sont défi nis ainsi : 
« Quiz » du 13/11/2023 au 10/12/2023 par instants gagnants. « Sudoku » 
du  13/11/2023 au 19/11/2023  par tirage au sort en fi n de jeu (gagnant an-
noncé sur www.adajmedia.com). Règlement complet sur www.adajmedia.
com. Les coordonnées des participants sont traitées en conformité avec la 
Protection des Données, RGPD. Service d’assistance : concours@adajmedia.com.

A

B

C

un chèque de un chèque de 500500 euros euros
CONCOURS 2 : LE SUDOKU !

CONCOURS 1 : NOTRE QUIZ !

À gagner cette semaine :

PAR SMS ERP3 au 71037          
(0,65 € par SMS + prix d’un SMS x 3)

   

Service 1,99 € / appel 

+ prix appel0 891 65 20 67
PAR 
TÉLÉPHONE

Vous savez immédiatement si vous avez gagné !Vous savez immédiatement si vous avez gagné !

PAR SMS FIANCEE au 74400          
(0,75 € par SMS + prix d’un SMS x 4)

PAR 
TÉLÉPHONE

0 892 81 00 81 0,80 € /min

FÉLICITATIONS à notre gagnant :FÉLICITATIONS à notre gagnant :
Paul R. remporte 500 euros

•  La Fiancée, voyage en mode imprimée !
•  Un vestiaire coloré et confortable inspiré du voyage pour toutes 

les silhouettes et toutes les femmes du 36 au 56.

10 BONS 
D’ACHAT DE 100€

À GAGNER !À GAGNER !

www.lafiancee-shop.fr
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Mercredi 15 novembre 2023Jeux Détente  

b

a

DURS 
COMME 
DU CUIR

PUISSANTES

b

d

CERTIFIÉ

ENCHANTÉ

b

d

PAYS VOISIN 
DE LA SYRIE

PUIS

b
GIFLE 

OU CLAQUE

b

d

SUJET

SOLDAT 
CUPIDE

b

d

DÉMONS-
TRATIF

FUTILITÉS
d

IMPI-
TOYABLE

c

a

REPRIS

BORD 
DE COURS 

D’EAU

c

a

FACILES

ACCORD 
MÉRIDIONAL

c

a

DIFFUSE

EN MAUVAIS 
ÉTAT

a

SEIN 
DE FEMME

c

a

HABILETÉ

ME JETAIS 
(ME)

a

CUBE 
À POINTS

c

a

PETITE 
CLASSE

PRÉNOM 
MASCULIN

c

a

GÉNÉRAL 
SUDISTE

AGRI-
CULTRICE

cDOULOU-
REUSES

DIVISIONS 
DU TEMPS
d cBAIE 

DU JAPON

VILLE 
ROUMAINE
dcINEPTIE

PÈRE 
D’ANDRO-

MAQUE
d

JEUNES 
FILLES

dcTROISIÈME 
JAMBE

DURILLON

dcCOMPARA-
TIF

PLACERAS

d

cS’INTER-
ROMPRE

BATTRE

dcREINE 
INDIENNE

CONNU

d

cNÉGATION

SUR 
LA PORTÉE

d
ALLER ÇÀ 

ET LÀ

d

cPETIT 
MAÎTRE

ASTRO-
LOGUES
d

cDISTINGUA

CUITES 
À LA 

BROCHE
dcORIFICES

LIQUIDE 
VITAL

d

cPARODIÉ

USÉS PAR 
FROTTE-

MENT
d cTOUR 

RÉDUIT

BISONS 
D’EUROPE
d

c
AUXILIAIRE 
CONJUGUÉ

cMANDATER

DÉLICIEUSE-
MENT DOUX

d cPOUFFÉ

MESURE 
ITINÉRAIRE 
CHINOISE
d

cDE HAUTE-
ÉCOSSE

DÉPARTE-
MENT
d

DÉPLOIE 
DANS SA 

LONGUEUR

d
SORTI 

DU NÉANT

d

cPRONOM

 DIEU 
ÉGYPTIEN

d

cJOUE DE 
L’ARGENT

INSCRIRE

d

cSANS 
COMPAGNIE

DÉCORTI-
QUÉ
d cEN BONNE 

SANTÉ

COCOTTER

d
IL VALAIT 

UN 
CENTIÈME 

DE SIEVERT

d

cRISQUER

DÉS-
HABILLÉE

d

cTECHNÉ-
TIUM

C’EST 
PERSONNEL
dcÉCHOUER

PAN DE 
TAPISSERIE

d c
UN DE 

LONDRES

c
PORTE 

SECOURS

c
AFFLUENT 
DE L’OU-
BANGUI

P M A D P F

C A D E N C E E I T E M

L A C E R P E T I T E

R A T V E L E R A E R

B E T E I C I C R I

G R E E A C H E T E T

E R A I E A L L E

O S E R E N T O T E E

V I R E E S E R S E

P R O B E S I D E T R

S E L C E E S U E R

F A E L A N C E E R E

J A F F L U E R R

P R O C R E E E M T

O U E D R F I N A L

G U I D O N P O S E R A

A R E N E S R E N O M

L I A S S E P E S E T A

- mots fl échés -

BÉLIER
21/03 - 20/04

 Travail : Mercure entre dans votre signe et vous per-
met d’oublier les petits tracas du quotidien. Amour :
La passion vous anime. Vous aimeriez être capable
de faire mille choses à la fois pour combler votre
bien-aimé. Santé : Energie. 

TAUREAU
21/04 - 20/05

 Travail  : Votre motivation augmente et la qualité
des tâches que vous accomplissez s’en ressent.
Bravo ! Amour : Ne laissez pas vos inquiétudes vous
submerger. Ne mettez pas vos priorités dans des
futilités, c’est tout ! Santé : Mangez léger. 

GÉMEAUX
21/05 - 21/06

Travail  : Votre concentration est amoindrie. Des
événements vous perturbent ainsi que le reste du per-
sonnel de l’entreprise. Amour : Pensez à donner des
nouvelles de vous à vos proches. Vous avez tendance
à les oublier un peu. Santé : Bonne. 

CANCER
22/06 - 22/07

Travail  : Nombre de vos collègues sont partis en
congé et votre travail a doublé. Heureusement que
vous êtes bien organisé ! Amour  : Bel équilibre en
amour. Vous n’êtes pas toujours l’un sur l’autre et cela
est appréciable. Santé : La forme. 

LION
23/07 - 22/08

 Travail : Vous gérez si bien les affaires que vos col-
lègues ont tendance à se reposer sur vous. Amour :
Votre agenda est rempli de rendez-vous. Vous ne lais-
sez pas de place à l’ennui. Toute occasion est bonne
pour les sorties. Santé : Tonus. 

VIERGE
23/08 - 22/09

Travail : Vous trouvez toujours les bonnes occasions
au bon moment. Vous avez un flair infaillible pour les
bonnes affaires. Amour  : Vous n’êtes pas vraiment
sur la même longueur d’onde, mais cela devrait s’ar-
ranger. Santé : Equilibrée. 

BALANCE
23/09 - 22/10

 Travail : Vous n’avez pas envie de vous embrouiller
avec qui que ce soit. Ainsi, vous accordez votre béné-
diction à tout va. Amour : Votre regard a croisé celui
d’une ravissante personne. Depuis, votre cœur est
tout chamboulé. Santé : Vitalité. 

SCORPION
23/10 - 21/11

Travail  : Vos idées sont étonnantes, mais intéres-
santes. L’équipe apprécie. Comment se fait-il que per-
sonne n’y ait pensé plus tôt ? Amour : Rien ne compte 
plus à vos yeux que le bonheur de vos proches.
Santé : Tension à surveiller. 

SAGITTAIRE
22/11 - 20/12

 Travail : Le projet qui vous tient à cœur est en passe
de se réaliser. Vous êtes content de constater que
vos efforts ont payé. Amour  : Un événement vient 
perturber votre train-train quotidien. Un mariage  ?
Une naissance ? Santé : Le peps. 

CAPRICORNE
21/12 - 19/01

 Travail  : Vous avez le vent en poupe et cela vous
incite à prendre des risques. Votre audace est récom-
pensée. Amour : Solo, une idylle se profile à l’hori-
zon. Mettez des lunettes si vous n’y voyez pas clair.
Santé : Buvez plus d’eau. 

VERSEAU
20/01 - 18/02

Travail  : Vous pensez avoir l’énergie et l’argent
nécessaires pour monter votre petite entreprise.
Certes, mais n’allez pas trop vite en besogne.
Amour : Vous êtes sur les nerfs. La moindre remarque 
vous fait craquer. Santé : Nervosité. 

POISSONS
19/02 - 20/03

 Travail  : Vous avez une revanche à prendre sur les 
personnes qui n’ont pas cru en vous. Certains de vos
collègues vont être surpris. Amour : Solo, le regard 
intéressé qu’on vous a lancé ne vous a pas échappé.
Santé : Tout va bien. 
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Mots fléchés              force 2

Grimmy de Mike Peters

Hagar Dünor Le Viking de Chris Browne

Horoscope
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  Météo    Mercredi 15 novembre 2023
 

7/7 de 6h30 à 16h

Service 2,50 €/appel
+ prix appel0 899 700 513

Votre météorologue en direct au

Neige,
grésil

Risque
orageuxFortesModéréesFaiblesNulles

New-York | 
Oslo | 
Pékin | 
Rio de Janeiro |
Rome | 
Sydney | 
Tokyo | 
Tunis | 
Vienne | 

Athènes | 
Berlin | 
Bruxelles | 
Lisbonne | 
Londres | 
Madrid |
Montréal | 
Moscou | 
New Delhi | 
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après-
midimatinnuitsoirée

après-
midimatin

 e jour de l’année Lever >
Coucher >

Lever >
Coucher >

pleine
lune 

lune
noire

1er
quartier

dernier
quartier

Dicton du jour

Prévisions pour ces prochains jours

Dangers météo jusqu’à demain 8 h

France aujourd’huiCet après-midiCe matin

Dans le monde Rétrospective des températures maximales

Quelques

Précipitations prévues

> 100 mm/jour
> 130 km/h
orages violents

> 80 mm/jour
> 110 km/h
orages forts

> 40 mm/jour
> 90 km/h
orages modérés

> 20 mm/jour
> 70 km/h
orages locaux

Pas de danger

acquaplaning
orage, grêle
fortes chaleurs

min.

Con�ance: 9/10 Con�ance: 8/10

Con�ance: 7/10 Con�ance: 6/10
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DIMANCHESAMEDI

VENDREDI

Jeudi

Jeudi

Mercredi 15 novembre 

Mercredi

Saint-Albert 20-1127-11 05-12 13-12

319

1908 : parution du premier numéro de la 
Nouvelle Revue Française

1976 : mort de l’acteur français Jean 
Gabin

1988 : proclamation à Alger d’un État 
palestinien indépendant par Yasser 
Arafat

2003 : catastrophe du Queen Mary 2 à 
Saint-Nazaire. Une passerelle s’e�ondre 
faisant 16 morts et 29 blessés

2017 : disparition du sous-marin argentin 
San Juan avec à son bord 44 membres 
d’équipage

«A la Saint Albert, reste bien couvert.»7h44 10H27
17H5016h55

–3 lune croissante

Le baromètre sera orienté à la hausse 
aujourd’hui sur la région. Une relative 
accalmie se dessinera. Quelques ondées 
pourront tout de même se produire, mais 
l’astre du jour parviendra à faire de belles 
apparitions. Le vent d’ouest sou�era 
sensiblement et le thermomètre perdra 
quelques degrés.
Gris et humide jeudi et vendredi avant des 
nouvelles intempéries attendues ce week-end 
et en début de semaine prochaine.

Ciel hésitant
15 NOVEMBRE

Du 16 au 18 novembre

- 15%
sur leMarché de Noël

(hors décorations signalées en magasin)

Sur présentation de la carte fidélité.

10 rue Pierre Paul Demoyen, Champenoux

Ouvert du lundi au samedi de 9h à 19h.
Fermé le dimanche.

03 83 39 71 71
DRIVE

sur decorjardin.fr

Offre de Noël

330928902
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▶Le regard de Lindingre

Romain Viaud, a créé à Verdun Agapèo qui propose des gouttes de chocolat 
73 % Grand cru pure origine issue de fèves de cacao du Vietnam.
Un chocolat dans lequel il intègre des végétaux selon une technique d’orfèvre. 
Pour faire voyager celui qui le laisse fondre contre son palais.
Une aventure sensorielle étonnante.

R omain Viaud, 32 ans est 
solaire. Attachant. Et 
passionnant aussi. Une 

enfance entre Nantes et Saint-
Nazaire. Un bon élève, « tou-
jours le premier de la classe ! 
J’ai toujours beaucoup bossé » 
sourit-il. « Je voulais être le 
meilleur, pas pour écraser les 
autres, mais pour donner la 
meilleure version de moi-mê-
me, pour avoir confiance en 
moi ». Très ouvert au monde 
aussi et un amoureux de la vie, 
des gens aussi. Un stage en Cali-
fornie, un double master à Lon-
dres… il intègre Centrale et en 
ressort ingénieur et bosse chez 
Areva, cinq ans à la Défense.

Romain Viaud est aussi un ca-
dor en foot qu’il pratique en 
même temps que sa prépa… et 
joue dans des clubs pros en An-
gleterre et en réserve de Ligue 
2 à Créteil. En parallèle de son 
travail d’ingénieur, il se lance, 
entre autres, dans le chocolat 
avec un ami centralien « qui 
travaillait en Chine. Je tra-
vaillais le soir, le week-end. »

Son job à la Défense ? « Une 
super expérience, de très belles 
rencontres. Mais ça n’était pas 
pour moi. J’ai tout quitté. Il y 
avait un vide en moi et quelque 
chose qui me disait : bouge-
toi ! » En 2019, il passe huit mois 
à Verdun, chez Patrick Schoe-
necker le patron de Terra Cho-
colata, « c’est le seul qui nous a 
ouvert les portes ».

Il apprend le chocolat. Et son 
premier client, c’est Hermès 
pour des cadeaux d’entreprise 
en forme de peaux de crocodile 
en chocolat… La marque Tofi-
no est développée au Luxem-
bourg avec une boutique éphé-
mère.  Le covid arrive et  la 
boutique ferme en décem-
bre 2021. L’époque n’est pas à la 
joie et « j’appelle tous les gens 
qui m’ont aidé ». Il rencontre 
même la religion au détour 
d’un coup de téléphone et file 
« en retraite spirituelle chez les 
moines cisterciens des îles de 
Lérins » pour faire le point. « Je 
me posais des questions ».

« Un chocolat
sincère »

Il se remet en selle, monte à 
Verdun et toujours autour du 
chocolat, la marque Agapèo, 
(l’amour sincère en grec). Les 
fèves qu’il travaille viennent 
exclusivement du Vietnam, via 
un circuit traçable avec cette 
idée de créer « un monde ver-
tueux du chocolat et de créer 
un chocolat sincère » pour une 
juste rémunération des pro-
ducteurs avec le programme 
« Cacao Trace ».

Il bosse la question comme un 
ingénieur et ne laisse nulle pla-
ce où la main ne passe et repas-
se. Il finit par mettre au point 
une goutte de chocolat à 73 % 
Grand cru pure origine, adap-

tée à tous les palais. Il a bossé 
avec des dentistes pour ça. 
Deux gouttes réunies formant 
un cœur… « Il ne faut pas le cro-
quer, mais le laisser fondre », 
indique Romain Viaud. « Les 
gens vont vivre le chocolat et 
les arômes vont se développer 
en bouche. Je ne veux plus que 
les gens vivent le chocolat de la 
même manière ». Car l’objectif, 
c’est de créer une sensation, un 
voyage sensoriel étape par éta-
pe… « On s’est inspiré de ce qui 
se fait dans le vin » et dans d’au-
tres domaines : le champagne, 
les parfums…

Donc, « le choix des ingré-
dients est important ». Dans son 
chocolat « Forêt », Romain y in-
tègre de l’épicéa des Vosges et 
du Luxembourg. Un chocolat 
« inspiré de la rencontre avec 
René Mathieu », chef étoilé spé-
cialiste du végétal au Grand-
Duché. Un chocolat sans gana-
che, sans fourrage pour une 
expérience en plusieurs étapes 
avec cèpes, eucalyptus et ge-
nièvre. Histoire de se retrouver 
en balade en forêt tout en étant 
chez soi. Un autre avec du cho-
colat blanc, foin torréfié et poi-
vre penja ou bergamote et baies 
de timur… D’autres idées sont 
nées de la rencontre avec Claire 
Vallée, chef nancéienne, « tou-
tes les créations ce sont des ren-
contres ». Des projets avec sa-
fran, truffes ou feuilles de 
figuier sont en cours de déve-

loppement.
Le principe semble simple et 

est pourtant d’une précision 
d’orfèvre. Les produits « sont 
passés au broyeur pour obtenir 
une poudre très fine » ou distil-
lés en huiles essentielles, « à 
chaque création, une techni-
que ». Des saveurs ensuite em-
prisonnées dans du beurre de 
cacao. Actuellement, Romain 
Viaud réalise beaucoup d’ate-
liers, crée des chocolats pour 
des mariages, des événements 
d’entreprise avec un « parcours 
sensoriel et pour faire faire aux 

gens leur chocolat ».
Les particuliers peuvent bien 

sûr en commander via son site 
agapeo-experience.com. Il tra-
vaille avec le Numéripôle de 
Bras-sur-Meuse pour le proto-
typage des étiquettes. Il rêve 
aussi de créer « le premier esca-
pe game chocolat au monde ».

Il fait goûter une nouvelle 
goutte de chocolat, « je veux fai-
re vivre l’expérience, faire vivre 
le moment, que ça rappelle des 
souvenirs et provoque des 
émotions ». Pari gagné.
● Frédéric Plancard

Souvenirs, amour et sensations 
dans une goutte de chocolat

Romain Viaud a 
créé la marque 
Agapèo et des 
chocolats 
générateurs 
d’émotions à 
Verdun. Photo 
Frédéric Mercenier
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Benoît Gaudibert

Fronde médicale

I ls se disent prêts à désobéir au nom du 
Serment d’Hippocrate. 3 500 soignants 
ont signé un appel dans lequel ils s’enga-

gent à « continuer à soigner gratuitement » 
les malades sans papiers dans l’hypothèse où 
l’aide médicale d’Etat (AME) venait à dispa-
raître. Les Sénateurs, qui ont adopté ce mar-
di le projet de loi sur l’immigration, ont en 
effet durci le texte dans ce sens. A l’initiative 
de la droite, ils ont ajouté une mesure qui 
prévoit la suppression de l’AME et son rem-
placement par une aide médicale d’urgence, 
plus restrictive.

La pilule passe mal auprès de nombreux 
médecins, pour qui l’arrêt du dispositif irait à 
l’encontre de leur mission de soigner tous les 
patients, sans distinction. Le ministre de la 
Santé est venu à leur secours, promettant 
que le gouvernement ferait tout pour qu’ils 
n’aient pas besoin d’avoir recours à la déso-
béissance civile. Traduisez que la suppres-
sion de l’AME ne devrait pas survivre à l’exa-
men du texte à l’Assemblée. Même Gérald 

Darmanin, un temps favorable à une évolu-
tion de la prise en charge des sans-papiers, a 
fini par tergiverser et rallier l’opinion de ses 
collègues.

Le sujet promet une belle passe d’armes en 
décembre au Palais Bourbon entre la majori-
té et les Républicains. La disparition de 
l’AME est un vieux cheval de bataille de ces 
derniers, au motif qu’elle favoriserait un 
« appel d’air d’immigrants clandestins ». Cet 
impact des soins gratuits sur l’immigration 
reste toutefois très contesté. L’argument ne 
pèse pas lourd face à la nécessité humanitai-
re de soigner toutes les personnes en ayant 
besoin, et au risque de laisser se propager 
des maladies contagieuses, faute d’avoir 
traité des patients à temps.

Les sénateurs républicains, que certains 
soupçonnent d’avoir voulu adresser un clin 
d’œil aux électeurs du RN, auraient pu trou-
ver meilleur argument pour soigner l’image 
d’une droite  encore bien fébrile et convales-
cente.
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